
  

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 

 
Présentation du corpus 

 
 

 
Le projet de numérisation et de valorisation des collections anciennes, présenté par la Bibliothèque 
Universitaire de Lettres et Sciences Humaines de Nancy et porté par l’Université de Lorraine concerne un 
programme de numérisation en sciences humaines.  
 
Ce projet, piloté par la Direction de la Documentation et de l’Edition de l’Université de Lorraine, présente un 
ensemble d’ouvrages anciens du fonds Taveneaux. Il regroupe une partie des ouvrages de la bibliothèque 
personnelle de M. René Taveneaux, valorisée par la bibliothèque universitaire de Lettres et de Sciences 
Humaines de Nancy.  
 
Il comprend des ouvrages couvrant la période allant du XVIIe au XXe siècle qui permettent d’enrichir la 
recherche scientifique sur plusieurs grandes questions historiques comme l’histoire religieuse, le jansénisme, 
l’histoire générale de la Lorraine, l’histoire politique. Ce fonds est un témoignage des recherches de René 
Taveneaux, professeur émérite de l’Université de Nancy 2 et spécialiste reconnu de la question du jansénisme. 
 
L’Université de Lorraine prend ainsi pleinement part à un vaste projet national de constitution d’une 
bibliothèque numérique patrimoniale et encyclopédique. 
 
 
 
 

 

 

 











INSTB.UCTÏONS, •
PRATIQUES
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PRIERES

POUR HONORER LE SACRÉ CŒUR
D E

jr X S 'V S ;

imprimées par ordre de Monfeigneur
rilluftriflîme & Révérendiffime y
Évêque , Comte de Toul , Prince
du Saint Empire , &c. &c.

A l'ufage de [on Diocèfc.

A NANCY,

Chei la Veuve & Claude LeseuRï»
Imprimeur ord. du Roi. 1765.

Avec Privilège du Roi.





AVERTISSEMENT.

^Eux qui fuivent h rit Romain,
réciteront CHymne des premieres Vê
pres à Matines , & celle de Compiles à
Laudes. L'intention de Monfeigneur
l'Evêque e(l qu'ils fe conforment à
VOffice du facrê Cœur de Jefus , imprimé
& noté par J'es ordres à tufâge de toutes
les Eglifes de fon Diocèfe.





MANDEMENT
D E

MONSEIGNEUR VÊVÊQUE,

COMTE DE TOUL,

PRINCE DU SAINT EMPIRE , &C.

(lui ordonne que l'Office du Sacré
CŒ.UR DE Jésus fe fera fblemnellement
à l'avenir le premier Dimanche après l'oflave
de l'Epiphanie , dans toutes les Églifes de
fin Dioccfe.

L A U D E , par la grâce de
Dieu , & l'autorité du S.
Siège Apoftolique, Évêque,

Comte de Toul , Prince du S. Empi
re , &c. Au Clergé & aux Fideles
de notre Diocèfe, Salut et Béné
diction en Notre Seigneur.

Si lé premier devoir du miniftere
qui nous eft confié , Nos très-chers
Freres, eft de travailler fans relâche

A

M
m sîl



à réveiller votre pieté , a ranimer
votre foi, & à l'affermir contre es
dangers qui la menacent : cpand de-
viendra plus preffante pour nous cette

r grande obligation , que dans ces der
niers jours, & ces tans perdieux que
prédifoit S. Paul, où les docteurs de
l'irréligion & du libertinage , après
s'être écartés eux-mêmes de la. vente ,
réuffiroïent par de trop funefiesprogris

Cr,. a renverfer la foi deplufieurs ;ouihom
me animal, qui ne comprend nen 2eS
chofes qui font de Cefprit de Dieu, s en
fait unfujet de dérifion & de mépris ,

fr ,/oLïimjie pour pécher avec moins
J de remords ofe dire dans fort cœur ,

Il n\ a point de Dieu ; ou les plus
confolants Myflcres de Jésus-
Christ, qui n'étoient du moins

t.Cor., autrefois que lefcandale des Juifs ,
la folie des Gentils, trouvent des con
tradi&eurs infenfés dans les enfans-
otoes de la Foi ; où enfin le «n^r-"
fement général de la piete, la
runtion publique des mœurs , ont
défiguré parmi les chretiens toute la
face du chriftianifme. , .

A la vue de tous ces excès qui
affligent fi amèrement l'Egide, & qui



feraient capables de corrompre les élus Mafà
mêmes, s'ilpouvoitfe faire qu'ils fuffent Z4'
féduits, bornerons-nous notre zele à
gémir dans le fecret, félon les con
seils d'une prudence charnelle , ennemie &<»*
de Dieu ? Et ne devons-nous pas au
contraire emploier tout les moiens
dont la Religion nous rend les dépo-
fitaircs, pour venir au fecours de cette
Religion-même fi indignement com
battue ; pour rallumer dans les cœurs
le feu prefqu'éteint de la charité , &
pour reffufciter dans nos mœurs ce
caraûëre d'innocence &c de juftice ,
digne de notre fainte vocation.

Vous trouverez N. T. C. F. tous

ces avantages dans la Solemnité que
nous venons d'établir pour tout notre
Diocèfe, du Sacré Cœur de Jésus;
& fi nous devons fuivre ici l'efprit
de l'Eglife , qui , dans l'inflitution de
fes Fêtes , veut non-feulement nous
faire glorifier Dieu dans fes Saints ,
mais aulîi nous rendre, par l'imitation
de leurs vertus , leur mérite & leur
fainteté profitables , où puiferions-
nous des inftruâions plus fanttifian-
tes que dans cette précieufe dévo
tion, auflx folide dans fon objet que



falutaire dans fa fin ? C'eft l'amour in
fini de Jefus-Chrift pour Dieu fonpere
& pour nous , qui en eft 1 objet , &
fa lin eft d'exciter en nous les retours
d'amour & de tendreffe que notre
cœur doit reffentir a la vue des mife-
ricordes incompréhenfibles dont le
_ , t r.~ o r»rPVPf\llS. Il

, l'excès, ^et •- ; , •

t-il pas notre admiration , s il etoit
poffible , un excès pareil d amour 6c
de reconnoiffance? Et comment pou
voir mieux exprimer cet amour réci
proque que par le cœur, qui cn .
ib fymbole, comme il en eft leprin-
C ^Nous jugeons des hommes par leur
cœur ; nous ne les croions nos amis
que lorique nous pouvons compter
fur leur cœur : nous préférons un bon
cœur au génie, aux talens , aux digni
tés , aux fortunes : c'eft enfin par le
cœur que nous voulons nous-mêmes
être connus , jupes & eftlnJ£® "
autres. Accoutumes que nous femmes
à ces idées, eft-ce un culte inutile &
fans réalité de vous faire honorer

pf dans Le plus parfait enfans des hom-



mes , les qualités de fon Cœur, qui
nous rendent fi aimables celles ds
pere , d'époux , de pafteur & d'ami,
qu'il prend à notre égard ? de nous
faire honorer l'ardeur infinie de ce
Cœur, qui a flejirè notrefalut au point
d'être comme impatient de le confom- Luc. n.

.mer ; la généroiité de ce Cœur qui
.S'ejlfait pauvre pour nous enrichir , &£ z-Cor.S.
qui a redoublé Tes tendreifes , lors

.même que nous le traitions avec plus
de mépris ; la bonté de ce Cœur qui ^ Math.
voudroit nousy raffembler tous, comme ~>"
une poiile rajfernble J'es petits fous J'es
ailes ; l'amertume de ce Cœur fi juge
ment fenfible à nos froideurs &C à
nos réfifiances ; la ]oie de ce Cœur
qui reçoit fi amoureufement le pé
cheur qui revient à lui, qu'i/paroîtplus Luc. 17.
fatisfait de fon retour que de La perfévé-
.rance de quatre-vingt-dix-neuf jufles ;
-la charité de ce Cœur enflamme du Luc. n.

feu qu il efl venu apporterfur la terre, &
dont il veut qu elle foit toute embrafée ;
la fainteté de ce Cœur , abyme de
.grandeur &. de majefté où habite toute Col. t.
laplénitude de la divinité • les richefles
de ce ( œur en qui font renfermés tous Col. t.
Us iréfors de lafageffe & de lafcicnce^
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ont été conçus tous les defleins 5
tous les defirs, toutes les affeûions,
tous les mouvemens , toutes les ac
tions , tous les mérites de ce Dieu
Sauveur pour l^^gloire de fon Pere ,
& Paccompliffement de notre rédemp
tion ; la religion de ce Cœur adora
teur & viftime perpétuelle des volon-

llel. 10. tés de fon Dieu , dcpofitairt defa loi
pour la remplir dans toute fon étendue »
&J'uppléer par fes hommages aux facri-

Jîces impuiffans de Pancienne alliance ;
enfin la douceur & l'humilité de ce

Cœur, deux vertus dont l'enfeignement
étoit réfervé à J-efus - Chrift ; & ce
n'étoit que dans fon Coeur que nous
en pouvions connoitre la perfe&ion
& la pratique. Tant de Saints fe font
appliqués à honorer les differens états
de Jefus-Chrift fur la terre ; S. Jerôme
la Crèche du Sauveur ; S.^ Paul Her-
mite fa retraite dans le défert ; S. Si-
méon ftylite fon jeûne de quarante
jours. S. Auguftin fe déclara le dif-
ciple de fon amour ; S. Bernard de
fa paffion ; S. François de fa pauvreté.
N'a-t-on pas vu dans le dernier fiecle
les grands hommes que Dieu fufcita
pour la fanûification de ce Royaume.,



fe partager , pour ainfi dire, les per
fections de Jefus - Chrift , pour les
honorer en détail ? L'un honoroit (es

grandeurs ; l'autre les fatigues & le
zele de fes Millions Evangéliques ;
celui-là fa fainte Enfance ; celui-ci fes
vertus intérieures & fa vie cachée.

.Difons plus, nous honorons fes plaies
facrées, l'inftrtiment vénérable de fon
fupplice & de notre falut, les épines
de fon diadème de douleur , fon

fuaire, fon fépulcre, les doux mêmes
qui ont percé fes pieds & fes mains»
Eil - il donc contre l'intention de

l'Eglife, que fous une autre idée nous
pénétrions jufqu'au Cœur de Jefus-

, Chrift , pour y contempler le prin
cipe de tous les mérites , de toutes
fes vertus, de toutes fes volontés ,
de tous fes fentimens ?

Enfin Jefus-Chrift lui-même nous a

ouvert le chemin de fon Cœur dans

le Sacrement de l'Euchariftie. Il y a Pf.
rajjemblè toutes les merveilles de fort
amour. Il s'y eft placé entre le ciel
&r la terre pour défarmer la juflice
de fon Pere , pour en prévenir les
arrêts, pour en conjurer les foudres ,
&c faire de l'on adorable Cœur ua
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azile de miféricorde aux plus grands
Heb. 7. pécheurs. Il y vitfans cejje , comme

dans le ciel, pour intercéder pour nous.
11 s'y eft établi notre médiateur, &c

1. Joan. notre avocat pour y plaider continuel-
lement notre caule , par les moiens
les plus puiffans , & lis titres a la
main, dit Tertulien. Cefontfesplaies,

fur-tout celle de fon Cœur qu'il fait
parler en notre faveur.

C'eft de ce fanûuaire divin qu'il
Maîh.crie vers vous N. T. C. F. Vene{ à

». moi vous tous qui êtes fatigués & fur-
chargés , & je vous foulagerai. C'eft de
là qu'il vous invite à venir puifer
tous les fecours à votre indigence ,
toutes les lumieres à vos tenebres,
toutes les forces à vos langueurs ,
tous les remedes a vos infirmités ,
toutes les reffources à vos différens

befoins. . ,
Venez-y vous tous qui géminés

fous le poids des difgraces , de_ l'hu
miliation , de l'adverfité : vous y
recevrez des leçons de patience & de
foumiffion , en voiant ce Cœur de

Thren. Jefus navré d'amertume, rajjafié d'op-
3* probres , que tant d'outrages , tant de

facrilégcs attentats, tant de fureurs



& de perfidies n'ont pû lafler. En
unifiant vos légeres fouffrances à fes
incompréhenfibles douleurs , vous ne
Verrez plus dans les vôtres , que le
gage de la prédilection, la prérogative
de fes tendres amis , la marque de
votre conformité avec lui \ parconfe- Rom. u
quent le fçeau de votre prédeftina-
tion , & le plus efficace moien du
falut ; puifque le moment Ji court & jl z. Cor.
léger des adver(itès de cette vie, doit
operer en vous pour Céternité un poids
immenfe de gloire. Dans ce point de
vue , cefleront les révoltés de la
nature ; vous bénirez vos affli&ions ,
vous les aimerez , vous les defirerez ,
vous en ferez confolés , & vous Sen
tirez avec l'Apôtre S. Paul ( le com-
prendrez-vous enfans du frecle ) ?
qu'il n'appartient qu'à Dieu de faire z.Corj.
des heureux par la voie même des
fouffrances & des tribulations.

Venez-y pécheurs avec confiance,
quelque coupables que vous foyez.

y II n'a été ouvert que pour vous fur la
croix , ce Cœur adorable. Ne penfez
donc à vos crimes que pour vous
rapprocher de plus près de cette four-
ce de miféricorde. Ah ! le plus grand



'mitfage que vous puiffiez faire à foie
tendre Cœur, ce feroit de perfeverer
dans votre péché , avec le plus cruel
préjugé qu'il ne feroit plus tems pour
vous d'en obtenir le pardon.

Venez-y vous qui êtes juftes pour
Thlti-pp. y apprendre à former vos fentimtns 4

félon le confeil de l'Apôtre , fur ceux
du Coeur de Jefus-Chrïjl ; pour contem
pler de près dans les hommages , les
facrifîces » les adorations , les vœux,
les gémiffemens , les tranfports d a»
jjiour de ce Cœur adorable, comment
un Dieu comme le nôtre mérite d'être,
fervi ; ce qu'il attend de votre fidélité
à fa loi, de votre zele pour fa gloire ,
de votre dévouement à tout ce qui
peut lui plaire ; ce qu'il exige de re
ligion dans fon culte , de componc*
tion en fa préfence , de ferveur dans
votre priere , de renoncement aux
plaifirs du fiecle, de détachement des.
biens de la terre , de fainteté dans
votre chriftianifme , de charité dans
toutes vos œuvres % de perfection
de pureté dans tous les mouvemens>
dans, toutes, tes, afteûious de votre
cœur.

Yeaez-y fur-tout âmes faintes ? %



ri

qui H efl donné de comprendre pfus Efh. f»
parfaitement avec tous les Saints quelle
ejl l'étendue , la Jublimite , la profon
deur du Sacré Cœur de Jefxis-Chrifl ,
que nous propofons à vos adorations.
Venez-y pour épurer de plus en plus
votre amour dans cette fournaife de

charité ; pour vous confondre dans
cette abyme de lumière & de feinteté;
pour y vivre déformais non de votre Gul' **
vie , mais de la vie de Jefus - Chriji.
Alors , félon les fentimens de S. Ber
nard , vous aimere{ Dieu 2e Camour de.
ce divin Cœur ; vous Cadorereç parfis
adorations ; vous le louere\ par fis
louanges ; vous operere£ par fes opéra
tions vous ne voudrez rien que parfes-
voIontes.

Allons-y tous N. T. C. F. en qua
lité de criminels, pour y faire amende
honorable en notre nom , & pour
tous les pécheurs, de tontes les irrévé
rences & profanations , de toutes les
perfidies & ingratitudes , de toutes
les impiétés & blafphêmes , de toutes
les communions indignes & facriléges,
de tons les outrages & de tous les-
crimes qui ont blefle fi douloureufe-
msnt ce Divin Coeur , & renomdlL
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fleb.p. tant de fois les horreurs Je fapajjîon
dans fon fanûuaire même , &c aux

pieds de fes Autels.
Pour expier notre froideur & notre

indifférence , failons nos plus pures
Pf. 16. délices d'aller fouvent répandre nos

cœurs dans le Cœur même de Jefus-

Chrift. Confions-lui avec cette fainte
Rom. 8. incité des enfans de Dieu , nos projets,

nos attachemens , nos defirs , nos
craintes , nos peines, nos vues, nos
efpérances , pour qu'il purifie , qu'il

a. Th.-}. fanûifie , qu'il dirige félon fon Cœur
tous les mouvemens du nôtre. Enfin
confacrons-lui ce cœur tout impar
fait , tout fouillé qu'il ell. Il y a fi

Trtver. Jong_tems qu'il nous invite à lui en
*S' laijfer la pojjejjion : qu'avons - nous

gagné jusqu'ici de le livrer à la tyran
nie de nos pafîions ? l'inquiétude ,
l'agitation, le remords. Rendons-le à
fon maître légitime ; nous jouirons de,
la paix, de l'innocence , de toutes
les richeffes du Cœur de Jefus-Chrift,

Tf- 72-parce qu'il fera le Dieu de notre cœur,
& notre partage pour féternité,

jy- Dans le defir de vous rendre parti-
cipans de ces grands biens , qu'il a été
confolant pour nous N. T. C. F. d'y



être invité par le Roi de Pologne,
qui en nous confiant les tendres mou-
vemens de fa piété envers le Sacré
Cœur de Jefus-Chrift, & les fruits de;
bénédiction qu'il en a recueillis pour
lui-même , &C pour fon Augufte Fa
mille , nous a demandé d'en établir la
Fête la plus folemnelle dans tout notre
Diocèfe. Vousl'apprendrezN.T.C. F.
avec autant d'édification que de re-
connoiffance ; &,.en célébrant cette
Fête, vous demanderez avec une
nouvelle ardeur la confervation d'un

Prince toujours également occupé du
falut de fes peuples & de leur bon
heur ; qui croiroit n'avoir rien fait
pour eux , fi, après leur avoir dif-
penfé tous fes tréfors , il ne leur en
ouvroit d'autres incomparablement
plus précieux dans le Cœur de Jefus-
Chrift , où ils puiferont toutes les ri-
cheffes de la grâce , &c l'exemple de
toutes les vertus, comme il y trouve
le modele de fa bienfaifance , & l'ap
pui le plus efficace de fon aimable au
torité.

-rf- Au refte N. T. C. F. ne penfez pas
qu'en établiflant cette Solemnité, ce
foit une dévotion nouvelle dans l'E-



gîïfe. C'étoit la dévotion favorite de
S. Bernard. Elle doit fpécialement fon
origine à S. François de Sales , fufcité

la Vifi- de Dieu pour établir un Ordre. deReli-
9ati°". gïeuj°es deflinées à honorer le SacrÈ

Cœur de Jesus-Christ , &fes deux
VU dcS~plus cheres vertus, la douceur & l'humi-
deSa/es, lité , quifont la bafe & le fondement de
par M. leur Ordre , & leur donnent et privilège
p.'po'. & cette grâce incomparable de porterie

nom de Filles du Cœur de Jesus-

Christ. A cette époque s'efl répandue
fucceffivement, & par un progrès qui
tient du prodige , cette précienfe dé
votion dans prefque tous les Roiaumes
Catholiques, fous l'autorité de cinq

Innocint Souverains Pontifes , avec l'approba-
cu '.xi. tion & les éloges du très-grand nombre
^xui"1 des Evêques, & psr le zele de tant
Benoit de perfonnages illuftres entalens &ea

fainteté , de notre tems & du lïecle
x'iy. pafle. Plufieurs Prélats du Roiaurrre

ont établi cette Fête pour tout leur
Diocèfe, dans la même forme que
nous l'établiffons aujourd'hui. C'eft
enfin de nos jours que feu M. de Bel-

. zunce, nouveau S. Charles en charité»,
voiant rinfuffifarice de tous lesmoiens

humains contre le fléau de la pefle qui



dêvaftoît la Ville de Marfeille , eut fa
jufte confiance d'en trouver le remède
dans le culte public & à perpétuité,
du Cœur de Jefus-Chrift. Son efpé-
rance ne fut point confondue. Aufïï-
tôt cjue ce tendre Pafteur eut fait la
conl'ecration folemnelle de la Ville ,
de fon Diocèfe, Se de lui-même au
Cœur adorable de Jefus Sauveur, con-
fécration qui fut fuivie du vœu public
& perpétuel de tous les Magiflrats au
nom de tout le peuplé ; de ce jour
même la pefte ceiîa, les malades gué
rirent, &c tous ceux qui étoit en fanté
furent préfervés.

De telles autorités, de tels témoi
gnages doivent vous rafïurer N. T.
C. F. contre les reproches de nou
veauté ; Se les effets falutaires de cette
dévotion, à qui la piété du Roi de
Pologne donne un li grand éclat, nous
font efpérer que vous fanâifierez cette
Fête avec une fainte confiance ; que ce
jourfera à jamais pour vous un jour >?-•
memorable ; & que vous le célébrerez avec
foleninité de génération en. génération
par un culte éternel.

t A ces causes , après en avoir con
féré avec nos vénérables Freres, M. M»
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les Doyen , Chanoines 8c Chapitre
de notre Eglife Cathédrale ; Nous or
donnons que l'Office du Sacré Cœur
DE Jésus , fe fera à l'avenir dans tou
tes les Eglifes de notre Diocèfe , fous
le rit de folemncL majeur, le premier
Dimanche après l'oûave de l'Epipha
nie ; auquel jour nous ordonnons l'ex-
pofition du Saint Sacrement dans l'Of-
tenfoir, depuis la grand'Mefle jufqu'au
Salut qui fe fera après les Vêpres , &
enfuite la Bénédi&ion. Accordons In

dulgences de quarante jours aux fideles
qui communieront ledit jour , ainfî
qu'aux Eccléfiailiques qui réciteront
ledit Office , que nous avons fait im
primer pour être diftribué dans notre
Diocèfe.

On chantera au Salut, une antienne
de la Sainte Vierge, celle du Patron,
celles pour le Roi & pour la paix, &
l'antienne du Saint Sacrement Avt

verum , avec les Verfets & Oraifons
convenables ; & l'on ajoûtera à l'O-
raifon pour le Roi, celle qui eft mar
quée dans le Miffel, page CXIII. Pro
Rege & ejus familiâ.

Et fera notre préfent Mandement
publié aux Prônes des Méfiés Paroif-



{laies , lu & affiché par-tout où befoin
fera.

Donné à Toul, en notre Palais
Epilcopâl, le faint jour de Noël,
vingt-cinq Décembre mil lept cent
foixante-trois.

j CLAUDE, Evêque, C. de Tout.
Par Monseigneur,

Bruant.

LETTRE

DU ROI DE POLOGNE

A M. L'ÊVÊQUE DE TOUL.

Monfieur rÊvêquc de Tout, cejlavec
bien de la fatisfaclion que je viens cTap
prendre Vétablijfement que vous vene^
dCordonner dans tout votre Diocefe de
la Fête du Sacre Cœur de Jésus ,

que vous voule{ être célébrée déformais
avec toute la décence & la dignitépos-
Jibles. Je n en attendois pas moins de
votre lele pour la gloire de la Religion ,
pour tavancement de la piété, & pour,
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lefalut des âmes. IL n ejlpoint de culte
en effet plus utile & plus néceffaire
même , dans un flecle comme le nôtre , <
où la. foi nefut jamais plus combattue
par lapréfomption & l'ignorance. Quelle
conferve du moins fon principal appui

dans la tendre reconnoïffance qui ejl duc
au Divin Rédempteur , qui en nous
commandant la Foi, nous finfpire fi
efficacement par Famour dontfon Cœur
ejl embrafé pour nous. Je ne puis affe%_
vous témoigner combien je fuis charmé
en mon particulier du culte que vous
ordonnej envers ce Cœur adorable ; &
ccllt- ci ri étant à autre fin , je prie
Dieu qu'il vous ait, Monfieur CÊvêque
2e Toul, en fa fainte & digne garde.
Écrit à Lunéville ce 14 Novembre 176 J»

STANISLAS, ROI,



AMENDE HONORABLE

AU SACRÉ C <E U R

D E

No So J. C.

Pour le jour de la Fête.

TRès-adorable & très-aimableJefus , toujours rempli d'amour
pour nous , toujours touché de nos
miferes , toujours preffé du defir de
nous faire part de vos tréfors , &c de
vous donner vous-même tout à hous :

Jefus mon Sauveur &c mon Dieu, qui
par l'excès du plus ardent & du plus
prodigieux de tous les amours , vous
êtes mis en état de viftime dans l'ado

rable Euchariftie , où vous vous offrez
pour nous en facrifïce un million de
fois chaque jour ; quels doivent être
vos fentimens en cet état, ne trouvant
pour tout cela dans le cœur de la



20 Dévotion

plupart des hommes , que dureté ,
qu'oubli , qu'ingratitude & que me- »
pris ? N'étoit-ce pas aflez, ô mon 1
Sauveur , d'avoir pris la voie qui f
vous étoit la plus rude pour nous
fauver , quoique vous puffiez nous 1
témoigner un amour excefîîf à beau
coup moins de fraix ? N'étoit-ce pas |
affez de vous abandonner pour une
fois à cette cruelle agonie , & à ce
mortel accablement que vous devoit s
caufer l'horrible image de nos péchés r
dont vous vous étiez chargé ? Pour
quoi vouloir encore vous expofer
tous les jours à toutes les indignités ,
dont la plus noire malice des hommes .
& des démons étoit capable ? Ah !
mon Dieu & mon tout aimable Ré

dempteur, quels ont été les fentimens
de votre facré Cœur , à la vue de i
toutes ces ingratitudes & de tous ces
péchés ? Quelle a été l'amertume où >
tant de facrileges & tant d'outrages
ont plongé votre Cœur ?

Touché d'un extrême regret de
toutes ces indignités , me voici prof- :
terné & anéanti devant vous, pour
vous faire amende honorable aux yeux .
du ciel &c de la terre , pour toutes les "

[
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irrévérences & les outrages que vous
avez reçus fur nos Autels depuis l'inf-
titution de cet adorable Sacrement.
C'eft avec un cœur humilié 8c brifé

de douleur , que je vous demande
mille & mille fois pardon de toutes
ces indignités. Que ne puis-je , mon
Dieu , arrofer de mes larmes laver

de mon fang, tous les lieux où votre
facré Cœur a été horriblement outra

gé, &c où les marques de votre divin
amour ont été reçues avec un mépris fi
étrange î Que ne puis-je , par quelque
nouveau genre d'hommage, d'humi
liation & d'anéantiffement, réparer
tant de facriléges &L de profanations I
Que ne puis-je pour un moment être
le maître du cœur de tous les hommes,
pour réparer en quelque maniéré , par
le facrifice que je vous en ferois ,
l'oubli & l'infenfibilité de tous ceux

qui n'ont pas voulu vous connoître,
ou qui vous ayant connu , vous ont
fi peu aimé !

Mais , ô mon aimable Sauveur , ce
qui me couvre encore plus de confu-
fion , ce qui me doit faire gémir da*
vantage, c'eft que j'ai été moi-même
du nombre de ces ingrats. Mon Dieu,
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qui voyez le fond de mon cœur, vous
favez la douleur que je reflens de mes
ingratitudes , &c le regret que j'ai de
vous avoir fi indignement traité. Vous
favez la difpofition où je fuis de tout
fouffrir &c de tout faire pour les répa
rer. Me voici donc, Seigneur, le cœur
brifé de douleur, humilié, profterné,
prêt à recevoir de votre main ce qu'il
vous plaira exiger de moi pour la ré
paration de tant d'outrages. Frappez,
Seigneur, frappez : je bénirai & je
baiferai cent fois la main qui exercera
fur moi un fi jufte châtiment. Que ne
fuis-je une viftime propre pour réparer I
tant d'injures ! Que ne puis-je arrofer de
mon fang tous les lieux où votre facré
Corps a été trainé par terre & foulé
aux pieds ! trop heureux, fi je pouvois
par tous les tourmens pofîibles répa
rer tant d'outrages , tant de mépris,
6c tant d'impiétés ! Que fi je ne mérite
pas cette grâce , du moins agréez le
véritable defir que j'en ai. Recevez,
Pere Eternel, cette amende honora
ble que je vous en fais , en union à
celle que ce facré Cœur vous en fit
fur le Calvaire , & que Marie vous
en fit elle-même au pied de la Croix
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de Ton Fils, & en vue de la priere
que fon facré Cœur vous en fait :
Pardonnez-moi tant d'indignités èc
tant d'irrévérences commifes ; &c ren
dez efficace par votre grâce, la volonté
que j'ai, &c la réfolution que je fais
de ne rien oublier pour aimer ardem
ment , & pour honorer par toutes les
voiespoffibles, mon Souverain, mon
Sauveur &c mon Juge , que je crois
réellement préfent dans l'adorable
Euchariftie, où je prétends faire voir
déformais par le refpeâ dans lequel je
ferai^ en fa préfence, & par mon affi-
duité à lui faire la cour, que je le
crois réellement préfent. Et comme je
fais profeffion d'honorer finguliére-
nient fon facré Cœur, c'eft aufîî dans
ce meme Cœur que je veux paffer le
refte cle ma vie. Accordez-moi la grâce
que je vous demande , de rendre dans
ce Cœur adorable le dernier foupir à
l'heure de ma mort. Ainfi foit-il.

1 L

Acle de confècration au facré Cœur de
notre Seigneur Jefus-Chriflpour h

jour de la Fête.

CŒur adorable de mon aimableJefus, ûége de toutes les vertus,
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fource inépuifable de toutes les grâces,
qu'avez-vous pu trouver en rnoi capa
ble de vous gagner jufqu'à ce point,
que de m'aimer avec tant d excès ,
tandis que fouillé de nulle pèches ,
mon cœur n'avait pour vous que de la i
dureté & de l'indifférence ? Les té
moignages éclatans de la tendreffe de
votre amour pour moi, lors meme
que je ne vous aimois point, me font
eipérer que vous agréerez les marques
par lefquelles je veux vous témoigner :j
que je vous aime. Agréez donc, ô |
mon aimable Sauveur, le defir que j'ai
de me confacrer entièrement à l'hon
neur & à la gloire de votre facré
Cœur : agréez la donation que je vous
fais de tout ce que je fuis : je vous
confacre ma perfonne &c ma vie, mes
aôions , mes peines & mes fouffran-
ces, ne voulant être déformais qu'une
viftime confacrée à votre gloire ,
maintenant embrafée, & un jour, s'il |
vous plaît , tout-à-fait confumée des i
facrées flammes de votre amour. Je
vous offre donc , ô mon Dieu, je vous
offre mon cœur , avec tous les fen-
timens dont il eft capable , que je pré
tends être toute ma vie parfaitement

conformes
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conformes auxfentimens du vôtre. Me
voilà donc , Seigneur , tout à votre
Cœur , me voi à tout à vous. O mon
Dieu I que vos miféricordes font gran
des envers moi ! Dieu de majeflé ! hé
que fuis-je , pour que vous daigniez

. agréer le facrifice de mon cœur ? Il
fera déformais tout à vous ce cœur,
& les créatures n'y auront plus de
part : auffi n'en valent-elles pas la
peine. Soyez déformais, aimable Je-
fus , mon pere , mon ami, mon maî
tre & mon tout: je ne veux plus

| vivre que pour vous. Recevez, aima-
1 ble Sauveur des hommes , le facrifice

que le plus ingrat des hommes fait à
votre l'acre Cœur, pour réparer le
tort que jufqu'à cette heure je n'ai
ceiTé de lui faire , en correfpondant fi
mal à l'on amour. Je lui.donne peu:
mais au moins je lui donne tout ce
que je puis lui donner, & tout ce que
jefçai qu'il fouhaite ; & quand je'lui
confaçre ce cœur, je le lui donne pour
ne le reprendre jamais.

Apprenez-moi, ô mon aimable Sau
veur , le parfait oubli de moi-même ,
puifque c'efî la feule voye qui me peut
donner i'entrée que je defire dans vo-

B
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tre Cœur facré ; &c puifque je ne ferai
rien déformais qui ne foit à vous ^fai
tes en forte que tout ce que je ferai
foit digne de vous. Enfeignez-moi ce
que je dois foire pour parvenir à la
pureté de votre amour: mais donnez-
le moi cet amour , & un amour très-
ardent & très-généreux. Donnez-moi
cette profonde humilité, fans quoi on
ne fauroit vous plaire ; & accomplirez
en moi parfaitement vos faintes vo- '
lontés , & dans le tems , & pendant
toute l'éternité. Ainfi foit-il.

MI.

Amende honorable aufacre Cccur de no
tre Seigneur, pour réparer fpéciale-
ment les injures qu 'il reçoit au très- |
faint Sacrement de VAutel, pour tous
les premiers Vendredis du mois.

O Coeur adorable de mon Sauveur& de mon Dieu, me voici prof-
terné en votre divine prefence avec
le refpeft le plus profond, avec la
douleur la plus vive, & avec l'amour
le plus ardent qu'il m'eft podible : je
viens vous faire amende honorable
pour tous les infideles qui ne vous
connoifl'ent p^s, pour tous les héré
tiques qui ne veulent pas vous recon-
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noître dans l'Euchariftie , pour tous
les mauvais Catholiques , qui vous re
çoivent indignement, &c pouï tant
d'autres lâches , qui vous reçoivent
fans préparation & par coutume; mais
comme vous voulez que je vous fa-
tisfafie plus particulièrement pour
moi, je vous fais encore amende ho
norable, ô facré Cœur de Jelus ! pour
toutes les fois que je me fuis approché
de vous avec tiédeur; pour ma négli-

I gence à m'en approcher; pour mon
peu de refpeft dans les lieux où la foi
m'apprenoit que vous réfidiez ; pour

' mes ingratitudes fans nombre dont je
fuis pénétré de douleur, & je vous en
demande un million de fois pardon :
Miféricorde , mon Dieu, miféricorde
pour moi, pour les Infidèles , pour
les Hérétiques , les mauvais Catholi
ques & les faux Dévots. Laiffez-vous
toucher à nos gémiffemens & à nos
larmes ; fouvenez-vous que vous ne
pouvez vous venger fans perdre le
prix infini de votre Sang adorable.
Nous méritons , il eft vrai, d'être im
molés à votre Juftice , mon Seigneur
& mon Dieu ! mais nous favons que
vous vous plaifez à faire miféricorde j
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rendez-nous clignes de la meritér ;
changez nos cœurs , afin cjue nous ne
vivions plus cjue par vous &C pour
vous. Ainfi foit-il.

I V.

Acte de confécration Je/on propre cœur
à celui de N. S. JeJ'us-C hriji, formé
parle principe d'une douleurJincere de
Cavoir offenje , que £onpourra.)oindre
à rAmende honorable ci-dejjus.

ADorable Cœur de Jefus , fourceféconde de toutes grâces, aima
ble Roi de tous les cœurs , je vous
confacre aujourd'hui le mien &C le
dévoue entièrement à votre fervice. Il
eft vrai que c'eft un rebelle qui s'eft
révolté cent fois contre vos ordres ;
mais il reconnoît enfin i'injufiice de la
rebellion , il la détefte & vous jure
line fidélité inviolable ; venez donc y
regner, venez-y commander en Sou
verain , chaffez-en tout ce qui vous y
déplaît ; redreffez fes inclinations ,
corrigez fes déréglemens, purifiez fes
intentions, imprimez-y vos faintes
loix & les lui faites exaftement obier-
ver. O facré Cœur ! le mien vous p.ro-
tefte qu'il ne luivra déformais que vos
mouvemens &i vos impreffions; non,
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il n'aimera que ce que vous aimez ;
vos defirs feront fes defirs ; votre joie
fera fa joie, & vos douleurs feront les
fiennes. Secondez , Cœur tout-puif-
fant, fecondez mes réfolutions ; faites
que la douleur , la patience , l'humi
lité , le mépris des biens de la terre ,
8c toutes les vertus qui ont fait vos
délices, faiTent auffi les délices de mon
cœur. Soyez fon guide dans les routes
dangereufes de ce monde ; fon confo-
lateur dans fes miferes ; fon azile dans

les perfécutions ; fon défenfeur contre
les puiflances de l'enfer. Mais fur-tout
je vous conjure par tout le Sang pré
cieux que vous avez répandu pour
moi, d'embrafer au plutôt mon cœur
de ce beau feu que vous avez apporté
fur la terre. Hélas ! que j'ai de dou
leur , que j'ai de honte d'avoir attendu
fi tard à vous aimer ! Que ne puis-je
réparer ces malheureux jours que j'ai
pailé fans vous fervir ; que ne puis-je
en effacer la mémoire ! Hé quoi ! fera-
t-il éternellement vrai que j'aie paffé
tant de tems fans amour pour vous ? Je
vous confacre au moins toute la vie

qui me refte ; je ne veux plus vivre
déformais que pour vous aimer ; heu-

I -

S
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reux fi je pemvois mourir en vous ai
mant , & vous aimer après la mort
d'un amour auffi pur que confiant du
rant toute l'éternité. Ainfi foit-il.

Méditations pour tous les jours de Lafe~
maint, avec des Oraifons à la fin,
par rapport aux difpojitions du Cœur
faeré de Jefus-Ckrijl, conjidéré dans
les différens Myjieres.
POUR LE DIMANCHE.

Conjidérations.
ï. Onfidérons ce que le divin

amour a fait faire à Jefus dans

fa Réfurreûion ; il a réuni le Corps &C
l'Ame qui avoient été féparés par la
mort, afin que l'un & l'autre puflent
agir pour nous comme auparavant.
C'eft ce que David avoit prophetifé,
èn difant : Rcfurrtxi & adhuc fum te-
cum : Je fuis reffufcité, & voilà que je
fuis encore avec vous. A quoi cefaint
Prophète ajoute : Selon la multitude
des douleurs que mon cœur avoitfouffer-
tes , vos confolations m ont rempli de
joie. Mais Jefus-Chrift l'avoit dit en
ces termes : J'ai eu le pouvoir de quitter
mon Ame & de la reprendre : & en un
autre endroit : Je puis détruire le Tem~
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ph du Dieu vivant, & U rétablirm trois
jours.

2. Confidérons quels furent les mon-
vemens du facré Cœur de Jefus-Chrift
reffufeité envers fa très-fainte Mere ;

avec quelle ardeur de charité il fe porta
à la confoler des affligions qu'il favoit
que fa Paffion & fa mort lui avoient
caufées. Quels furent les deux Cœurs
du Fils & de la Mere dans cette ren

contre ? Ils fe fondoient fans doute
d'une maniéré toute divine l'un dans

l'autre. Quand participerons-nous à
ce bonheur ineffable?

3. Notre derniere confidération fe
fera fur les mouvemens fi charitables
du facré Cœur de Jefus allant fe faire

voir à fes Difciples pour leur commu
niquer les joies de fa Réfurreftion.
Admirons fa charité envers fainte Ma-

delaine & fes Difciples d'Emmaiis , &
comme il leur fit fentir la douceur des

flammes de fon Cœur. Voyons ce qu'il
fait pour guérir l'incrédulité de Saint
Thomas, & même pour prévenir la
nôtre , & glorifions fa bonté infinie.

Oraison.

PEre Eternel, agréez que je vousoffre le facré Cœur de Jefus-Chritë

s
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votre Fils bien-aimé, comme il s'offre
lui-même en facrifice. Recevez, s'il
vous plaît, pour moi tous les defirs ,
tous les fentimens , toutes les affec
tions , tous les mouvemens & enfin
tous les actes de ce facré Cœur. Ils

font tous à moi, puifque c'efl pour
moi qu'il s'immole : ils font à moi,
puilque je prétends n'en avoir point
d'autres déformais que les fiens. Rece
vez-les en fatisfa&ion dé tous mes pé
chés &z en aciions de grâces de tous
vos bienfaits. Recevez-les, pour m'ac-
corder par leurs mérites , toutes les
grâces qui me font nécellaires , & fur-
tout la grâce finale. Recevez-les enfin,
comme autant d'aâes d'amour, d'ado
ration & de louange, que j'offre à vo
tre divine Majefté ; puifque c'efi par
lui feul que vous êtes dignement aimé,
honoré & glorifié. Ainfi foit-il.

POUR LE LUNDI.

Conjldérations.
i. Onfidérons que le premier

V_> mouvement de la vie natu
relle du facré Cœur de Jefijs-Chrift a
été un fentiment d'amour pour nous ,
en s'offrant au Pere Eternel peur être
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la Viftime de notre Rédemption, en
s'engageant à mourir d'amour pour
nous.

2. Confidérons ce divin Sauveur
fortir du fein de fa fainte Mere ; il verfe
des larmes de tendreffe ôc de compaf-
fion fur nous , fouhaitant laver nos
péchés avant que de les expier par la
mort.

3. Confidérons qu'il s'aflujettit aux
foibleffes Se aux miferes des petits en-
fans , contraint de fe nourrir du lait de
la fainte Vierge fa Mere, lui qui nour
rit toutes les créatures.

O R a 1 s o N.

O Coeur adorable de Jefus , maforce , mon appui , & mon li
bérateur ! Que vous dirai-je fur tous
les péchés dont je me reconnois cou
pable devant vous ? J'ai marché dans
ma propre voie & au gré de mes paf-
fions ; j'ai dit cent fois dans mon cœur
rebelle : non je ne porterai point le
joug du Seigneur. J'ai été un ingrat,
un infidele , qui me fuis fervi de vos
propres dons pour vous ofFenfer ; mais
je reviens à vous , Seigneur, & je vous
conjure par votre facré Cœur, de re
cevoir mon cœur , qui cft par votre
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grâce contrit, pénitent & humilié ;
emparez-vous de lui comme d'un bien
qui vous appartient & qui vous coûte
fi cher. Couvrez-moi du bouclier de
votre lainte proteftion ; & je n'aurai
plus rien à craindre. Quand toutes mes
paffions viendroient en foule s'élever
contre moi, & me folliciter au mal, je
n'en ferai point troublé , fi vous me
prenez , Seigneur , comme je l'efpe-
re , en votre fainte garde ; en vous &
par vous je furmonterai toutes les ten
tations qui m'ont fi fouvent vaincu,
&: toutes les difficultés qui s'oppofent
à mon falut. Avons, Seigneur, foit la
gloire & l'honneur. Ainfi foit-il.

POUR LE MARDI.

Conjîdérations.

ï- Oafidérons que Jefus s'eft
anéanti lui-même en prenant

la forme d'un ferviteur , & qu'il en a
exercé les fondions par fes œuvres.
Au fortir de l'enfance il a travaillé avec
S. Jofeph d-it métier de Charpentier ,
& ainfi il a fubi la condamnation d'A
dam , mangeant fon pain à la fueur de
ion front.

2. Coafidérons qu'il a été fi fournis
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à fa fainte Mere & à S. Jofeph ; fi atta
ché aux exercices d'humilité, qu'il
prévenoit l'un & l'autre , & leur fai-
foit de douces violences pour faire ce
qu'il rencontroit de plus bas & déplus
abjefl:.

3. Confîdérons qu'à l'âge de douze
ans il fit un facrifîce de fa tendreffe

envers fa très-fainte Mere, quand il
la quitta pour refter dans le Temple ».
animé du zele de la gloire de fon Pere
eelefle.

Cœur adorable de Jefus, ô Cœur

miféricordieux , magnifique &
généreux, plein de bonté &C de grâce ,
ô Cœur digne de nos louanges , de nos
refpefts & de nos adorations ! chef-
d'œuvre du faint Efprit , la gloire &C
les délices des Saints , nous vous ado
rons profternés en votre prefence ;
nous nous confacrons , votions & im
molons à tous vos defTeins & à vos

volontés fur nous , vous protefïans-
que toutes les fois que nous refpire-
rons , nous voulons & prétendons-
vous répéter , confirmer , ratifier &
multiplier la donation entiere, par
faite & irrévocable que nou& vous.

Oraison.
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faifons de tout ce que nous fommes,
ne voulant vivre déformais que pour
vous feul , qui ferez toutes les délices
& le plaiiir de nos coeurs , la joie tic
le contentement de nos ames. Nous
voulons brûler & nous confumer dans
vos flammes , nous abîmer Se nous
perdre dans votre Coeur , nous trans
former en vous , & n'avoir plus d'au
tre cœur que le vôtre ; vous aimer
de votre amour, vivre de votre vie,
mourir de votre mort, pour vous glo
rifier & pofleder éternellement.

Ainfi foit-il.

POUR LE MERCREDI.

Conjidérations.

i. Onfidérons qu'avant que de
prêcher Jefus fit une retraite

au défert, où il forma le modele de
la notre ; qu'il reçut le Ëatême de la
pénitence des mains de S. Jean, pour
accomplir route juflice. Il courut en-
fuite de tous côtés cherchant les brebis

perdues , ( qui font les ames des pé
cheurs ) préchant, fe fatiguant, fouf-
frant tous les befoins de la vie, tra
vaillant de toutes les maniérés pour
retirer ces brebis de leur perte, &. les

V
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rapporter fur fes épaules à la berge
rie, comme étant leur bon Pafteur.

2. Confîdérons que tous les mouve-
mens de fon Cœur le portoient con
tinuellement à faire du bien à des gens
qui ne le payoient que d'ingratitude.

3. Confîdérons que ces mômes raou-
vemens lui faifoient recevoir à bras

ouverts les ames converties & péni
tentes , comme Madeleine , Zachée ,
S. Mathieu , & généralement tous
ceux qui avoient recours à lui.

Oraifon au Pire. Eternel.
Pere des miféricordes & de Ma-

jefié infinie ! profterné à vos
pieds, je vous conjure par le Cœur
adorable de votre divin Fils , de me
regarder en pitié , & d'effacer toutes
mes iniquités félon la multitude de
vos bontés. J'ai mérité votre colere

parle nombre infini de mes péchés> il
eft vrai; mais votre cher Fils m'a
mérité toute l'étendue de vos mi

féricordes : j'ai abufé de vos grâces;
mais il m'a délivré de votre malédic

tion : votre Loi m'a condamné ; mais
fon Sang me jufiifie. C'eft mon Sauveur
& mon Dieu ; il eft mon falut, ma

vie, mon amour &c mon unique
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efpérance ; faites-moi, Seigneur, ver-
fer un torrent de larmes pour pleurer
jour & nuit mes péchés : donnez-moi
la grâce d'en faire une pénitence digne
de vous, àppai'ez votre colere contre
moi, en confidérant tous les jours fur
nos Autels la Victime pure & fans ta
che , l'Agneau qui ôte les péchés du
monde, à qui foit rendu gloire & hon
neur dans tous les fiecles des fiecles.

Ainfi foit-il.

POUR LE JEUDI.

Confédérations en forme déélévations.
ï. /r~", Omme c'eftce jour-là, ô mort

Jefus ! que votre facré Cœur
s'eft donné tout à nous dans le très-

faint Sacrement en y devenant la nour
riture de nos ames, & le gage de
l'immortalité de nos corps; c'eft en ce
jour auffi que j'offre à votre divin Pere
tout l'amour que votre Cœur a pour
lui, & que je vous prie de détruire de
mon cœur tout ce qui lui eft oppofé ,
& de fubilituer ce même amour à la

place de mon amour propre. Détrui-
fez, anéantiffez cet amour propre ,
l'ennemi capital du divin amour. O
Jefus, je dételle fincérement tout ce
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qui peut m'empêcher de vous aimer
fans partage.

i. Quand fera-ce , Coeur adorable
de mon divin Jefus , Cœur immolé

pour moi, que vous ferez de mon
cœur une vi£Hme de votre amour ?

Quand commencera-t-il de faire dans
le tems ce qu'il efpere de faire dans
l'éternité, c'eft-à-dire, vous aimer Se
vous pofféder ? O mon cœur! n'eft-il
pas tems de brûler d'amour pour un
Dieu dont le Cœur cft tout amour

pour vous ? Il eft donc vrai, mon
adorable Jefus, que quand dans la
fainte Communion j'ai l'honneur de
placer votre œur fur le mien, vous
unifiez véritablement mon cœur au

vôtre, & le transformez en vous; &
je puis alors dire en vous recevant :
Vous'êtes le Dieu de mon cœur, le
feul Dieu de mon ame, le Dieu de

toutes mes afïe&ions , &c c'eft ce qui
me fait efperer que vous ferez mon
partage dans l'éternité : L'eus cordis
mei, & pars mta Deus in ctternum. Que
puis-je donc faire, ô mon Jefus, pour
correfpondre à tant de faveurs ? Que
puis-je vous facrifier aujourd'hui, qui
vous foit agréable? A quoi vous plaît-il
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que je renonce pour vous? Inftruit 8c
animé par votre exemple, il n'y a rien
que je ne doive, & que je ne veuille
vous immoler avec joie. Non, Sei
gneur, je ne defire rien fur la terre que
d'être une viftime perpétuelle de vo
tre volonté , de votre gloire &c de
votre amour. Ainfi foit-il.

. Oraison.

SEigneur Jefus , qui par un miracleineffable de charité , avez daigné
donner votre cœur aux hommes pour
leur fervir de retraite & de nourriture,
exaucez les humbles prieres que nous
vous faifons, & pardonnez-nous les
péchés dont nous nous reconnoiiïons
coupables devant vous ; daignez jetter
les yeux de votre compaffion & de
votre miféricorde fur nous , puifque
pour vous honorer dignement dans
l'adorable Myftere de vos Autels, &

pour vous rendre de plus agréables
hommages , nous pleurons & nous
déteftons de tout notre cœur les ou

trages , les facriléges , & toutes les
autres impiétés aufquelles les hommes
ingrats fe font laifîV s aller contre vous ;
allumez dans tous nos cœurs ce divin

amour dont le vôtre eil enflammé ;
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faites-y naître des inclinations toutes
femblables aux vôtres , afin que vous
aimant fur la terre & pendant toute
l'éternité, nous puiffions louer digne
ment l'amour dent ce Cœur efi en

flammé pour nous. Ainfi foit-il.

POUR LE VENDREDI.

Conjïdérations en forme d'élévations.

'Eft aujourd'hui, ô mon Sauveur,
que votre Cœur lacré a été ou

vert , & qu'il a répandu le Sang
l'Eau , comme des principes de notre
juffification' &Z des gages de notre fa-
lut. C'eft cette Plaie de votre Cœur

que nous adorons, & qui vous a rendu
dans votre mort la victime du falut des

hommes. Nous voulons par recon-
noiffance , & en mémoire de cette
Plaie qui nous a ouvert votre Cœur,
le regarder comme notre azile dans
nos tentations , & comme notre mé
diateur auprès de votre Pere. Souffrez
donc, ô mon aimable Jefus, que nous
nous retirions dans votre Cœur, puif-
qu il nous efi ouvert, & que nous
avons droit d'v entrer comme péni-
tens, pour obtenir le pardon de nos
péchés. O Cœur où éclate la miléri-
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corde d'un Dieu incarné ! O Cœur

fenfible à nos maux ! Cœur qui avez
tant fouffert de douleurs & d'oppro
bres pour me mériter le Ciel, faites
que j'entre dans des difpofitions de
patience, d'humilité &C de réfigna-
tion pour m'en rendre digne , & ne
permettez pas que je perde un fi grand
bien, & qui vous a tant coûté. Il eft
donc vrai, ô mon Dieu, que toutes
mes peines ont comme pafie par votre
Cœur; elles y ont été confacrées, &C
vous en avez fait les moyens de mon
falut. Je veux donc déformais les rece

voir, ces peines , avec patience , fou-
miffion &c amour. O douleurs , ô
amertumes , ô affligions , qui avez fait
les délices de mon JefiiSj je veux vous
regarder avec refpeft comme des reli
ques & des portions de fa Croix, vous
porter avec réfignation , vous rece
voir avec joie , m'eftimer heureux
de fouffrir pour gagner le Cœur de
mon Dieu, qui n'aime que ceux
qui fouffrent comme lui & pour/lui.

Ainfi foit-il.

Oraison.

OMon adorable Maître, qu'il efibon d'être avec vous fur le Cal»
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vaire, auffi bien que fur le Tabor ! j'y
veux faire pour cet effet avec S. Pierre
trois Tabernacles , le premier dans les
Plaies de vos mains adorables , le fé
cond dans celles de vos pieds, & le
troifieme dans l'ouverture de votre

facré Cœur ; c'eft-là où je veux repo-
fer , veiller , prier, lire, aimer &c
adorer fans ceffe.

Que le mo_nde, dans ce miroir, me
paroîtra peu de choie , la vie me fem-
blera pénible-, & la mort m'y paroîtra
douce ; car il n'y a point de douleurs
fi ameres que le feu de la charité ne
digere, & que votre faint Cœur ne
rende douces.

O aveuglement des hommes ! qui
n'allez pas à Jefus-f hrift qui vous ap~
pelle , & qui n'y allez pas en entrant
par ces fac'rées Plaies ; le chemin eft
tracé, & vous n'y marchez pas; la
fontaine eft ouverte, elle coule, &
vous n'y buvez pas ; le tréfor de la
SagefTe eft ouvert, & vous méprifez
fes richefies.

O heureufe Lance, qui m'ouvrez
le Cœur de Jefus ! fi j'entre dans ce
Cœur adorable de mon Sauveur , que
je n'en forte jamais s & que je dife
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avec le Prophète : Hœc requies mea in
ftcuium ficuli , hic habitabo qnoniam
elegi eam. J'ai trouvé le lieu de mon
repos , je m'y repoferai éternelle
ment.

Pourquoi êtes vous percé de doux,
ô mon adorable Maître ? que ne fuis-je
joint & percé avec vous ? car ces
Plaies m'appartiennent ; c'eft pour
moi que vous les avez reçues. Appli
quez-moi donc ce que vous avez ("ouf-
fert pour moi ; car vous êtes l'inno
cent , & je luis le coupable. Rendez
moi ces Plaies , & que j'en fois com
me blefle avec vous. C'eft tout ce que
je fouhaite pour reconnoître lin fi
grand amour; je ne defire que de
compatir à tant de fouffrances.

Ainfi foit-il.

POUR LE SAMEDI.

Conjïdérations.
i. Oniidérons que l'amour de

Jefus le laiffe pour un tems fans
mouvement dans le tombeau; fon
Ame eft féparée de Ton Corps : mais
cette fainte Ame & fa Divinité veil

lent , & le même amour qui l'a fait
naître & vivre , ne tardera gueres à
le faire refl'ufciter.
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2. Considérons que ce même amour

le porte à fe laifi'er enfevelir dans le
tombeau. Amour qui doit être le mo
delé du nôtre ; car il nous faut vivre,
comme étant morts aux créatures, fi
nous voulons vivre pour Jefus.

3. Confidéronsque ce même amour
le fait defeendre jufques dans les en
fers ? ainfi les morts mêmes reçoivent
l'application des mérites de fon Sang
adorable , fans lequel leur jufiiee étoit
fauffe & vaine : il y enleve la proie au
démon , & le force à reconnofcre fa
Divinité 8c fa toute-puiflance.

Oraison.

OCœur infiniment faint de Jefus-Chrift , qui avez eu en averfion
toute iniquité , & qui defirez ardem
ment la converfion de tous les pé
cheurs ; fanftifiez les ccrurs de tous
les hommes ; donnez l'humilité à tous
les cœurs orgueilleux ; l'amour de la
pauvreté & la tendrefle envers les
pauvres à tous les cœurs avares ; l'hor
reur des plaifirs fenfuels & l'amour
de la pureté à tous les cœurs impudi
ques ; la facilité à pardonner & l'a
mour des ennemis à tous les cœurs

vindicatifs. Rendez faints, comme
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vous , tous les cœurs des hommes,
afin qu'ils foient tous agréables au Pere
Eternel, & de dignes temples du iaint
Eiprit. Ainfi foit-il.

Afpirations au facrê Cœur 2e Je/us,
pour toutes Les heurts de La nuit

& du jour.

AJix heures du foir.

S Acre Cœur de Jefus, fournaifeardente de charité , purifiez mon
cœur dans les eaux falutaires de la pé
nitence, & le pénétré des flammes de
votre pur amour.

A J'ept heures.
Cœur de Jefus , fource inépuifabîe

de bonté & de miféricorde , jufqu'à
vous donner tout à moi , je ne veux
jamais de réferve en la confécration
que je vous fais de moi-même pour
tous les momens de ma vie.

A huit heures.

Cœur de Jefus , lumiere du monde,
'qui nous enfeignez toute vérité, im
primez dans mon ame vos divines ver
tus , 6c que votre loi foit au milieu de
mon cœur.

A neuf heures.
Sacré Cœur de mon Jefus , ne per-
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mettez pas que les amertumes & af
fligions qu'il vous plaira m'envoyer,
me foient jamais à dégoût, mais que je
les embraffe de tout mon cœur, pour
vous illivre dans ce torrent de dou

leurs , dont votre Cœur a voulu être
fubmergé pour l'amour de moi.

A dix heures.

Pere Eternel, regardez-moi au mi
lieu du Cœur agoniffant de votre cher
Fils ; c'eft-là où je n'attends que des
paroles de grâces & de falut.

A onçe heures.
Cœur de Jefus fi fournis aux ordres

de votre Pere , je ne veux plus que vos
divines volontés.

A minuit.

Cœur de Jefus , fanûuaire plus pur
que le foleil, doux refuge des mi-
férables, que je ne fois jamais allez
infîdele pour vous abandonner, foyez-
moi vous feul toute chofe.

A une heure.

Je vous adore, ô facré Cœur, dans
toutes vos grandeurs , & je vous loue
de tout mon pouvoir dans toutes vos
perfections.

A deux heures.

Sacré Cœur de mon Jefus, foyez.
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tout mon tréfor, & que j'abandonne
tout le refîe pour vous p-offéder.

A trois heures.

Cœur de Jefus , Roi & centre de
tous les cœurs , je vous reconnois
comme mon Souverain, je vous rends
toutes fortes d'hommages , & je vous
prie que le mien ne refpire qu'après
vous.

A quatre heures.
Soyez , ô facré Cœur , le remede

de ma fragilité, l'unique objet de mon
amour, 6c l'affurance de mon lalut.

A cinq heures.

Sacré Cœur de Jefus , tréfor iné-
puifable de tous biens , vous ne cher
chez qu'à les répandre dans mon ame,
rendez-moi capable de les recevoir.

A Jix heures.
Pere Eternel, je me joins à toutes

les louanges que vous recevez du facré
Cœur de votre très-cher Fils.

A fspt heures.

Cœur de Jefus rafiafié d'opprobres
pour le falut du monde, faites-vous
connoître à toutes les créatures, afin
qu'elles fe confument en reconnoif-
fance, & vous donnent autant de bé

nédictions
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nédiftions, que vous avez reçu d'ou
trages.

A huit heures.

Cœur de Jefus , ma reconciliation
auprès de votre divin Pere , ma con
fiance eft toute en vous ; je ne ferai
jamais confondu.

A neuf heures.
Cœur de Jefus, brifé de douleur pour

mes péchés, je vous prie de me les
pardonner; je joins ma contrition h
celle que vous avez eue de ceux de
tout le monde.

A dix heures.

Je vous adore, ô facré Cœur, plon
gé dans tous les anéantiffemens ima
ginables : ne permettez pas que je me
glorifie jamais , finon en votre Croix ,
& en vos abaiflemens.

A on^e heures.
O facré Cœur, viftime de l'amour,

ne rejettez pas un cœur qui fe dédie
tout à vous, & ne veut plus vivre que
•de votre charité.

A midi.

Que j'entre, ô divin Cœur, dans
Vos facrées difpofitions fur la Croix ;
que tout ce qui eft en moi d'humain
& de contraire à vous , foit perdu &c

C
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abîme clans cette mer immenfe des mé

rites de votre précieux Sang, que je
me veux appliquer au péril de mille
vies , fi je les avois.

A une heure.

Sacré Cœur , qui faites le bonheur
des Saints, faites-moi languir du defir
de vous pofleder.

A deux heures.

J'adore , ô mon Jefus, l'union ten
dre de votre Coeur avec celui de votre

fainte Mere ; faites que le mien foit
fortement lié aux deux vôtres, dans
le tems &c dans l'éternité.

A trois heures.

O facrée vitlime , qui vous êtes
immolée pour mes péchés , & qui
avez defiré fi ardemment les excès de

votre fainte Pafïïon; faites que j'im
mole fur l'Autel de votre Croix tous

les mouvemens de mon amour pro
pre ; afin que vous feul regniez en
moi.

A quatre heures.
C'eft l'amour, ô mon Jefus, qui en

vous perçant le côté, nous ouvre la
porte de votre Cœur ; que l'amour
me prefie d'y entrer fi profondément
que je n'en forte jamais.
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A cinq heures.

Vous êtes toujours mon azile , &
facré Cœur, {oyez encore mon tom
beau ; que j'y fois fi caché aux yeux
des créatures, que je m'attire le bon
heur d'être connu & reçu de vous à
l'heure de ma mort. Ainli foit-il.

Trinité fainte, imprimez en la fub-
ftance de mon ame votre fainteté, qui
me faffe croître en foi, en efpérance
& en amour. Ainfi foit-il.

De la fainte Communion que ton doit
faire poitr honorer Le facré Cœur

de notre Seigneur.

L'Ame qui a une véritable dévotion au Cœur de Jefus , fe trou
vant toute pénétrée des bontés de
notre aimable Sauveur , & embrafée
de fon amour, n'a point de defir
plus véhément, que de s'unir à lui de
l'union la plus intime. C'eft pourquoi,
non contente de s'unir à lui par de
fréquentes afpirations, & par des aftes
d'amour qu'elle forme à toute heure ,
elle foupire fans ceffe après le bon
heur de le pofféder.

Allez donc à la Communion , ame
dévote au Coeur de Jefus , allez-y

Cij
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pour honorer ce divin Cœur, pour
le glorifier , & pour contenter fes
defirs.

Allez-y pour l'offrir lui-même en
avions de grâces de l'excès d'amour
qui l'a porté à inftituer ce Sacrement
en faveur des hommes , & des pro
fitons qu'il y fait fans celTe de fes
grâces aux ames qui communient dans
de faintes difpofitions.

Allez-y dans la vue d'obtenir de ce
divin Cœur les grâces qui vous font
néceflaires pour éviter le péché, pour
pratiquer la vertu , pour acquérir la
lainteté à laquelle Dieu vous defline ;
allez-y dans la vue d'obtenir en par
ticulier de ce facré Cœur , un cœur
qui lui foit femblable , la grâce du pur
amour, la grâce de vivre & de mou
rir dans l'exercice de cet amour : de
mandez toutes ces chofes avec beau

coup de confiance ; car enfin, dit S.
Bonaventure , celui qui fe donne lui-
même peut-il refufer quelque chofe ?

Croyez que Jefus-Chrift qui eft la
charité par effence, eft un bien qui ne
demande qu'à fe communiquer ; & que
refufer ce Pain, qui n'eft autre chofe
que le Corps, le Sang, l'Ame, la Di-
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vinité de cet aimable Sauveur ; c'eft
vouloir anéantir fon inclination bien-

faifante , c'eft lier les bras de ce puif-
fant défenfeur , qui ne demande qu'à
nous faire triompher de nos ennemis ;
c'eft enfin par un attentat abominable
arrêter les effets de la Paillon du Fils

de Dieu.

Quand vous verrez approcher le
tems heureux , auquel vous devez
communier, figurez-vous d'entendre
le Cœur de Jefus qui vous parle &
vous dit : Venez à moi, ma fille, afin
que vous vous repentiez de vos pé
chés ; venez, mon amie, afin que vous
foyiez confolée & bénie ; venez, ma
fœur,afin que vous poflediezle Royau
me de mon Pere ; venez, mon époufe ,
afin que vous jouiftiez de ma Divi
nité.

Dites-lui enfin : Je viens à vous dan$

les mêmes vues que vous m'invitez à
y venir; je m'unis à vos faintes difpo-
litions ; j'y viens pour m'embrafer de
votre amour & pour vivre de votre
vie ; j'y viens pour me rendre fem-
blable à vous, pour me perdre en
vous &c pour ne plus vivre que pouï
vous.
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Venez donc à moi, ô le fouverain

tien de mon ame ! 6 les délices de mon
cœur ! ô mon Dieu &c mon tout ! ô
amour ! ô amour !

Lorfque vous aurez communié, fi
gurez-vous que le Fils de Dieu faitdé-
couler le Sang de fonl'acré côté dans
votre ame , afin de la vivifier , iui-
vant cette parole du Sauveur: Je fuis
venu, afin qu'ils aient la vie, & qu'ils
l'aient avec plus d'abondance. En effet
dans la fainte Communion notre ame

eft nourrie de la chair de Jefus-Chrift,
& eft abreuvée de fon Sang.Ce n'eftpas
lui qui eft changé en nous , mais nous
Jommes changés en lui : enforte qu'a
nimés de la vie qu'il nous donne, nous
pouvons dire en quelque forte , avec
S. Paul : Je vis ; non ce n'eflpas moi
qui vis , mais c"ejl Jefus-Chrijl qui vit
tn moi. Donnez-Vous donc à moiave-c
toute l'ardeur dont vous êtes capable,
donnez-lui ce cœur que vous lui avez
difputé depuis fi long-tems ; & fi vous
l'entez encore de la peine à le donner
tout entier , priez Jefus qu'en faifant
tant de miracles pour entrer dans votre
cœuril en fafl'e encore un pour ga
gner entièrement ce même cœur.
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Dites-lui avec fainte Madeleine de

Pazzi : Segneur, fi vous etes rejette
de toutes les autres créatures, venez
tout entier dans mon coeur ; votre
demeure en fera le plaifir & la joie :
venez donc , 6 le fouverain de mon
amc ! o les délices de mon cœur ! ô
mon amour ! ô mon Dieu mon
tout !

Souvenez-vous de bien menager
ces précieux momens , quand vous
pofiederez le tréfor de toutes les grâ
ces, & de puifer avec allégreffe dans-
les fontaines du Sauveur, les eaux fa-
lutaires de la vie éternelle.

Acte d'hommage au facré Cœur de notre
Seigneur, dont on peut s occuper dans

la vijlte du S. Sacrement.

JE me donne & me confacre tout àvous, aimable Cœur de Jefus, dans
le S. Sacrement de l'Autel ,en la pré-
fence duquel je fouhaite d etre en ef-
prit jour Se nuit profterné , pour faire
amende honorable dans la pofture
d'un criminel, & les foupirs dans le
cœùr , en réparation des deshonneurs
que je vous ai faits , & de ceux que
vous avez reçus de toutes les créa-
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tures. Ah ! que je fouhaiterois que
mon cœur, mon ame & toutes fes
puifi'ances fuffent des lampes ardentes
pour briller fans cefie aux pieds de vos
Autels ! Que ne puis-je être reçu au
nombre de ces bienheureux Angesqui
vous environnent, pour vous rendre
ici-bas les mêmes hommages! Que ne
puis-je comme eux me tranfporterdans
tous les lieux, où vous êtes offert k
votre Pere dans le Sacrifice de la
Meffe ! Je fouhaiterois pouvoir affifter
à toutes celles qui fe difent & qui fe
diront jufqu'à la fin du monde ; je vous
les offre toutes avec celles qui ont été
célebrees a votre plus grande gloire,
& je defire m unir à votre Sacrifice '
& me confacrer à votre divin Cœur
pour le tems & pour l'éternité. Je
defire auflj m'unir aux ames fouffrantes
en Purgatoire, &c renfermer dans mon
cœur autant de defir de vous recevoir
en la fainte Communion , qu'elles en
ont de vous voir dans le Ciel. Divin
Jefus , je vous conjure d'accepter les
ardeurs, que j'ai de vous attirer à moi
tous les momens de ma vie, par une
Communion fpirituelle , & de rece
voir la volonté que j'ai de renouveller
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eetafte autant de fois que je refpîrerai
&: que mon cœur ^ura de mouvemens. t
Mais comme je ne faurois avoir ce
defir fi préfent à caufe de l'infirmité
humaine , je vous offre vous-même
à vous-même , aimable Jefus ; afin
que votre divin Coeur vous rende les
hommages, les louanges & l'amour
que je vous dois & à votre divin
Pere; je veux l'adorer par vous, en
fifprit & en vérité, pour fuppléer aux
devoirs de toutes les créatures , qui
font fi malheureufes que de ne vous
point reconnoître & adorer. C'efl
pour ce fujet que je vous dis du pro*-
fond de mon cœur:

O vert Adorâtor, & irnmenfe Dei
Amator, miferere nobis.

O vrai Adorateur de Dieu & fon

Amant parfait, ayez pitié de nous.

LITANIES

DU SACRÉ CCEUR DE JESUS.

KYrie , eleïfon. Ç Eigneur, ayez pitiéde nous.

Chrifte , eleïfon. Chrift , ayez pitié de
nous.

Kyrie', eleïfon. Seigneur, ayez pitié»
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'Chrifte , audi nos. Chrift, écoutez-noria;
Chrifte, exaudi nos. Chrift, exaucez-nous.
Pater de cœlis Deus, Pere célefte, qui êtes

miferere nobis. Dieu , ayez pitié.
Fili,Redemptormun- Fils, Rédempteur du

di Deus, mif. monde , qui êtes
Dieu, ayez pitié.

Spiritus fanfte Deus, Efprit Saint , qui êtes
miferere nobis. Dieu , ayez.

Sanfta Trinitas unus Trinité Sainte , qui êtes
Deus,, mif. un feul Dieu , 3yez.

Cor Jefu Filii Patris Cœur de Jefus, le Fils
œterni, mif. du Pere Eterael ,

ayez pitié de nous.
Cor JefuFiliiVirginis Cœur de Jefus , le Fils

Matris, mif. d'une Mere Vierge,
ayez pitié de nous.

Cor Jefu,Templum Cœur de Jefus,Tem-
Deifan&um, mif. pie de Dieu vivant,

ayez pitié de nous.
,Cor Jefu , Sr.n&uariu Cœur de Jefus , Sanc-

Domini, mif. tuaire du Seigneur,
ayez pitié de nous.

Cor Jefu, Tabernacu- Cœur de Jefus, Taber-
lum Altiffimi, mif. nacle du Tlès-Haut,

ayez pitié de nous.
Cor Jefu, DomusDei Cœurde Jefus, Maifon

&Porta cœli, mif. de Dieu & Porte du
Ciel, ayez.

Cor Jefu, Se des ma- Cœur de Jefus, Siège
gnitudinis Se ma- de la grandeur & de
jeftatis Dei, mif. la majefté de Dieu 3

ayez pitié de nous.
Cor Jefu ,in quo funt Cœurde Jefus, dans

«snaies îhffajiri ij- lequel tous les tréiors



nu facré Cœur de Jefus. $9
«3e la fageffe & de la pienti» & fclenti»,
feience font renfer- miferere nobis.
més, ayez. . ,

Cœur de Jefus, dans le- Cor Jefu, m quo înha-
quel ré'fide toute la bitat omnis plem-
plénitude de la Divi- • tudo Divinitatis ,
,llté ayez. miferere nobis.

Cœur de Jefus, Defir Cor Jefu, Defideriutn
des collines éternel- collium a:terno>-
les ayez. rum, mu.

Cœur de Jefus, qui Cor Jefu ,pafeens in-
vous nourriffez par.- ter lilia, nul.
mi les lys , ayez.

Cœur de Jefus, Tréfor Cor Jefu , Thefaurus
inépuifable, ayez. numqua deficiens,

miferere nobis.

Cœur de Jefus , qui Cor Jefu, dives in
répandez vos richef- omnes qui mvo-
fes fur tous ceux qui tant te , mu.
vous invoquent.

Cœur de Jefus , de Cor Jefu , de cujus
la plénitude duquel plemtudme omnes
nous avons tous reçu. nos accepimus,m .

Cœur de Jefus, notre Cor Jefu-, Vita ocre-
vie. & notre réfurrec- furreilio noltra,
t;on ayez. miferere nobis.

Cœur de Jefas, notre Cor Jefu , Pax & re
paix &. notre récon- conciliatio noitra ,
ciliation, ayez.

Cœurde Jefus , Fontai- Cor Jefu, Fons aquœ
ne d'eau qui réiaillira fahentis 111 vitam
jufques dans la vie œternam, ' nui.
éternelle , ayez.

Cœur de Jefus,Source Cor Jefu , Puteus a»
tfeau vive, ayez. quàrumwveiitiiim.
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Cor Jefu, In quo fibi Cœur de Jefus, l'objet
Pater bene com- des plus tendres com-
placuit, mif. plaifànces de .Dieu,

Cor Jefu, Hoftia vi- Cœur de Jefus , Hoftie
yens , fanfta, Deo vivante , fainte Ô£
placens, mif. agréable à Dieu,

Cor Jefu, Propitiatio
pro peccatis nof-
tris, mif.

Cor Jefu, amaritudine
repletum propter
nos, mif.

Cor Jefu, faturatum
opprobriis, mif.

Cor Jefu , attritum
propterlcelera nof-
tra, mif."

Cor Jefu,lancea per-
foratum, mif.

Cor Jefu , ufque ad
mortem crucis obe-

diens factum, mif.
Cor Jefa Agni imma.

• culati, mif.
Cor J efu, Fons totius

confolationis, mif.

Cor Jefu, folatium pe.
regrinantis anima;,

Cor Jefu , refugium
noftrum in die tri-

bulationis, ' mif.

Cœur de Jefus,Viâime
de propitiation pour
nos péchés , ayez.

Cœur de Jefus , rem
pli d'amertume pour
nous , avez.

Cœur de Jefus , rsUa.fi t
d'opprobres, ayez.

Cœur de Jefus , briie
de douleur pour nos
péchés, ayez.

Cœur de Jefus, percé
d'une lance , ayez.

Cœur de Jefus , obéif-
fant jufqu'à la mort
de la Croix, ayez.

Cœur de Jefus , l'A
gneau fans tache ,

Cœur de Jefus, Source
de toute bénédic

tion, ayez.
Cœur de Jefus , notre

confolation dans cet

te terre d'exil, avez.
Cœur de Jefus , notre

refuge dans le jour
de l'affîiéiion, ayez.
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Coeur de Jefus , le bon- Cor Jefu , Salus in te

heur de ceux qui ef- fperantium , mif.
perent en vous ,

Cœur de Jefus,l'unique Cor Jefu, Spes in te
efperance de ceux morientium, mif.
qui meurent dans
votre grâce , ayez. »

Coeur de Jefus, les déli- Cor Jefu, Deliciae
ces de tous les Saints, Sanôoru omnium ,
ayez pitié de nous. miferere nobis.

Agneau de Dieu , qui Agnus Dei, qui tol-
effacez les péchés du lis peccata mundi ,
monde , faites-nous miferere nobis.
miféricorde.

Agneau de Dieu , qui Agnus Dei, qui tol-
• effacez les péchés du lis peccata mundi,

monde , faites-nous miferere nobis.
miféricorde.

Agneau de Dieu, qui Agnus Dei, qui tollis
effacez les péchés du peccata mundi, do-
monde, donnez-nous na nobis pacem.
la paix.
*£r. Apprenez 3e moi -fr. Difcite à me

que je fuis doux & quia mitis fum 8c hu-
humble de cœur : milis corde :

3^. Et vous trouverez Et invenietis re~
le repos de vos ames. quiem animabus vef—

tris. Mat th. 11. 2.9.
Oraison. Oremus.

Dieu de miféri- T) Efpice , qurefu-corde , jettez les J. IL mus, mifericor-
yeux fur le Cœur de diffime Deus, in cor
votre Fils bien-aimé , dileftiffimi Filii tui in
l'objet de vos plus t,en- quo tibi bene com
ptes complaifances ; &L placuifti ; ejufque fa-
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cratiffimi Cordis mœ- daignez nous accorder
roribus quos noftri le pardon de nos pé-
caufa pertulit, & di- chés , qfle nous vous
gnis iatisfacHonibus demandons avec un
quas pro nobis tibi cœur véritablement
perfolvit placatus ; contrit. Nous vous en
concédé corde con- conjurons, Seigneur ,
trito petentibus nof- par les douleurs ameres
trorum nobis veniam de ce facré Cœur, &

peccatorum; Sitanto par les mérites infinis
Chriflâ amore cor nof- de fes fatisfa&ions.

trum accende, ut ipfis Donnez-nous , ô mon
divmi cordis affeâi- Dieu , un amour fi ten-
bus totiincenfifecun- dre pour Jefus , qu'en
dumCortuuminveni- étant tout pénétrés,
ri mereamur ; Per nous méritions d'être
eum dem. félon votre Cœur»
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OFFICE

DU SACRÉ CŒUR

de notre seigneur

iesus-christ.

AUX PREMIERES FÏPRES.
Ant. t. 7. A. Delici» mes.

Pfcaume 113.
f 'Aime le Seigneur qui "f Ile*15 * <ï"0~
f veut bien exaucer les mam-exaudiet

cris de ma priere -, Dominus vocem ora-
Car il a prêté l'oreille tioms meaî ;

à ma voix,je l'invoque- Qû* inclmavztau-
rai tous les jours de ma rem iuammihi, bc tn

je diebusmeismvocabo.
"''La mort mavoit en- .Circumdederuntme
yeloppé de feshorreurs; dolores snortis , &
le tombeau dont j'étois pencula infenu mve-
proche, m'avoit faifi d'ef- nerunt me.

J'étois en proie au trou- Tnbulationem^ &
ble & à la douleur, mais doloremmveni, oc
j'ai invoqué le nom du nomen Domim invo-
SeiénSei*gneur , délivrez O Domine , libéra
mon ame : le Seignçiw animain meam.; o«-
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fericors Dominus, & notre Dieu efl: miféricor-
juftus, & Deus nofter dieux , il efl: équitable,
miferetur. il eft compatiUant.

Cuftodiens parvu- C'efl lui qui veille à
los Dominus, * humi- la garde des petits, j'ai
liatusfum, Stliberavit été abaifle, & il m'a dé-
me. livré.

Convertere, anima Rentre donc, o mon
mea, in requié tua, * ame, dans ton repos, puif-
quia Dominus bene- que le Seigneur t'a fait
fecit tibi ; tant de bien.

Quia eripuit anima C'efl lui qui a fauvé ma
meara de morte , * vie des filets de la mort',
ocul.os meos à lacry- qui a épargné à mes yeux
mis, pedes meos à des fujets de larmes, &
lapfu. garanti mes pieds de la

chûte.

Placebo Domino * Je me rendrai donc

in regione vivorum. agréable à fes yeux ; au
milieu de ceux qui vivent
fur la terre.

Ant. Deliciée mea: Ant. Mes délices font
efle cum filiis homi- d'être avec les enfans
num. Beati qui cufto- des hommes. Heureux
diunt vias meas. Prov. ceux qui gardent 1110*
3.31.32. voies.
Ant. t. 2. d. Lsetabor. Ant. Je trouverai,

Pfeaume 119.

AD Dominiï cum T'Ai crié vers le Sei-tribularer clama- J gneur dans l'afflitèofi ,
vi, * & exaudivit me. & il m'a exaucé.

Domine , libéra Délivrez-moi, ô mon
ammammeam a labiis Dieu, des bouches injuf—
iniquis , * ôc à lingua tes , & de la langue trom-
dolofa. peufe.
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Cruel, qui me perfécu- Quid detur tibï, aut

tes, que peut-on ajouter à quid apponatur tibi, *
tes menfonges artificieux. adlinguam dolofam?

Les traits de ta langue Sagittse potentis
font comme les fléchés acutae,*cum carbo-

aigues d'un homme ro- nibus defolatoriis.
bufte , comme les char
bons qui mettent le feu «s-
par-tout.

Hélas, que mon exil eft Heu mihi, quia in-
long ! je fuis avec les ha- colatus meus prolon-
bitans de Cédar, je lan- gatus eft ! * habitavi
guis trop long-tems dans cum habitantibus Ce-
cette terre étrangère. dar ; multum incola

fuit anima mea.

J'étois pacifique avec Cum his qui ode-
les ennemis de la paix; fi runt pacem, eram pa-
je leur marquois la défi- cificus ; * cum loque-
rer, ils en prenoient le bar illis,impugnabant
prétexte de me perfécu- me gratis.
ter.

Ant. Je trouverai ma -Art. Lastabor fuper
joie dans eux , lorfque je eis , cum bene eis fe-
leur ferai du bien avec cero in tot<^ corde
toute l'effufion de mon meo & in tota anima

cœur & de mon ame. mea. Jerem. 31. 41.
Ant. Par les chaînes Ant. t.6.F.Infunicu-

d'Adam. lis Adam.

Pfeaume 136.

ASfis fur les Bords Ç Uper fluminaBa-du fleuve de Baby- »3 bylonis illic fedi-
lone, nous ne pouvons mus , * & flevimus
retenir nos larmes au fou- cum recordaremur
Yenir de Sion. Sion.

Au milieu de ce peuple In falicibus, in nie-
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tlio ejus , * fufpendi- infidèle, nous fufpendons
mus çu'gana noftra • aux feules nos inftrumens

de mufique.
Quia illic interro- Ceux qui nous tiennent

gaverunt nos , qui captifs nous queftion-
captivos duxerunt nent, & ils demandent
nos , * verba can- d'entendre de nous no»
tionum ; cantiques ;

Et qui abduxerunt Eux qui nous ont arra-
nos ; * Hyrauum carv- chés à notre patrie nous
tate nobis de canticis difent; chantés nous quel-
Sion. ques-uns des cantiques

de Sion.

Quomodo cantabi- Hélas ! comment chan-
mus canticum Do- terions-nous les cantiques
mini * in terra aliéna, du Seigneur dans une

terre étrangère ?
Si oblitus fuerotui, _ O Jéruialem^ii jamais

Jerufalem,* oblivioni je t'oublie, que ma main
detur dextera mea : droite me devienne inu

tile.

Adhserëat lingua Que ma langue deffé-
mea faucibus meis, * chée s'attache à mon pa-
fi non meminero tuî ; lais, fi ton fouvenir s ef-

Si non propofuero face de ma memoire ; fi
Jerufalem * in prin- je ne mets ma plus gran-
cipio leetitiae meae. de joie à m'entretenir de

Jerufalem.

Memor efto, Do- Mais, Seigneur, n'ou-
mine , filioru Edom,* bliez pas la fureur des
in die Jerufaiem ; enfans d'Edom au jour de

la ruine de Jérufalem ;

Qui dicunt ; Exina- Eux qui s'écrioient ;
rite , exinanite , * uf- Anéantiflez-la , aneantif-
quead fundamentum fez-la jufques dans fes f«n-
in ea. demens.
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Malheur à toi, Fille de Filia Babylonis mi-

Babylone : heureux celui fera ; * beatus qui re-
qui te rendra tout le mal tribuet tibi retributio-
que tu nous as fait. nem tu^m , cjuarn re-

Heureux celui qui pour- tribuifti nobis :
ra t'ehlever tes petits eu- Beatus qui tenebit,*

1 fans, & qui les écraferà & allidet parvtilos
contre la pierre. tuos ad petram. ^

Ant, Je les tirerai à Ant, In funlculis

moi par les chaînes d'À- Adam traiïam eos, in
dam, par les liens de la vineulis charitatis. Of,
charité. n. 4,

Ant. Je leur donnerai. Ant t. 5. £. Dabo.
Pfiaumt 141.

J'Eleva !a voix vers le \T Oce mea ad Do-Seigneur, j'éleve la V ntinu clainavi , *
voix vers lui pour impie- voce mea ad Dominfi
rer l'on fecours. deprecauis fum ;.

Je répands mon coeur EflFundo in conf-
dèvant lui, & je lui ex- peftu ejus orationera

. pofe mon affliction. mcam , * & tribula-
tionem mearn ante

ipfum pronuntio,
Lorfque mon ame eft I11 defiriendo exme

. tombée dans la défaillan- fpiritum meum ; * Se
ce, vous avez été atten- tu cognovifti femitas
tif à mes befoins. meas.

On m'a tendu des pié- In via hac qua am-
ges dans le chemin où je bulabam , * abfcon-
marche. derunt laqueum mihi.

Je regarde à ma droite, Confiderabam ad
& j'oblerve ; Scperfonne dexteram , & vide-
ne fait femblant de me liam ; * & non erat

connoître, qui cognofceret me.
Je ne vois aucun moyen Periit fuga à me ,

i
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& non eft quirequirat d'échapper; & perfonne
animam meam. ne s'intéreffe à ma vie.

Cl:imaviadte,Do- Je pouffe des cris vers
mine; *-dixi : Tu es vous, Seigneur, 6c je dis;
fpes mea , portio mea Vous êtes toute mon ef-
in terra viventium. pérance, & ma reffource

dans la terre des vivans.

Intende ad depre- Soyez attentif à ma
cationem meam , * priere , car je fuis réduit
quia humiiiatus fum à la dernière humiliation,
nimis.

Libéra me à perfe- Délivrez-moi de mes
quentibus me , * quia perfécuteurs , puifqu'ili
confortati funt fuper font plus forts que moi.
me.

Educ de cuftodia Tirez-moi de cette pri-
animam meam, ad fon,afin que je célébré vo-
confitendum nomini tre nom ; les juftes atten»
tuo ; * me expe&ant dent que vous m'accor^
jufti, donec rétribuas diez cette récompenfe.
tnihi.

Ant. Dabo eis cor, Ant. Je leur donnerai
ut fciant me, quia ego un cœur docile, afin qu'ils
fum Dominus ; & me connoiffent, & qu'ils
erunt mihi in popu- fâchent que je fuis le Sei-
lum , & ego ero eis gneur : ils feront mon
inDeum./e/-. 24.v.7. peuple , & je ferai leur

Dieu. /
Ant. t. 5. F. Laeta- Ant. Us auront la joie,

bitur.

Pfeaumc 143.

BEnediftus Domi- XJ Eni foit le Seigneutnus Deusmeus, JQ mon Dieu,qui a con*
quidocetmanus meas duit ma main dans le corn-
ad praelium, * & digi— bat, & qui m'a appris l'art-
tos meos ad bellum. de la guerre.
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Sa miféricorde eft à Mifericordia mea,

moi, elle eft mon re- & refugium meum; *
toge ; il eft ma reffource fufceptor meus , Se
&L mon libérateur. liberator meus ;

C'eft en lui que j'efpere, Proteftor meus, &
parce qu'il eft mon défen- in ipfo fperavi ; * qui
feur, c eft lui qui a Tournis fubdit populum meum
>. :/r~lCe le peuple fub me.

Eh ! Seigneur, qu'eft-ce Domine , quîd eft
que 1 homme pour que homo , quia innotuifti
vous vouliez bien vous ei ? * aut filius homi-
manifefter a lui. Qu eft— nis 3 quia reputac
ce que les enfans des hom- eum ?
mes pour que vous dai
gniez les compter pour

.quelque chofe ?
L homme eft fembla- Homo vanitati fi

lle à une vapeur qui fe milis faftus eft ; * dies
diffipe ; fes jours font ejus ficut umbra pr»-

' Comme une ombre, & tereunt.
Une ombre qui parte.

C'eft pour lui cepen- Domine , inclina
dant,Seigneur, que vous coelos tuos , & def-
sbaifferez les cieux, en cende ; * tange mon-
defcendant vers lui; tou- tes , & fumigabunt.
chez les montagnes, &
elles s'en iront en fiimée.

Faites briller vos éclairs, Fulgura corufcatio-
icvous diftiperez nos en- nem , & diffipabis
émis; lancez vos flèches, eos ; * emitte fagittas
& vous les mettrez en tuas & conturbabis
déroute. eos.

Tendez - moi la main Emitte manum tuam
duhaut du Ciel ; tirez-moi de alto ; eripe me, &
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libéra me de aquis du naufrage, arrache?>
multis , * de mann fi- moi des mains de 1 etran-
liorum àlienorum , ger.

Quorum os locu- Ses paroles ne font que
tum cft vanitatem , * vanité, & fes mains font
& dextera eorum , pleines d'injuftices.
dextera iniquitatis. ^

Deus , canticum Je veux, ô mon Dieu,
novum cantabo tibi,* vous chanter un cantique
in pfalterio decachor- nouveau ; je vais chan-
do pfallam tibi, ter vos louanges fur le

pfaltérion à dix cordes,
Qui das falutem re- O vous 3 à qui les Rois

fibus, * qui redèmifti doivent leur falut, vous)avid fervum tuum qui avez garanti David
de gladio maligno, votre ferviteur d'une épée

meurtriere ;

Eripe me , & eruc Venez a mon fecours,
me de manu filiorum délivrez-moi des mains
adienorum , quorum de ces infideles : leurs
os locutum eft vani- paroles ne font que va-
tatem ; * & dextera nité, & leurs mains font
eorum , dextera ini- pleines d'injuftice ,

C' Quorum filii ficut Leurs enfans fleuriflent
novellajplantationes* dans leur jeuneffe comme
in juventute fua : de nouvelles plantes.

Filiœ eorum com- Leurs filles font parées
pofit®, * circumorna- & ornées cçmme des
îje ut fimilitudo tem- emples.

^ Promptuaria eorum Leurs ^celliers font
plena , * eruftantia ex pleins , ils regorgent de
hoc in illud : toutes fortes de fruits.

Oves eorum foeto- Leurs vaches fontgral-
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fès,& leurs brebis lont fa: , abundantes in
fécondes : on voit les egreffibus fuis ; * bo-
agneaux fortir en foule de ves eorum craffie :
leurs bergeries.

Leurs murs n'ont point Non eft ruina ma-
de brèches ; on ne peut ceria:, neque tranfi-
les infulter ; leurs villes tus,* neque clamor in
ne retentiffent point du plateis eorum.
bruit des allarmes.

On dit qu'un peuple Beatum dixerunt
qui jouit de ces avantages populum cui hœc
eft heureux : pour moi funt : * beatus popu-
j'appelle heureux le peu- lus cujus Dominus
pie qui a le Seigneur pour Deus ejus.
îon Dieu.

Ant. Ils auront la joie Ant. Laetabitur cor
dans le cœur comme un eorum quafi à vino, &
homme qui a bû du vin : laetabuntur , & exul-
ilsferontdansl'allégreffe ; tabit cor eorum in
Scieur cœurtréfaillerade Domino. Zachar. 10.

joie dans le Seigneur. 7.
Capïtul.If. 66. 13.14.

YOici ce que dit le T I /Ec dicit Domi-Seigneur : Je vais JOL nus : Ecce ego
faire couler fur Jérufalem declinabo fuper Jeru-
comme un fleuve de paix, falem quart fluvium
Je répandrai fur elle la pacis, & quafitorren-
gloire des nations comme tem inundantem glo-
un torrent qui fe déborde, riam gentium quam
Vous fucerez fon lait ; on fugetis ; ad ubera por-
vous portera à la mam- tabimini, & fuper ge-
melle, & on vous careffe- nua blandienturvobis.

ra fur les genoux, comme Quomodo fi cui ma-
une mere careffe lôn pe- ter blandiatur, ita eg®
tit enfant. Ainfi je vous confolabor vos j vide-
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bitis , & gaudebit cor confolerai ; vous verrec

ces chofes, &votre cœuryeftrum.

Noli timere ,
Sion ; non diffolvan-
tur manus tuse. Do-

minus Deus tuus in

medio tuîfortis. * Ipfe
falvabit : f Gaudebit
fuper te in lœtitia , fi-
lebit in dile&ione fua.

Verbura caro fac-

tum eft , & habitavit
in nobis. * Ipfe falva
bit. Gloria, f Gaude
bit. Soph. 3. 16. 17.
Joan. 1. 14.

Hymne.

OQ u A M dignacoli cantibus

aemulis,
Quas Chrifti latitant

corde fub intimo !

Patris progenieSjChri-
ftus homo Deus,

Quantis dignus hono-
ribus !

Templum, tu Geni-
tor, peftoris intima

Praefens ipfe tuo nu-
mine confecras,

Tu votis , Genitus ,
fuppl icibus Pâtre m,

Cultu non colis im

pari.

fera dans la joie.
Ij>. Ne craignez point,

que vos mains ne s'affoi-
bliffent point, ô Sion. Le
Seigneur votre Dieu , le
Dieu fort eft air milieu

de vous ; * C'eft lui-mê
me qui vous fauvera: f II
mettra fon plaifir & fa
joie en vous, il ne fe fou-
viendraplus que devous.
-ty. Le Verbe a été fait
chair; & il a habité parmi
nous. * C'eft lui-même.

Gloire, f II mettra.

OQue digne de gloire & de chants

d'allégreffe
Eft le Cœur de Jefus! qu'il

doit être honoré !

O que cet homme Dieu,
du Pere la fageffe

Mérite que par tout fou
nom foit adoré.

Jésus, Pere célefte, eft
votre Sanctuaire

Et vous y confacrez fon
faint Cœur pour Autel,

Vous, b divin Jefus , fans
ceffe à votre Pere

Vous rendez tout l'hon

neur qu'on doit à l'im-
mortel. Votre
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Votre Cœur fut tou- TEMPLirîviperpetuis

jours un temple de laudibus intonat,
louanges, Templum perpetûis

Où s'exhale l'odeur d'un fragrat odoribus ,
agréable encens : Hic mens pura Deo

C'eft là que plus parfait mimera devovet,
& plus pur que les Dignas mens liât
Anges, • lioflias.

Vous offrez au Très-Haut

le plus riche préfent.
Il est ce Cbeur facré , InChriftoquotopes^

l'augufte Sanâuaire , dona feientiae ,
Qui contient tout le prix Quot prseclara Pater

de la Rédemption ; prodigusabdidit !
Des céleftes tréfors il eft O quàm dives adefl

dépositaire ; in penetralibus ,
Dieu l'en remplit lui-mê- Thefàurus lapientiaî L

me avec profufion.
Ah! que le Tout-puif ARDENsinteriUs qui

puiffant, qui forme ce facer artifex,
laint temple,

Se plaît à l'animer de fon Tantum finxit opus
Efprit divin ! Spiritus inûdet;

Qu'il a de complaifance, Perluftrans operis
alors qu'il le contem- grande decus lui,
pie ,

De voir comblé d'hon- Mirumquànifibicom-
neur l'ouvrage de fa placet.
main !

Gloire à vous, dont la Qu/e Chrifti cumu-
main verfe tant de ri- las , alta facraria ,
cheffes

Dans le Cœur deJefus, Tantis divitiis , laus
divine Trinité ; tibi, Trinitas,

Et vous faites, Jésus, Fac nos, Chrifte, tuis
D
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lac ris munenbus , qu'éprouvant vos lar-

geffes
Cordis perpetuo frui. Nous,ayions part aux

dons de la Divinité.

Amen. Ainfi foit-il.
DeleSareinDo- -p. Mettez vos délices

mino ; I}>. Et dabit tibi dans le Seigneur : i)>. Et
petitiones cordis tui. il vous accordera ce.que
Pfal. 36. 4. votre coeur demande.

Ant. t. 8. G. Deus. Ant. Dieu.

Cantique de la fainte Vierge. Luc. 1. 46.

MAgnificat * ani- Tk/| On ame glorifie lemameaDomi- IVJL Seigneur.
num ;

Et exultavit fpiritus Et mon efprit eft ravi
m'eus* in Deofalutari de joie en Dieu mon
meo ; Sauveur ;

Quiarefpexit humi- Parce qu'il a regardé la
litatem ancillœ fuœ ; * baffeffè de fa fsrvante ;
ecce enim ex hoc c'eft pour cela que dans
beatammedicentom- tous les fiecles on me

nés generationes ; nommera bienheureufe ;
Quia fecit mihima- Car il a fait de grandes

gna qui potens eft, * chofes en moi, lui qui eft
& l'anclu iiomen ejus ; tout-puiffant , & dont le

nom eft faint.

Et mifericordia ejus Sa miféricorde fe ré"
à"progénie in proge- pand d'âge en âge fur
nies * timentibus eum. ceux qui le craignent.

Fecit potentiam in II a déployé la puif-
brachio Ino ; * dilper- fance de fon bras : il ren-
ftt fuperbos mente verfe les deffeins des or-
cordis fui. gueilleux.

Depoluit potentes II dégrade les grands
de fede ; * & exaltayit de la terre , pour élever
humiles. les petits :
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Il remplit de biens ceux
qui font clans l'indigence,
& il dépouille les riches.

Il a pris en fa proteétion
Ifrael ion enfant, fe fou-
venant de fes miiericor-

des,
.^Ainfi qu'il l'avoit pro

mis à nos peres , à Abra
ham & à toute fa pofté-
rité.

Jnt. Le Dieu tout-

puiffant nous fauvera lui-
même pour fignaler fa
miféricorde. Confidérez
donc la manière dont il
nous'a traités : fcéniffez-le

avec crainte, & rendez
hommage par vos œuvres
s,u Roi de tous les fiecles.

D
O RAISON,

leu , qui ayez ren-
fermé tous les tré-

fors de votre fageffe & de
votre lcience dans le très-
faint Cœur de votre Fils

bien aimé, afin que par lui
nous ayionslavie, & que
nous l'ayions plus abon
damment : exaucez les

vœux de votre peuple ,
& ouvrant cette célefte

fource de tous dons, ren

dez- nous dignes de rece-

Kîprcs. 75
Efurientes implevit

bonis ; * & divites di-
mifit inanes.

Sufcepit Ifrael pue-
rtim fuum ^ * recorda-
tus mifericordiœ l'use,

Sicut locutus eft ad

patres noftros , * A-
braham , & femini
ejus in fa;cuia.

Ant. Deus omni-

potens ipfe falvabit
nos propterml'.eriCor-
diam Tuatn. Afpicite
ergo quae fecit nobif-
cum , &. cum timoré
cor.fitemini illi : Re-

gemque feculoitun
exaltate in operibus
veltris. Tob. 13. s- 6*

Oremus.

DEus,quicmne«thefauros fapi-
entiœ & fcientiae tu»

pofuifti in corde facra-
tiffimo dileéli Filiitui,

ut per ipfum vitam ha-
beamus, & abundan-
tiùs habeamus , tuo-
rum annue votis fide-

lium ,ut hoc donorura
cœleiH fonte patefac-
to, de ejus plenitudine
fuperç ffluentem gra-

Dij
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tiam accipere merea- voir de fa plénitude une
mur ; Per eumdem grâce furabondantc; Par.
Chriilum. le même Seigneur.

Mémoire du'Dimanche.

Ant. Ecce nos ve- -An't. Nous voici, nous
nimus ad te : tu enim revenons à vous : car vous

jss DominusDeus no- êtes le Seigneur notre
fier : verè in Domino Dieu : nous reconnoif-

Deo noftro falus If- fons que le falut d'Ifrael
•rael. Jerem. 3. 2.2, 23. efl: véritablement dans le

Seigneur notre Dieu.
-^'.Magnificavit Do- -fr. Le Seigneur a fait

minus facere nobis- de grandes chofes pour
cum nous :

ifi. Fa£H fumus Au(II fommes-nous
lœtantes. Pfal. t.2/. j. comblés de joie.

Oremus. Oraison.

DOmine Deus, O Eigneur Dieu , quiqui ut nuptias avez affifté aux nô-
fanftificares , iis in- ces pour les fanftifier ,
tereffe voluifti : dano- accordez - nous la grâce
bis earum intelligere d'en connoître le myfte-
myfterium , & ad il- re , & d'appartenir à ces
las nuptias pertinere , fiiintes noces , où vous
in. quibus ipfe fpon- êtes vous-même l'ipoux
fus es caftarum anima- des ames chartes ; Vous
rum ; Qui viyis & re- qui étant Dieu , vivez &
gnascum Deo Pâtre, régnez avec Dieu le Pe-
jn unitate Spiritûs fan- re, en l'unité du S. Efprit,
âi Deus ; Per omnia dans tous les fiecles des
ôeciûa faeculorum. fiecles.

' -j£. Amen. j}>. Ainfi foit-il»
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. Notre Pere. Je vous Pater. Ave.
falue.

-jjr. Faites-nous retour £'. Converte nos,
ner à vous, ô Dieu notre Deus falutaris ïiofter,
Sauveur,

3^. Et détournez votre Et averte iram
colere de deffus nous. tuam à nobis.

fr. O Dieu , venez à Deus , in adiu-
mon aide : torium meum intende^

j}>. Hatez-vous , Sei- v£. Domine, adad-
gneur , de me fecourir. juvandum me feftina.

Gloire foit au Pere , & Gloria Patri , &
au Fils , & au Saint-Ef- Filio, & Spiritui lanc-
prit ; comm» elle étoit au to : Sicut erat in prin-
commencement, mainte- cipio , & nunc , Si
nant & toujours * & dans femper , & in fecula
les fiecles des fiecles. fcculorum. Amen.

Ainfi foit-il.

Louez Dieu. Alléluia.

Pfeaume 4.

ODieu, défendeur de Um invocarem ,mon innocence , exaudivit me
vous avez écouté ma voix Deusjuftitiœ mes; *
qui crioit vers vous : vous in tribulatione dilatafti
m'avez mis au large , mihi.
quand j'étois accablé.

Ayez encore pitié de Miferere meî, * ÔC
moi : & exaucez ma exaudi orationë mea.

priere.
Enfans des hommes, juf- Filii hominum, uf-

ques à quand aurez-vous quequo gravi corde ?*
le cœur appéfanti? Pour- ut quid diligitis vani-r
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tatem , & quœritis quoi aimez-vous les vains
mendacium ? projets, & cherchez-vous

à vous tromper?
Et fcitote quoniam Reconnoiffez les pro-

mirificavit Dominus diges que Dieu a faits
fan£himfuum:¥Domi- pour délivrer fon faint :
nus exaudiet me, cum il m'éxauce, quand je crie
clamavero ad eum. vers lui.

Irafcimini, & noli- Si vous en êtes irrités ,
te peccare : * quas dici- au moins craignez de l'of-
tis Ln cordibus veftris, fenfer ; pleurez dans le fi-
in cubilibus veftris lence de la nuit, les mau-
compungimini. vais defleins de voscosurs.

Sacrificate facrifi- Offrez à Dieu un facri-
cium juftitiœ , & fpe- ficede juftice., &efpérez
rate in Domino : * en lui ; beaucoup s'é-
multi dicuntfQuisof- crient : Quels biens nous
tendit nobisbona ? promet-on ?

Signatum eft fuper Seigneur, la lumiere de
nos lumen vultus tui, votre vifage eft gravée
Domine : * dedifti Ieb- en nous : par elle vous ré-
titiamin corde meo. pandez la joie dans mon

cœur.

_ A fru&u frumenti, Je vois les enfans des
vini, Se olei fui * mul- hommes s'enrichir par l'a-
tiplicati funt. bondance de leurs récol

tés en bled, en vin & en
huile.

In pace in idipfum* Cependant je «ne re-
dormiam, & requief- pofe, & je dors en paix,
cam ;

Quoniam tu, Do- Car c'eft vous, Seigneur,
mine , fingulariter in qui m'affermiffez dans la
fpe * conftituifti me. confiance finguliere , où

je vis.
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Pfeaume 30.

J'AiefpéréenvQUsSei- T N te, Domine ,gneur, que je ne fois il fperavï,'non con-
iamais confondu; armez fundar in seternum : *
votre juftice pour me dé- in juflitia tua libéra
livrer. me.

Prêtez l'oreille à mes Inclina ad me au-
cris , accourez à mon rem tuam , * accéléra
fecours. uteruasme._

Que je trouve enyous Efto mihi in Dcum
un Dieu protefteur, un proteftorem , & in
azyleoùvous me mettrez domum refugii, * ut
en fureté ; falvum me facias ;

Car vous êtes ma force Quoniam fortitudo
& mon refuge : pour la mea , & refugium
gloire de votre'nom , meum estu,*&prop-
vous ferez mon guide & ter nomen tuum dé
mon pafteur. duces me, Se enutùes

me.

Puifque vous m'avez Educes me de la-
pris fous votre proteftion, queo hoc quem abf-
vous me délivrerez du conderunt mihi ;
piège qu'ils m'ont tendu quoniam tues proteo
en fecret. tor meus.

Je remets ma vie entre In manus tuas com-
vos mains ; car vous m'a- mendo fpiritu meïi : *
vez racheté , ô Dieu de redemifti me , Do»
v^ité. mine Deus veritatis»

Pfeaume 90.

CElui qui a pris le Ui habitat in ad»Très-Haut pour fon jutorio Altiffi-
azyle, y demeurera tran- mi, * in proteftione
quille fous fa proteâion. Dei cœli commora-

bitur.

Vous êtes mon protee- Dicet Domino :
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biilceptormeu? es tu, teur & mon refuge, lui
& refugmm meum ; * dira-t-il ; je mettrai toute
. Uls ineusj iperabo mon efperance en mon
meum. Dieu.

Quomam ip(e Jjbe- Car c'eft lui qui me dé-
me de )?-q»eo livrera des filets du cha<-

venantium , * & à feur, 5c de la langue des
yerbo afpero. méchans. b'
l-5™p"r f7 fTr -,11 vous couvHra de

^iles : & là vous ferez en
Pennis ejus fperabis. iureté.

Scuto circumdabit Sa vérité fera le bou-
»! 6JUS ; "0n Clier cîui vous entourera ;

mebis a timoré noc- vous ne craindrez ni les
"l'f'. . . allarmes de la nuit, ni les
A Lgitta volante m dards qu'on vous lance-

«ie, a negotio peram- roit pendant le jour, ni
lukme mtenebris,* les embûches qiknptS
abmcurfu , & damo- pare dans les ténebres ,
momendiano. m même les attaques du

n démon en fureur.
Cadent a latere tno Dans le combat vous

mlL & decem mil- terrafTerez mille ennemis
« a dextns tuis ; ad à votre gauche & dix

te autem non appro- mille à votre droite
pinquabit. ]eurs tra;ts^ n'approche-

\r ront pas même de vous,
Verumtamen oculis Vous les verrez de vos

mriW S'*& yCUX' & vous ferez té'
to Î 7tm PÛCCa" moip de la Pun'tion des
torum vxdebis. méchans.
T) ~UOn'!''rn es ' Parce que vous avez
Domine, fpesmea ; * dit; Seigneur, vous êtes
V ' mum p.ofuifti re- mon efpérance; vous vous
Agiummumi êtes fait un azyle de fa

puiffance.
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Là vous êtes inacceffi- Nonaccedet ad te

î>le à tous les maux, & malum , " & flagel
les fléaux n'approcheront lnm nonappropinqua-
pas de votre demeure : bit tabernaculo tuo :

Car il commande à fes Quoniam Angelis
Anges de veiller fur vous, fuis mandavit de te, *
de vous garder dans tou- ut cuftodianttein om-
tes v.os voies. nibus viis tuis ;

Ils vous porteront en- In manibus porta-
tre leurs mains , de peur bunt te, * ne forte of-
que vous ne heurtiez du fendas ad lapidem pe-
pied contre la pierre. dem tuum. *

Vous marcherez fur Super afpidem &
Tafpic & le bafilic ; & bafilifcû ambulabis, *
vous foulerez aux pieds le &conculcabis leonem.
lion & le dragon. &i draconem.

Parce qu'il a mis fa eon- Quoniam in me
fiance en moi, dit le Sei- fperavit , liberâbo
gneur, je le délivrerai ; je eum ; * prctegâ eum ,
le protégerai, parce qu'il quoniam cognovitno-
a invoqué mon nom. men meum.

Il m'appellera à fon fe- Clamabit ad me , &
cours, &. je l'exaucerai ; ego exaudiam eum; *
je fuis avec lui dans la tri- cum ipfo fum fa tribu-
bulation, & je l'en ferai htione , eripiam eum,
fcrtir avec gloire.. & glorificabo eum.

Je lui donnerai une Longitudine dierum
longue iuite d'années, Se replebo eum ; * & of-
en moi il trouvera fon tendam illi falutare
iâlut. meum.

Pfemme 133.

BEniffez le Seigneur, Y? Cce nunc bene-vous tous qui êtes ET 1 diciteDominu.*
fesferviteurs, omnesfervi Domini,

.V ous qui habitez dans Qui ftatis in domo
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Domini , * in atriis l'on temple, qui vivez
domûs Dei noftri ; fous les portiques de la

maifon de David.

In no&ibus extol- Béniffez-lelanuitauffi-
lite manus veftras in bien que le jour, & levez
fanéia, * & benedicite les mains vers lefan&uai-
Dominum. re.

Benedicat te Do- Que le Seigneur vous
minus ex Sion , * qui bénifle de Sion , lui qui a
fecitccelumSiterram. fait le ciel & la terre.

Alléluia. Louez Dieu.

Hymne.

FAusto tranfadi- E Jefus le Cœurgit vulnere lan- 3 3 adorable
cea ,

Quo nos parturiat Percé d'un glaive favora-
Peflus amabile : ble

Hoc quae fonte fluit, Nous enfante au .falut
nos aqua, nos cruor, dont il a fait les frais.

Sanat, libérât, abluit. Dans cette fontaine fa-
crée

Notre ame abondam

ment lavée ,
Par le fang du Sauveur eft

guerie à jamais,
o VIT/E latices , O MAJESTUEUX Sanc-
vivida flumina ! tuaire !

Oiàcros adituspeiSo- O précieux Dépofitaire
ris intimi !

O pecrae folidce tuta Des plus riches tréfors
foramina ! de la Divinité !

O cordis penetralia ! Source intariflable de vie.
L'ame fidele en vous ra

vie ,

Y trouve un avnnt-goût
de la félicité.



à Compiles. $3
Ah ! files crimes de la Te fi noftra, Pater,

terre crimina provocant,

Du ciel provoquent la Nati facra lufcens vif-
colere , cera refpice ; _

Sur le Cœur de Jefus , Ut cum proie tibi ju-
Grand Dieu , jettez g'ter ac tuo *
les yeux: Demus Spiritui decus.

Ce Cœur pour vous plein Amen.
de tendreffe ,

A vous , à votre Elprit,
fans ceffe

Rendra gloire pour nous
fur la terre & dans

les deux. Ainfi.

Capitule. 1. Thejf. 6.

YOus,êtes tous des Mnes vos filiienfans de lumiere , > 9 lucis eftis , &
&. des enfans du jour , filii diei : non fumus
nous ne fommes point noftis , neque tene-
enfans de la nuit, ni des brarum. Igitur non
ténebres. Ne dormons dormîamus ficut Se.
donc pas comme les au- creteri ; fed vigilemus,
très ; mais veillons , & & febrii fimus.
foyons fobres.

î£. Rendons grâces à l£. Deo gratias.
Dieu.

•ty. Gardez-nous , Sei- -fr. Cuftodr nos ,
gneur, comme la prunelle Domine , ut pupillam
de l'œil ; oculi :

Couvrez-nous de Sub umbraa.a-
vos ailes.. rum tuarum protegî

nos. PJ' 16. 8.
Ant. Jefus-Chrift. Ant. t. 5. A. Jefus,
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Cantique de Simèon. Luc. 2.

NUncdimittis fer- /^l'Eft maintenant quevumtuum, Do- je mourrai en paix,
mine,* fecundumver- Seigneur, félon l'afluran-
iram tuum inpace ; ce que vous m'en avez

donnée ;
Quia videront ocu- Puifque mes yeux ont.

ïi mei, * falutare tuu , enfin vû le Sauveur que
vous avez envoyé. ,

Quod parafti * an- Vous l'avez deftiné
'le faciem omnium po- pour être à la: vue' de tous
pulorum , Jes peuples ,

Lumen ad révéla- La lumiere qui éclairera
tionem gentium , * & les gentilsla gloire
gloriam plebis tua; If- d'Ifrael votre peuple.
rael. Gloria Patri. Gloire , &c.

Ant. Jefus Chriftus Ant. Jefus-ChriiT: s'eft
dédit femetipfum pro donné lui-même pour
nobis , ut nos redime- nous , afin de nous rache-
retab omni iniquitate, ter de toute iniquité, & de
& mundaret fibi po- nous purifier, pour fe faire
pulum acceptabilem , un peuple particuliére-
feftatorem bonorum ment confacré à fon fer-
«perum. Tit. 2. 14. vice , & fervent dans les

bonnes œuvres.

"jK Dominus vo- f. Le Seigneur foit
iifcum. avec vous.

Et cum Ipiritu p^. Et avec votre ef-
tuo. prit. *

Oremns. Oraison.

Ylfita, quœfumus, T^T Ousvous fupplions,Domine , habi- J_^i Seigneur , devifiter
tationemiftam,&om- cette demeure, & d'en
nés infidias inimici ab éloigner tous les pièges
ea longé repelle : An- de l'ennemi : que vos
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faints Anges y habitent geli tui fanfli habitent
pour nous y conferver en in ea , qui nos in pace
paix , & que votre béné- cuftodiant & béné
diction foit toujours fur diitio tua fit fuper nos
nous , Par N. S. J. C. femper ; Per.

-ty. Le Seigneur foit -y. Dominus vo-
avec vous ; bifcum ;

Et avec votre ef- Et cum fpiritu.
prit. tuo.

ty. Béniffons le Sei- Benedicamus
gneur ; Rendons gra- Domino. Deo
ces à Dieu. gratias.

Que la grâce de notre Gratia Domininof-
Seigneur Jefus - Chrift , tri Jefu Chrilli.& cha-
l'amour de Dieu & la ritas Dei , & commu-
communication du faint nicatio fan&i Spiritus
Efprit loit avec vous tous, fit cum omnibus vo-

l}>. Ainfi foit-il. bis. Amen.
Antienne à lu Vierge.

BlenheureufeMere du A LmaRedempto-Rédempteur , vous J\. ris Mater , quœ
qui êtes la porte du Ciel, pervia cosli porta ma-
toujours ouvette pour nés ,
nous, &1'étoile de la mer, Et ftella maris, fuc-
.venez au fecours d'un curre cadenti, furgere
peuple, qui eft fur le pen- qui curât, popuîo ;
chant de fa ruine , & qui Tu quœ genuîfti,na-
defire fe relever : vous turâ mirante , tuum

qui après avoir reçu la fanâum Genitorem ,
Salutation de la bouche Virgopriùs, ac pof-
de l'Ange Gabriel , teriùs Gabrielis ab ore
avez, au grand étonne- fumens illud Ave ,
ment de la nature, enfan- peccatorum miferere.
té votre Créateur , en

demeurantVierge devant
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& après l'enfantement ,
ayez pitié des pécheurs.

-ty. Homonatus eft f. Un homme eft né
in ea j dans elle.

i)^. Et ipfe fundavit Et le Très-Haut
eam Altiffimus./y.'86. lui-même l'a fondée.
5. Oremus. Oraison.

DEus , qui falutis \ Dieu , qui en ren-seternœ, beata; dant féconde la
Mariée Virginitatefœ- virginité de la bienheu-
cundâ, humano gene- reufe Vierge Marie, avez
ri prœmia praftitifti ; ailuré au genre humain
tribue, quaefumus, ut les récompenfes du falut
ipfam pro nobisinter- éternel : nous vous prions
cedere fentiamus, per de nous faire éprouver
quam meruimus auc- dans nosbefoins combien
torem vitae fufcipere eft puiffante auprès de
Dominum noftru Je- vous l'interceffion de celr
Him Chriftum.

Amen.
le par laquelle nous avons
reçu l'auteur de la vie ,
notre Seigneur Jefus-
Chrift votre Fils.

Aii>ii foit-il.
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Notre Pere. Je vous Pater. Ave. Credo.
falue. Je crois. ^ _ . ...

ù. Seigneur , vous ou- Domine , labia
vrirez mes levres ; mea aperies ,
. r>. Et ma bouche an- Et osmeuman-
noncera vos louanges. nuntiabit laudem tua.

Pf. 50. v. 17.
O Dieu, &c. t- Deus , &c.

Invitatoire.

Venez, adorons Jefus- Jefum Chnftum qui
Chrift qui nous a aimés, dilex'it nos , * Venue,

adoremus. Apoc. 1.5.

Pfeaumc 94.

VEnez, célébrons a- \ T Enite, exultemusvec joie la gloire du Y Domino", jubile-
Seigneur , du Dieu notre mus Deo falutan nol-
Sauveur. Hâtons - nous tro : prsoccupemus
de paroître devant lui faciem ejus m contel-
pour bénir Ion faint nom, fione , & m pfalmis
chantons des cantiques à jubilemus ei.
fa gloire. ..

Invitatoire. Jefum Chnltum.
Car le Seigneur efl le QuoniamDeusma-

erand Dieu , '& le grand gnus Dommus , 6C
Roi, au-deffus de tous les Rex magnus fuper
Dieux. Le Seigneur ne omnesdeos,quoniam
rejettera point fon peu- non repelletDommus
pie • toute l'étendue de la plebem fuam , quia n
terre eft dans fa main, & manu ejus fc^omnes
les plus hautes monta- fines tqrrs , & ait,tu-
gnes font au-deffous de dînes montium ipie
lui. confpicit.

Divifien. * Venite , adoremu».
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Quoniam iplius eft La mer eft à lui, car

mare , & ipfe fecit il- c'eft lui qui l'a faite , & fes
lud , ibt aridam tunda- mains ont formé la terre,
verunt manus ejus : Venez, adorons Dieu
venite , adoremus , & profternons-nous devant
procidamus anteDeîi, lui, pleurons devant ce-
ploremus coram Do- lui qui nous a faits : il eft
mino qui fecit nos notre Maitre, & notre
quia ipfe eft Dominus Dieu, &nous,nous fom-
Deus nofter : nos au- mes fon peuple & les bre-
tem populus ejus, Se bis de fon troupeau,
©ves pafcuœ ejus,

Invitatoire. Jefum Chriftum.
Hodie fi vocem ejus Si donc vous entendez

audieritis , nolite ob- aujourd'hui fa voix, n'en-
durare corda veftra ; durciffez point vos cœurs»
ficut in exacerbatione Ne m'irritez pas, vous
îècundùrn diem ten- dit-il, comme firent vos
tationis in daferto , peres dans le défert, où ils
ubi tentaverunt me metenterent,oùils éprou-
patres veflri , proba- verent ma puiftance, &
verunt , & viderunt virent les merveilles que
©pera mea. j'opérai.

^ Divifion. Venite , adoremus.
Quadraginta anms ^ Pendant quarante ans

proxnrrus fui généra- je me fuis tenu près de ce
tiom huic ; & dixi, peuple , & j'ai dit : Leur
Semper hi errant cor- cœur eft donc toujours
de ; ipfi vero non co- dans l'égarement ; ils ne
gnoverunt vias meas ; connoiflent point mes
quibus juravi in ira voies ; j'ai juré dans ma
mea ; Si mtroibunt in colere qu'ils n'entreront
requiem meam. point dans le lieu de mon

repos.

Invitatoire. Jelum Chriftum.
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Gloire foit au Pere, & Gloria Patri, & Fi-

auFils, & au Saint-Elprit; lio, & Spiritui fan&o ;
comme elle étoit au com- Sicut erat in princi-
mencement, maintenant pio,& nunc, &. fem-
ôc toujours &. clans les per,&infa2culafacu~
fiecles des fiecles. lorum.

Ainfi foit-il. Amen.

Divijîon. * Venite, adoremus. On répété Jefum,
AU PREMIER NOCTURNE.

Ant. Jefus fachant. Ant. 1.1. D. Sciens
Jefus.

Pfeaume 33.

JE bénirai le Seigneur Tl) Enedicam Do-entouttems;mabou- S ) minum in omni
che fera toujours occupée tempore ; * femper
de fes louanges. laus ejus in ore meo.

Mon ame fe glorifiera In Domino lauda-
daris le Seigneur; hum- bitur anima mea : *
bles de cœur, écoutez- audiant manfueti, &
moi, & prenez part à ma lsetentur.
joie.

Unifiez-vous à moi MagnificateDomi-
pour célébrer fa puiflaii- num mecum ; * &
ce ; chantons enfemble la exaltemusnomen ejus
grandeur de fon nom. in idipfum.

J'ai cherché le Seigneur, Exquifivi Dominu t
& il m'a exaucé : il m'a & exaudivit me ; * &
délivré de toutes mes ex omnibus tribula-

angoiffes. tionibus meis eripuit:
me.

Approchez-vous de lui, Accedite ad eum ,
& vous ferez éclajrés ; & illuminamini ; * &
votre priere ne tournera raciesveftra: non con-
pas à votre confufion. fundentur.

Je fuis ce pauvre qui a Ifte pauper clama.-
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vit, & Dominus ex-

audivit eum , * & de
omnibus tribulationi-
bus ejus falvavit eum.

Immittct angélus
Domini in circuitu ti-

.mentium eum ; * &
cripiet eos.

Guftate, &videte

Îuoniam fuavis eft)ominus : * beatus

yir qui fperat in eo.

Timete Dominum,
omnes fanâi ejus ; *
quoniam non eft ino-
pia timentibus eum.

Divites eguerunt &
efurierunt; * inquiren-
tes autem Dominum

non minuentur omni
bono.

Venite, filii, audite
me , * timorem Do
mini docebo vos.

Quis eft homo qui
vult vitam , * diligit
dies videre bonos ?

Prohibe linguam
tuam à malo, * & la-
bia tua ne loquantur
dolum.

Diverte à malo,&

facri Coeur ,
pouffé des cris versleSei-
gneu , le Seigneur l'a en
tendu , &. il 1 a délivré de
toutes l'es peines.

Un ange enveloppe
ceux qui craignent le Sei
gneur, & il les arrache
au danger.

Goûtez le Seigneur,
éprouvez, combien le Sei
gneur eft doux ; heureux
l'homme qui place en lui
fa confiance.

Craignez-le, vous qui
faites profeflîon d'être à
lui ; rien ne manquera à
ceux qui le craignent.

Au contraire les hom -

mes avides éprouvent
l'indigence & la faim ;
tandis que ceux qui s'at
tachent au Seigneur font
dans l'abondance.

Venez donc , mes en.
fans, écoutez-moi : que
je vous apprenne à crain
dre le Seigneur.

Qui d'entre vous aime
la vie, & à paffer des
jours heureux ?

Banniflez de votre lan

gue la malignité , & la
fraude de vos levres.

Fuyez le mal, & opères
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Je bien : cherchez la paix, fac bonum : * inquire
& pourfuivez-la. pacem, & perfequere

eam.

Les yeux du Seigneur Oculi Domini fu-
s'arretent fur le jufte, & per juftos ; * & aures
fes oreilles font attentives ejus in preces eorum.
à fa priere.

Ses regards s'attachent Vultus autem Do-
auffi fur les médians : mini fuper facientes
niais c'eft pour exterminer mala , * ut perdat de j
leur fouvenir de deffus terra memoriam eo-
la terre. rum. .

• Les juftes ont pouffé Clamaverunt juih,
des cris, & le Seigneur les êcDominus exaudivit
a exaucés : il les a tirés eos , * & ex omnibus
de toutes leurs peines. tribulationibus eorum

liberavit eos.

Il eft tout proche de Juxta eft Dominus
ceux qui ont le cœur affli- iis qui tribulato funt
gé : & il fauve les hum- corde , * & humiles
bles. fpiritu falvabit.

Que les affligions du Multœ tribulatiô-
jufte fe multiplient, le nés juftorum ; * &. de
Seigneur l'en délivrera, omnibus his liberabit

eos Dominus.

Il étend fes foins jufqu'à Cuftodit Dominus
leurs oftemens, il ne s'en omnia ofla eorum ; *
perdra pas un feul. unum ex his non con-

teretur.

Le pécheur au contrai- Mors peccatorum
re eft malheureux dans fa peflima : * ôc qui ode-
mort;'il trouvera fa perte runt juftum , delin-
dans fa haine contre les quent.
juftes. .

Le Seigneur rachetera Redimet Dominus
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animas fervorum fuo- la vie de fes feryiteurs
mm; * & non delin- & ceux-là ne périront pas'
quent omnes qui fpe- qui efperent en lui.
rant in eo.

Ant. Sciens Jefus Ant. Jefus fâchant que
quia v enit hora ejus,. fon heure étoit venue de
et tranfeat ex hoc paffer de ce monde à fon
nlllntl°, a^. P?trem 5 Pere : comme il avoit
cum ddexiffet fuos qui aimé les fiens qui étoient
erant in mundo, in dans le monde , il ies
ftnem dilexit eos. aima iufqu'àla fin.
Joan.lj. I.

Ant. t. 6. f. In di- Ant. Dans l'affeaion
lettione. & dans la tendreile.

B Pfeaume 102.Enedic , anima "O Enis le Seigneur, ô
mea, Domino ; jQ mon ame;& que tout

oc omma quanntrame ce qui eft en moi glorifie
funt, nomini fanfto fon faint nom.
ejus.

Benedic , anima Oui, mon ame , tii
mea , Domino , * & béniras le Seigneur , &
no i obhvifci omnes tu n'oublieras famais tou-
retnbutiones ejus ; tes les grâces qu'il t'a fai-

tes.

Quipropitiaturomni- Ceft lui qui t'alavée de
bus iniquitatïbus tuis;* toutes tes iniquités ; qui
qui fanât omnes mfir- t'a délivrée de "toutes tes
mitâtes tuas infirmités.

Quiredimit de in- Il t'a rachetée de la
oJi cor"111? tUam' * ?°rt ' & 0 t'environne
fericordk&mifeTatTÔ- cordlT" & ^
nibus ;

Qui replet in bonis II a comblé de faveurs
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tons tes defirs, il te re- defideriiim tuum ; *
nouvelle , & te rajeunit renovabitur ut aquilse
comme l'aigle. juventustua.

Le Seigneur aime à Faciens mifericor-
faire miféricorde , & à dias Dominus , * &
venger ceux qui font dans judicium omnibus in-
l'oppreflion. juriam patientibus.

C'eft ce qu'il fit con- Notas fecit viasfuas
noître autrefois à Moyfe, Moyfi, * filiis Ilraei
en manifeftant àlfrael fes yoluntates fuas.
voies & fes préceptes.

Le Seigneur eft bon Miferator & mife-
& compatiffant ; il eft ricors Dominus; * lon-
patient & plein de mifé- ganimis , & multùra
ricorde. " rnifericors.

Sa colere n'eft pas fans Non in perpetuum
retour , & il s'appaiie irafeetur, * neque in /
après avoir menacé. sternum comminabi-

tur.

Il ne nous-a pas traités Nonfecundùmpec-
felon la mefure de nos cata noftra iecit no-
crimes ; il ne nous a pas bis /neque fecundùm
punis félon nos iniquités ; iniquitates noftras re-

, tribuit nobis ;
Car autant le Ciel eft Quonia fecundùm

élevé au-deffus de la ter- altitudinem cœli â
re ,, autant a-t-il étendu terra, * corroboravit
fa miféricorde fur ceux mifericordiam fuam

qui le craignent. fupertimentes fe :
Autant l'orient eft Quantum diftat or-

éloigné du couchant , tus ab occidente, *
autant a-t-il éloigné de longé tecit à nobis ini-
nous nos iniquités. quitates noftras.

Il a eu compailion de Quomodo milere-
eeux qui le craignent, tur pater filiorum, mi-
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fertus eft Dominus ti- comme un pere s'atten-
mentibus fe ; * quo- drit fur fes enfans : parce
niarn ipfe cognovit qu'il fait de quelle terre il
ngmentum noftrum. nous a pétris.

Recordatus eft quo- Il n'a pas oublié que
niam pulvis fumus ; * nous ne fomme's que pouf,
homo ficut fœnum fiere, que les jours de
dies ejus, tamqnam l'homme ne font que

. flos agri fie effiorebit ; comme une fleur des
. prairies qui s'évanouit.

Quomam fpiritus Le vent fouffle fur elle
pertranflbit iri illo, & & elle fe feche ; on ne
nonfubfiftet;*& non reconnoit pas même la
cognofcet amplius lo- place qu'elle occupoit.
cum fuum.

Mifericor'dia autem Mais la miféricorde de'
Dommi àb œterno, oc Dieu qui eft avant tous
nique m œternum," les fiecles, demeure éter-
nipei timentes eum ; nellement fur ceux qui le

. craignent.
Et juftitia illius in Sa bonté s'étend jufques
.o? * his fur les enfans des enfans

qui lervant teftamen- de ceux qui l'ont fideles à
tum ejus. fon alliance , & qui ear-

iit memores funt dent le fouvenir de fes
raandatorum ipfius , * préceptes pour les ob-
ad taciendum ea. ferver.

Dominus in cœlo Le Seigneur a établi
paravit ledemfuam ;* fon throne dans le Ciel :
Sç regnum ipfius om- & tout fera fournis à foa
mbtis dominabitur. empire.

Benedicite Domi- Anges de Dieu,"bénif-
no , omnes Angeli fez-le tous , vous qu'il a
ejus, poternes vir- revêtus de tant de force
tute, facientes ver- qui exécutez fes ordres j
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luffi-tôt qu'il vous les a bum illxus , ad audien-
fait entendre. dam vocem ferano-

num ejus.
Béniffez-le, armées du Benedicite Domi-

Seigneur, vous tous qui no , omnes virtutes
, êtes fes miniftres , qui ejus, * miniftri ejus ,
•. exécutez toutes fes vo- qui facitis voluntatem

lontés. ejus.
Que to^ les ouvrages Benedicite Domino,

de Dieu le béniffent , omniaopéra ejus:* in
qu'ils élevent leurs voix omni loco domina-
de tous les lieux où s'é- tionis ejus, benedic,

\ tend fa puiffance, & vous, anima mea, Domino.
. mon ame , béniffez-le de

: même.
Ant. Dans l'affection Ant. In dileétione

& dans la tendreffe qu'il fua & in indulgentia
avoit pour eux , il les a fua , ipfe redemit eos,

> rachetés lui-même, il les & portavit eos , &
a portés, & il tes a élevés elevavit eos. Ifa. 63.
en gloire. p.

Ant. Le Seigneur. Ant. t. 7. D. Do-
minus.

Pfeaume 91.

OU'ilefl: bon de louer T) Onum eft confi-le Seigneur ! Qu'il Jj teri Domino , *
elt doux , grand Dieu, de & pfallere nomini tuo,
chanter la gloire de votre Altiffime ;
nom !

Le matin j'annoncerai Ad annuntiandum
v votre miféricorde , 5c la manè mifericordiara

nuit je célébrerai votre tuam , * & veritatem
vérité. tuam per noétem.

Jeles chanterai avecle Indecachordopfal-
pfalcérion à dix cordes , terio , * cum cantico
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in cithara. la harpe accompagnera

mes cantiques.
Quia deleftafti me, Car la vue de vos créa-

Domine, in faôura tures, Seigneur, m'en-
tua , & in operibus chante , &c les œuvres de
manuum tuarum exul- vos mains me tranfpor-
tak°* tent de joie.

Quam magnificata Que vos ouvrages font
lunt opéra tua , Do- admirables , ^iî^neur !
mine ! * nimis pro- les traits de votre°fa"effe
fundaî fa&as funt co- y font profondément era-
gitationes tuœ : vés.

Vir infipiens non L'homme fans lumiere
cognofcet,*&ftultus ne les connoît pas , l'in-
îion intelliget hœc. fenfé n'en a pas l'intelli

gence.

Cùm exorti fuerint Auffi le pêcheur eft-il
peccatores ficut foe- femblable à l'herbe qui fe
num , & apparue- flétrit, les hommes in-
rint omnes qui ope- jufies n'ont d'éclat que
rantur iniquitatem , pour être bientôt ex ter-
ut interean: in fseculû minés à jamais; mais vous,
fœculi : Seigneur, vous êtes le

Tu autem Altiffi- Très-Haut dans l'éter-
mus * in œternum, nité.
Domine :

Quoniam ecce ini— En effet voilà vos en-
mici ^ tui, Domine , nemis, Seigneur, les voilà
quoniam ecce inimici qui périffent, vous diffi-
tui peribunt, * & dif- pez tous ceux qui fe li-
pergentur omnes qui vrent à l'iniquité,
operantur iniquitatë.

Et exaltabitur ficut Tandis que vous m'ar-
unicornis cornu meu,* mez d'une force pareille
& fenectus inea in à celle de la licorne, &

que
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oue vous confolei ma
vieilleffe par une mii'é-
ricorde abondante ;

Car mes yeux ont vû ,
&mes oreilles ont enten

du les : malins complots
des. ennemis qui s'élevent
contre moi, &. je les ai
méprifés.

C'eft ainfi que le jufte
fleurira commmele pal
mier ; il croîtra &. s'élé-
vera comme le cedre du
Liban.

Comme fi ces arbres

étoient plantés dans la
maiion du Seigneur , &
qu'ils euflent à fleurir au
milieu dè Tes tabernacles.

• C'eft ainfi que les juftes
augmenteront en force
dans une heureufe vieil—

telle ; & ils auront le loi-
fir d'annoncèr àleurs def-

cendans que le Seigneur
notre Dieu eft plein d'é
quité , & qu'il n'y eut
jamais en lui d'injuftice.

Ant. Le Seigneur Je-
fus , la nuit merne qu'il
devoit être livré à la

mort , prit du pain ; &
ayant rendu grâces , le
rompit, & dit àfes Difci-
ples : Prenez, & mangez ,

mifericordia uberi.

Et defpexit oculuj
meus inimicos meos ;*

& in miurgentibus'in
me malignantiblis au-
diet auris mea.

Juftus ut palma flo-
rebit ; * ficut cedrus
Libuni multiplicabi-
tur.

Plantati in domo

Domini , * in atriis
domûs Dei noftri flo-

rebunt.

Adhuc nv.iltipKca-
buntur in fenedta ube

ri : * & bene patientes
erunt,

Ut annuntient quo-
niam reûus Dominus

Deusnofter, * & non
eft iniquitas in eo.

Dominus Jefus

in qua noôe tradeba-
tur, accepi; panem ,
8f gratias agens t're-
git, Se dixit: Accipite
& manducate : Hoc

eft corpus meum,
E
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quod pro voïis trade- ceci eft mon Corps qui

fera livré pour vous.
•jy. Approchez-vous de

lpi , afin que vous en
Et faciès veftrx foyiez éclairés. Et vos

viiàges ne feront point
couverts de confufion.

Notre Pere , &c.
Abfolution.

Adr.pcî^t Deus cor Que Dieu ouvre vos
cœurs à fa loi, & à fes
préceptes : & qu'il vous
donne à tous un cœur ,
pour l'honorer.

tur. 1. Cor. 11. 23. 24.
fr. Aceedite ad

çum, tk illuminamini.

non confundentur.

Bjcil. 33. 5.
lJater npfter, &c.

veftrum in lege fua,
& in praeceptis :fuis :
& detvobis cor omni

bus , ut colatis eum.

a. Mach. i. 3.4.
i}:. Amen. if?. Ainfi foit-il.

BcnédiBion.

Deus,Domini noir- Que le Dieu de notre
tri Jefu Chrifti Pater Seigneur Jeliis-Chrilt, le

Pere de gloire, vous don
ne l'efprir delàgefle.

$. Ainfi foit-il.
De l'Epître de Saint

Paul Apôtre aux
Ephéfiens.

Leçon j. Ch. 1. y. 6- p.

BEnediftiis Deus. "O Eni foit Dieu & le& Pater Domini 13 Pere de notre Sei-
noftri Jefu Chrifti, gneur Jefus-Chrift-, qui

nous a comblés en Jefus-

Chrift de toutes fortes

de bénédiétions fpirituel-
les pour le Ciel : ainfi
qu'il nous a élus en lui,
avant la création du mon-

gloriée , det vobis fpi-
ritum fapientiœ. Eph.
1. 17. 3^. Amen.
De Epiftola beati
.failli Apoftoli ad

Ephsfios.

qui benedixit nos in
omni benediitione

fpii ituali in cceleftibus
in Chrifto ; ftcut elegit
nos in ipfo ante mun-
sii conflitutionem, ut
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de par l'amour qu'il nous effemus fan&i &: im-
a porté , afin que " nous maculati in con.peftu
fuffions Saints 8c irré- ejus in chaàtate, qui
prehenfibles devant fes prsàdeftinavit nos «1
yeux; nous ayant pré- adoptionem filiorum
deftinés par un pur etlet per JefumChriftum in
de fa bonne volonté pour ipfum iecundùm pro-
nous rendre Tes enfans pofitû voluntatis luae ,
adoptifspar Jefus-Chrift, in laudem gloriae gra-.
afin que la louange & la tis lba , in quâ grati-
gloire en foit donnée à fa ficavit nos in dilecto
grâce , par laquelle il Fiiio fuo. în quo ha-
nous a rendu agréables à bemus redemptionem
fes yeux en fon Fils bien- per fanguinem ejus ,
aimé , dans lequel nous remillionem peccato-
trouvons la rédemption rum fecundùm divi-
par fon Sang, & la rémil- tias gratias ejus, quas
fion des péchés félon les fuperabundavit in no-
richeffes de fa grâce , bis in omni fapientià
qu'il a répandues fur nous & prudentiâ. luau-
avec abondance , en nous tem, &lc.
rempliffant d'intelligence
& de fageffe.

La Sagêffe a parlé : Sapiertia locuta
* Venez , mangez le pain eft : * Yenite , come-
que je vous donne , & dite panem roeum, &
bûvez le vin que je vous bifcite vinum quod
ai préparé. J'ai eu un milcui vobis. -£'.De-
defir extrême de manger fiderio defideravi 11oc
cette Pâque avec vous, palchamanducare vo-
* Ven%L. bifeum. * Venite.

Prov. 9. j. Luc. 22. ij.
BénèdlBion.

Que le Fils de Dieu FiliusDeidet nobis
nous donne l'intelligence; fenfum , ut cognoi-

Eij
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camus verum Deura. afin que nous connoiffions
i.Joan. 5.20. levraiDicu.

Leçon ij. Ch. 2. 4. & 11.

DEus autem qui A yj" Ais Deu qui eft ri-dives eft in mi- J_v JL che en miféricor-
fericordia, propter ni- de, pouffé par l'amour
miam charitatem fuam extrême dont il nous a

quâ dilexit nos , ciim aimés , lorfque nous é-
effemus mortui jbec- tions morts par nos pé
caris , convivificavit chés , nous a rendu la vie
nos in Chrifto ( cujus en Jefus-Chrift ( par la
gratiâ eftis falvati : ) grâce duquel vous êtes
& conrefufcitavit & fauves , ) & il nous a ref-
confedere fecit incoe- fufcités avec lui, & nous
leftibus inChriftoJefu: a fait affeoir dans le Ciel

ut oftenderet in fecu- en Jefus-Chrift , pour fai-
lis fupervenientibus re éclater dans les fiecles
abundantes divitias à venir les ricj>effes fur-
gratiœ fuse in bonitate abondantes de fa grâce ,
laper nos in Chrifto par la bonté qu'il nous a
Jefu. Gratiâ enim eftis témoignée en J. Chrift.
falvati per fidem , Se Car c'eft par la grâce
hocnonexvtfbis, Dei que vous êtes fauvés par
enim donum eft ; non la foi, & cela ne vient
ex operibus, ut ne pas de vous , puifque
quis glorietur. Ipfius c'eft un don de Dieu ;
enim fumus faftura, cela ne vient pas de nos
creati in Chrifto Jefu œuvres, afin que nul ne
in operibus bonis quœ s'en glorifie. Car nous
praeparavit Deus ; ut fommes fon ouvrage ,
iii iliis ambulemus. étant créés en Jefus-

Chrift dans les bonnes

œuvres que Dieu a pré
parées , afin que nous y
marchions.
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Si quelqu'un a foif, _ 4- Si quis fitit ve-
nu'il vienne à moi, & niât ad me , 8c bibat.
qu'il boive. * Si quel- Qui crédit in me ,
qu'un croit en moi, il flumina de ventre ejus
fortira des fleuves d'eau fluent aquse vivae. y.
vive de Ton cœur. Je Eflfundam aquas fuper
répandrai les eaux lur ce- fitientem^, & fluenta
lui qui a foif, & les fleuves fuper aneam. Qui.
fur la terre feche. * Si Joan.y.38.IJa. 44- 3*
quelqu'un croit en moi.

Bénédiction.

Que l'Efprit de vérité Spiritus veritatis do-
nous enfeigne toute vé- ceat nos omnem ven-
rjt£_ tatem. Joan. 16. 13.

Leçon iij. Ch. 3. '4-

C'Eft ce qui me porte ïî Ujus rei gratraà fléchir les genoux J^lfleftogenuamea
devant le Pere de notre ad Patrem Domim
Seigneur Jefus-Chrift noftri Jefu Chnfti, ex -
qui eft le principe & le quo omnis paternitas
Chef de toute cette gran- in ccelis & in terra 110-
de famille qui eft dans le minatur , ut det vobis
Ciel & lur la terre ; afin fecundiim divitias glo-
que félon les richefles de ris; fuas virtute cor-
fa gloire , il vous fortifie roborari per Spmtum
dans l'homme intérieur ejus in interioremho-
par fon faintEfprit, qu'il minem, Chriftum ha-
faffe que Jelus - Chrift bitare per fidem in
habite par' la foi dans eordibus veftris : in
vos coeurs 3 &• qu'étant charitate radicati &
enracinés & fondés dans fundati , ut poflïtis
la charité , vous puiffiez comprehendere cum
comprendre avec tous omnibus fanétis, quaa
les Saints, quelle eft la fit latitude , &longi-
largeur, la longueur , la tuclo : 6c 5 ôt
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profundum : fcire etia hauteur & la profon-
fuperemineate fcien- deur de ce m /ftere : 6:
tiœcharitatem Chnfti, connoître l'amour de Je-
utimpleamnu in om- fus-Chrift envers vous
nem plemtudiné Dei. qui furpaffe toute con-
Li autemqui potens noiffance ; afin que vous
eft omma facere %er- loyiez remplis félon toute
abundanter «para pe- la plénitude de Dieu-mê-
t.mus autmtellIgi,nùSj mo. Que celui qui p,r la
fecundum virtutem puiffance qui lere eu
qjaîoperaturmnobis, nous, peut faire innni-
& !ngofrUin' ?rCleJ?a mSnt Plus <Iue tout c«

Jem, m que nous demandons , &
©mues generationes que tou t ce que nous pen-
£t jons , foit glorifié dans

" ' l'Egîife par Jefus-Chrift,
dans la fucceilion de tous
les âges &. de tous les fie-

. T _ cles. Ainfi foit-il.
In me gratia ij>. En moi eft toute la

omnis via & ventatis, grâce de la voie & de la
înmeomnjsfpesvxtK vérité, en moi eft toutt
& virtutis, Tranfite l'efpérance de la vie & de
ad me, omnes qui con- la vertu. * Venez à moi
cupixitis me, & âge- vous tous qui me defirez
n^ationibus meisim- avec ardeur, remplif-

.p :mim. f ^ Spiritus fez-vous des fruits que ie
du!!lm^S {Uper,mel P°rte- f Car mon EfPrit
dulus, & hasreditas eft plus doux que le miel,

Tjt r h~ & mon héritage furpaffe
v m. f. Ego fitienti en douceur le miel le'plus
dabo de fonte aquse excellent. ,Je donnerai

gratuitement à boire de
iite. Glona. f Spiritus. la fource d'eau vive à ce-
j 2J- 26- 27- lui qui aura foif. f Venez

AP°c.ii.6. à moi. * Gloire, f Car.
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AU SECOND NftCTURNE
Ant. J'ai nourri. ^nt. t. 4. E. f ilios.

Pfsaume 2.0.
Enex, ô vous en fans A Fferte Domw

w de Dieu, venez lui ikfiliiDe'-, afferme
offrir des agneaux pour Domino filios anetu.

VlVeî« rendre anSei- Alerte Dominoglo-
.pneur l'honneur & la gloi- nam & honorera ,_at-
re qui lui font dues ; ve- ferte Domino glonam
nez rendre hommage h nomun ejus : adora-
fonnom; adorez le Sei- te Dom.num m atno
gneur dans fon famt ta- fanfto ejus.
h'CrvoTx du Seigneur eft VoxDomini fuper
.portée fur les nuées , le aquas , Deus rnajefla-
Dieu de Maiefté fait gron- tis mtonu.t, Dorai
der fon tonnerre,il le fait nus fuper aquas mul-
retentir au milieu dune tas.

Vox Domlniin Vif-

eneur eft forte 1 Qu elle tute ; vox Donum
a d'éclat & de majefté. m magmficentia.

Voix puiffantequibrife \ ox Dommi co -
les cedres : fût-ce même ^mgentis cedros

, les cedres du Iiban , elle & confrmget Domi-
les met en pieces. nus cedros Liban,. ^

Elle les renverfe & les Et commmuet eas
difperfe comme un trou- tamquam vitulum Li-
pean qui paît fur le Liban, bam: ot dilefto quem-
elle fait bondir les mon- admodum tarais um-
tagnes comme les jeunes cornium.
faons des licornes. . .

C'ert cette voix qui Vox Doram in
fend les nuées pour faire tercidentis flammam
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ifmv. * vox Domini 'briller le ' feu des éclairs •
concatientis Jefértu, l'on tonnerre ébranle les
& commovebit Do- déferts & fait treffaillir les
minus defertum Ca- rochers de Cadès.

^omini prœ- Le bruit de cette voix
rvos Se terrible fait avorter les
ndenfa; -haches,'fafoudre éclaircit

cin- les forêts; le peuple ac-
agi aitciit gloriam. couru dans le temple y

vient rendre gioire au
. Très Haut.

Dominus diluvium Il eft affis au milieu de
inhabitare facit ; * & l'orage qui inonde la ter-
ledebit Dominus Rex re ; il eft comme un Roi
111 iEternum- dont la puiffance eft fans

bornes.

Dominus virtutem Mais il donnera coura-
populo fuo dabit ; * ge à fon peuple, il Je
Dominus benedicet bénira & le confervera
populo fuo in pace. dans la paix.

Ant. Filios enutri- Ant. J'ai nourri des
vi, & exaltavi ; ipfi au- enfans , & je les ai élevés;
tem fpreverunt me. & après cela ils m'ont
IJa!- 1.2. méprifé.

Ant. t. 3. A. Ego. Ant. Comme un pere.
Pfeaumc 21.

DOminits régit T E Seigneur eft mon
me 3 & nihil J_j pafteur , je ne man-

mihi deerit ; * in loco querai de rien : il m'a
pafcuae ibi me colloca- placé dans d'excellens
Vlt- paturages.

Super aquam refec- Il m'a conduit à des
tiôni's educavit me ; * eaux falutaires : il rapelle
animam meam con- mon-ame à lui.
vertit.
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Il me fait marcher dans
les fentiers de la juftice ,
pour la gloire de Ton
nom.

Auffi quand ie marche-
rois à travers les ombres
de la mort, je ne craindrai
rien, Seigneur, parceque
vous êtes avec moi.

Votre houlette & vo
tre bâton font ma confo-
lation.

Vous m'avez prépare
une nourriture qui me
fortifie contre les affauts
de mes ennemis.

Vous avez parfumé ma
tête d'une huile précieufe:
O qu'il efl: exquis, ce vin
dont v^us avez, rempli
ma coupe !

Votre miféricorde ne
m'abandonnera point
elle me fuirra tous les

jours de ma vie ; _
Jufqu'à ce que j'habite

dans la maifon du Sei

gneur , pour l'éternité.
Ant. Comme un pere

nourricier , je les portois
entre mes bras ; & ils
îj'ont point compris que
c'étoit moi , qui avois
foin d'eux.

Ant. J'ai étendu,

î. T05
Deduxit me fuper

femitas juftitiœ , *
propter nomen fuum.

Nam, & fi ambula-
vero in medio umbne

mortis , non timebo
mala , * quoniam tu
mecum es.

Virga tua , & bacu-
lus tuus, * ipfa me
confolata funt.

Parafti in confpeftu
meo menfam , * ad
verses eos qui tribu-
lant me.

Impinguafti in oleo
caput meum , * & ca-
lix meus inebrians

quàm prseclarus eft î

Et mifericordia tna

fubfequetur me * om
nibus diebus vitœ

Et ut inhabitem in

domo Domini , * in

longitudinem dierum.
Ant. Ego quafi nu-

tritius po'rtabam eos
in brachiis meis ; &

nefcierunt quod cura-
rem eos. Ofec. 11. j.

Ant. t. 5. F. Tota.
Ev



10(5 Office du facrê Cœur,
PJeaume 6I.

NOnne Deo fub- "|L f On ame ne fer.t-jeéla erit anima IV_1_ t-elle pas foumife
mea ? * ab ipfo enim à Dieu ? C'eft de lui que
falutare meum ; j'attends mon falut.

Nam & ipfe Deus Il eft mon Dieu & mon
meus , & falutaris Sauveur : il eft mon dé

meus , * fufceptor fenieur ; je ne ferai point
meus ; non movefaor ébranlé.

ampliùs.
Quoufqueirruitisin Jufques à quand cher-

hominem ? * interfici- cherez-vous à me faire
tis univerfi vos, tam- mourir ? Jufques à quand
quarn parieti inclinato, vous jetterez-vous fur mol
&. maceriffi depullée ? comme fur un mur pan-

ché 6i qui menace ruine ?
Vesumtamen pre- Er» effet ils en veulent à

tium meum cogitave- ma gloire &. à ma di^ni-
run.trepellere,cucurri té, je fuyois devant eux
in fiti : * ore fuobene- fans avoir le loifxr d'étan-
dicebanî, & corde cher ma foif : ils fem-
fuo maledicebant. bloient me flatter, & leur

cœur me maudiffoit.

Verumtatnen Deo Mais, ô mon r.me, de-
fubjeda eflo , anima meure foumife à Dieu ;
mea ; * quoniam ab car c'eft de lui que vien-
ipfo patientia mea. dra le fecours que j'at

tends.

Quia ipfe Deus Parce qu'il eft mon
meus, & falvator Dieu, mon Sauveur, mon
meus ; * adjutor meus, défenfeur,je ne ferai point
non emigrabo. ébranlé.

In Deo falutare En Dieu eft mon falut
meum,&gloriamea;* ôc ma gloire, Dieu eftma
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force; mon espérance eft Deus auxilii mei ; 8c
en ]uj_ fpes mea in Deo eu.

Peuples afiembléspour Sperate in eo , om-
mon fecours , efpérez. en nis congregatio popu-
lui feul : répandez vos li-, effundite coram illo
cœurs devant lui , il ne corda veftra : * Deus
vous délaiffera jamais. adjutornoftenn atef-

num.

Les enfans des hommes Verumtamen vani
ne font que vanité , ils filii hominum , men-
n'ont que de faufles ba- daces filii hominum in
lances : ils ne cherchent ftateris , * ut dea-
qu'àfe tromperies uns les piant ipfi de vanrtate
autres. & idipnim.

Ne mettes donc pas vo- Nolite fperare m
tre elbérar.ce dans des inîquitate , & rapinas
projets criminels ; ne de- nolite concupifcere:?
{irez pas de vous enrichir diviti» fi affluant ,no-
d'injuftes dépouilles-.lesri- lite cor apponer®.
cheïTes, même juftement
acquifes , ne doivent pas
attacher votre cœur. , , „

Dieu a parlé une fois, & Semel locutus eft
j'ai appris de lui ces deux Deus , duo hrec aU-
chofes: c'eft que Dieu eft divi ; quia poteftas
puiffant, & qu'il eft mifé- Dei eft , & tibi, Do-
ricerdieux : ainfi , vous mine ,mifencordia;_
rendrez. Seigneur, à cha- quia tu reddes unicui-
cun félon fes œuvres. que juxta opéra fua.

Jnt. J'ai étendu les Ant. Tota die ex-
bras durant tout le jour à pandi manus meas ad
un peuple incrédule , & populum non creden-
rebelle à mes paroles. tein , & contràdicen-

tem. If 65- v. 2.

-jjr. Us fe font enfuis •$. Foràs iugerunt
loin de moi. a me.



nos in omni benedic-

tione fpirituali. Ep/i. i.
3-

De fermone fanfti

loS Office du facri Cœur,
7^. Oblivioni datus j}2. J'ai été mis en ou-

fumtamquammortuus bli , & effacé de leur
à corde. Pf. 30. 13. cœur comme fi j'enfle été

Pateruofter. mort. Notre Pere.

Abfolution.
Deus nofler incli-^ Que notre Dieu tourne

net corda noftra ad fe; nos cœurs vers lui ; afin
tit cuftodiamus man- que nous gardions fes
«lataejus. 3.i?e^. 8. 58 commandemens.

Bénédiflion.

Pater Domini noftri Que le Pere de notre
Jefu Chrifti benedicat Seigneur Jefus-Chrift

nous comble de toutes

fortes de bénédiûions

fpirituelles.
Du fermon de faint

Bonaventur» Epifco- Bonaventure, Evêque.

Leçon 4. De Stimula amans p. 1. c. 1.

BOnum eft cum TLeft bon d'être avecJefueffe, & in X Jefus,&je veux m'é-
ipfo volo tria taberna- lever dans lui trois taber-
cula facere , unum in nacles , l'un à fes mains ,

l'autre à fes pieds , le
troifieme pour toujours
dans fon côté , où je
veux repoler, dormir ,
contempler, boire, man
ger , lire , prier Sl géné
ralement traiter toutes

mes affaires. Là je parle
rai à fon Cœur , St j'ob
tiendrai de lui ce que je
voudrai. En agiflant ainfij
je fuivrai les vaces de fa

unumin

manibus , unum in
pedibus , fed aliud
continuum in latere.

ubi volo quiefcere,
dormire , videre , bi-
bere , comedere, le-
ge e, orare, & omnia
mea negotia pertrac-
îare. lbi loquar ad
Cor ejus, & ab ipfo
euod voluero, impe-
tîabo, Sic tacieus dul-
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très-douce Mere , dont ciffimœ Matrisveftigia
l'ame fut tranfpercée par fequar, cujus animam
le glaive de la paffion de paffionis Filii gladius
fon Fils. pertranfivit.

Mon peuple a fait i}>. Duo mala fecit
deux maux : * Ils m'ont populus meus : * Me
abandonné, moi qui luis dereliquerunt foritem
une fource d'eau vive, 5c aquaîvivœ; & fode-
ils fe font creufé des citer- runt fibi cifternas, cif-
nes entrouvertes , des ternas diffipatas , quae
citernes qui ne peuvent continere non valent
retenir l'eau. /$. Leur aquas. •fr. Cor eorum
cœur eft loin de moi : longé eft à me : in va-
c'eft en vain qu'ils pré- numautemmecolunt.
tendent m'honorer. * Ils * Me. Jer. 2 1j .Mure.
m'ont abandonné. 7- 6. 7.

Bénédiflion.

Que nous connoiffions Sciamus fuperemi-
l'amour de Jefus-Chrift nentem feientiœ cha-
envers nous, qui furpaffe . ritatem Chrifti, ut im-
toute connoiffance , afin pleamur in omnem
que nous foyions remplis plenitudinem Dei.
félon toute la plénitude Eph. 3. 19.
de Dieu même.

Leçon 5.

YOilà que le tréfor de ¥7 Cce apertus eftla fageffe divine, & J_j thelaurus divinœ
de la charité éternelle eft fapientiœ & charitatis
ouvert. Entrez donc par œternse. Intraergo per
l'ouverture des playes, & vulnerum aperturaip ,
vous goûterez avec cori- & cum cognitione de-
noiffance les délices les licias obtinebis. O

plus pures. O qu'heureufe quàm beata lancea &
a été la lance , o qu'heu- beati clavi qui aper-
ïeux ont été les clous qui .tionem hujulmodi fa-
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cere meruerunt ! O ont mérité de faire cette
fi fuiffem loco illius ouverture ! O ii j'eufle
lancer , exire de e^e a la place de la lance,
Çhrifti latere noluii- je rfâurois point voulu
fem , fed dixiffem : iqrtir du coté de Jefus-
Hcec requiès mea in Chrift: ; mais j aurois dit :
jfeculnm «culi, hic Ici elï mon repos jufqu'à
habitabo , qnoniam la fin des fiecles. ici j e-
•eléoi eam.... O anima tablirai ma demeure:, par-
ad imagine m Dei fac- ce que je l'ai choifie. O
ta , quo.-nodo te po- mou ame créée à l'imagé
tesampliùs continere? de Dieu, comment pou-
Ecce iponfustuiis dul- vez-vous déformais vous
ciflîmns pro te vulne- contenir ? Voila que vo-
ratus, jam fa&us glo- tre très-doux époux bleffé
riofus te cupit am- pourvotreamour&cleve-
plefti, & tibi dulcif- nu glorieux , defire de
fima elargiri ofcula; vous embraffer , &:_de
"& ad ipfuni negligis vous donner de faints
feftinare ! Nain praj baifers ; & vous négligez
nimio amore aperuit d'accourir vers lui ! Car
Ubi latus , ut tibi tri- par l'amour excéffif qu'il
buat cor fuum. a eu pour vous , il s'eft

ouvert le côté, pour vous
donner fon Cœur.

j£. Pro eo ut me Ceux qui devoient
dilio-erent, detrahe- m'aimer m'ont déchiré
bant mihi, ego autem par leurs calomnies ; ce-
orabam. * Et pofue- pendant ]e vous offroin
runt adversùm me mes prieres : ¥ Ils m'ont
mala pro bonis & rendu le mal pour le bien,
odium pro dileâione & leur haine a été la ré-
mea. "$r. Ego veni, ut compenfe de mon amour
vitam habeant , & pour eux. y. Je fuis venu,
abundantiùshabeant.* afin qu'ils aient la vie }
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& qu'ils l'aient abondait** Et pofuerur.t adver-
ment. * Ils m'ont rendu, fum. Pf. 108. 4. 5.

Joan. 10. 10.

BinèdïElion.

Q ie l'onffion , que Unciio ,quamacce-
nous avons reçue de pimus à Deo , maneat
Dieu , demeure eu nous , in nobis , & doceat
& nous enfeigne toutes nos de omnibus. 1.
choies. Joan. a. 27.

Leçon 6. P. C. 2.

OQue votre amour, Quàm mirabilistrès-doux Jefus, eft eft tua dileftio,
admirable ! il ne vous duiciflîme Domine Je-

permet pas de vous lepa- fu , cùm non pofiïs ab
rer des hommes.Avant de hominibus i'eparari !
monter à la droite de vo- Nonne cùm afcenfu-

tre Pere, n'avez-vcus pas rus eras ad dexteram
taillé à l'homme la puif- Patris tui, poteftatem
fance de vous avoir , homini dimififti, ut
quand il veut , fur nos te , cùm velit, habeat
Autels , & ne lui avez in altari ; hanc potef-
vous pas donné cette tatem, &c antequam
puiffance avant de mou- moriinciperes, dimi-
rir , de peur qu'il ne fût fifti, ne amittere te ti-
effrayé de vous perdre ? meret? Sed cur hoc
Mais qu'étoit-il befoin de facere voluifti, cùm
le faire , puifque vous miffurus efies Spiri-
deviez envoyer le faint tum fanftum ? Cur
Efprit ? Pourquoi voulez- femper cum hcmine
vous demeurer ainfi tou- vis morari ? Sed tuo

jours avec l'homme ? Je corpcri incorporare
le conçois maintenant ; nos taiiter voluifti, ik
vous avez voulu nous in- tuo nos potare fan-
corporer totalement à guine , ut lie tuo ine-
votre Corps , & nous briati amore lecura
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unum cor, & unam abbreuver de votre Sang,
animam haberemus. afin qu'étant enivrés de
Quid enim aliud eft votre amour , nous neuf-
tuum fanguinem bibe- fions plus avec vous qu'un
re, qui ledes eft ani- cœur & qu'une ame.Car
mae , quàm noftram que fait-on autre chofe
animam tu® anima en buvant votre Sang qui
infeparabiliter colli- eft le fiége de l'ame, fi ce
gari ? Hoc eft certè n'eft d'unir inféparable-
quod vis ; hoc certè eft ment notre ame à la vô-
quod defideras, Deus tre ? C'eft-là fans doute,
meus ; hoc eft, Re- ce que vous voulez, c'eft-
demptor & Domine là fans doute ce que vous
mi, quod tanto tem- de/irez , o mon Dieu ;
pore procurafti. Pro c'eft-là , 6 mon Rédemp-
hoc enim ab infantia teur&mon Seigneur, ce
tua laborafti. Hoc no- que vous nous avez pro-
bis concédas, qui in curé par de fi grands tra-
seternum vivis & re- vaux ; car c'en pour cela
gnas, Amen. que vous avez travaillé

depuis votre enfance ,
vous qui vivez & régnez
dans l'éternité. Ainfi.

y>. Si inimicusmeus Si c'étoit mon enne-
maledixiffet mihi, fuf- mi qui m'eût outragé , je
tinuiffem utique. * Si Taurois fouffert ; * Si ce-
is qui oderat me , fu- lui qui me haiffoit ouver-
per me magna locutus tement , eût fait éclater
fuiffet, abicondiffem contre moi fa haine ,j'aù-
me forfitan ab eo. f rois pû m'en garantir par
Tu vero , homo una- la fuite, f Mais c'eft vous
nimis, qui fimul me- que je croyois n'avoir
cum dulces capiebas qu'un cœur avec moi, qui
cibos. $•. Quimandu- .étiez le chef de mes con-
tat me cum panem, feils , & le confident de
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mes fecrets, qui étiez de levabit contra me cal
mes repas les plus fami- caneum fuum. * Si is.
liers. -fr. Celui qui mange Gloria, f Tu vero.
du pain ayec moi j levera Pf 54. 13. 14. 15.
le pied contre moi. * Si Joan. 13. 18.
.celui. Gloire, f Mais.
AU TROISIEME NOCTURNE.

Ant. Donnez-moi. Ant, t. 2. d. Prœbe.
Pfeaume 107.

M On coeur eft prêt, T) Aratumcormeu,ô mon Dieu, il eft J_ Deus , paratum
prêt à tout; toujours je cor meum : * cantabo,
chanterai vos louanges. & pfallam in gloria

mea.

Elevez-vous, ô mon Exurge, gloria mea:
ame : ma harpe, ma lyre, exurge , pUilterium &
réveillez-vous; je me cithara : * exurgam di-
leverai dès le matin. luculo.

Je vous louerai, Sep- Confitebor tibi in
gneur, au milieu des populis, Domine, *
peuples , je chanterai vos & pfallam tibi in na-
cantiques au milieu des tionibus ;
nations ;

Parce que votre miféri- Quia magna eft fu-
corde mérité d'être éle- per ccelos mifericor-
vée jufqu'au plus haut des dia tua ; * & ufque ad
cieux, & votre fidélité nubes veritas tua.
jufqu'aux nuées.

Elevez-vous donc , ô Exaltare fuper cœ-
monDLeu, parlez du plus los , Deus , * 8t fuper
haut des cieux ;v,otrepuif- omnem terram gloria
fance éclatera fur toute tua.

la terre, & votre peuple
chéri fera protégé..

Sauvez-moi donc, o Ut liberentur dilec-
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ti tui, * falvum fac mon Dieu, par votre puif-
dextera tua , & exau- fance , 8t exaucez ma
di me. priere.

Deus locutus eft in Dieu me l'a déclaré de !
fanfto fuo ; * exultabo fon Sanftuaire , je triom-
&dividamSichimam, plierai, je pcfféderailes ,
& convallem taberna- campagnes de Sichem, je î
culorum dimetiar. foumettrai au partage la | \

vallée des tentes.

Meus eft Galaad, Deja Galaad&Manaflès
& meus eftMana lies;* font à moi ; Ephraïm fait
& Ephraïm fufcëptio ma principale force.
capitis mei ;

Juda Rex meus ; * Judaeft le fiége démos
Moab lebes fpeimeœ; empire pour Moab il £

engraiiïera mon peuple
de fes dépouilles , comme
je l'ai efpéré.

In Idumœam ex- Je foulerai aux pieè
tendam calceainentu l'Idumée : les natiom .
meum : * mihi alieni- voifmes me feront fou- t

genae amici lafti funt. mifes.
Quis deducet me Mais qui me rendra

in civitatem munita ? * maître de leurs places |
quis deducet me uf- fortes ? qui pourra m'in- h
que in Idumseam ? troduire dans le cœur di j,

l'Idumée ?

Nonne tu, Deus, N'eft-ce pas vous, Sei- f
qui repjiliili nos , * & gneur , vous-même qui [
non exibis , Deus, in nous aviez abandonnés ?
virtutibus noftris? N'eft-ce pas vous qui j

marcherez à la tête de
nos armées ?

Da nobis auxilium Secourez - nous donc

-detribulatione,* quia dans nos malheurs ; cat



à Matines. 11 ç
,ce feroit en vain que nous vana falus hominis.
attendrions notre falut de

Ja puiffance humaine.
C'eft en Dieu que nous In Deo furiemu s

trouverons le courage virtutem, * & ipfe ad
.pour combattre ; ce fera nihilum deducet ini—
Jui qui anéantira nos micos noftros.
-ennemis.

Ant. Donnez - moi , Ant. Prsebe , fili mi,
mon fils, votre cœur , cor tuum mihi ; Sf.

que vos yeux s'atta- oculi tui vias meas
..chent à mes voies. euftodiant. Prov.i3.

Ant. Travaillez. Ant. t. 8. G. Stude.

Pfeaume 4t.
Omme le cerfaltéré Uemadmodum

j foupire après une deiider2t cer-
fontaine , ainfi, ô mon vus ad fontes aqua-
Dieu, mon ame loupire rum , * ita defiderat
après vous. anima m'ea ad te ,

Deus.

Mon ame brûle d'une Sitivit anima me*

(foif ardente pour le Dieu ad Deum fortem , vi-
fort,leDieuVivant:quand vum ; * quando ve-
irai-je me préfenter de- niam, & apparebo an-
lyunt lui ï te faciem Dei ?
• Mes larmes font toute Fuerunt mihi la-

•ma nourriture jour & crymse meae panes die
nuit: pendant qu'on m'in- ac nofte , * dum di
gnité chaque jour en di- citur m;hi qu'otidie :
|ant:Oùeft donc votre Ubi eft Deus tuus.?
Dieu ?

Aufouyenirdeces cho- Haec recordatu*

fes, mon ame s'eft comme fum , & effudiin me
l Ifondue au dedans de moi- animam meatn ; * quo-
pjtnême : j'ai dit; Je par- îiiamtranfiboinlocum
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tabernaculi admirabi- viendrai enfin jufqu'au I
lis, ufque ad domum Tabernacle du Seigneur, 1
Dei, jufqu à la maifon de mon r

Dieu.

In voce exultatio- J'y arriverai parmi les I
. nis & conteiTionis , * cris d'allégreffe , & les fi
fonus epulantis. cantiques du peuple af- 1

femblé en feftin pou 1
célébrer fes fêtes.

Quare triftis es , O mon ame, pourquoi ji
anima mea ? * & qua- donc vous attriftez-vous! 11
re conturbas me ? & pourquoi-me jettez- 1

vous dans le trouble ? g
Sp«rainDeo,quo- Efpérez en Dieu , car j.

niamadhucconfitebor j'irai encore lui rendre f,
illi ; * falutare vultûs mes actions de grâces : il I
mei& Deus meus, eft mon Sauveur & mon | -

Dieu.

Ad meipfum anima Si mon ame eftdanslt ;
inea conturbata eft ; * trouble , pour l'appaifer |
propterea memor ero je penfe àvous,Seigneur, r
tui de terra Jordanis, dans la terre du Jourdain, E
& Hermoniim à mon- fur les petites montagnes :
te modico. d'Hermon.

Abyffus abyffum Je tombe d'abyme en j
invocat, * in voce ca- abyme, l'un attire l'autre; p
taradîarum tuarum. vous faites pleuvoir fui [

moi un orage affreux. [
Omnia excelfatua, C'eft une mer en fureur, |

& fluftus tui * fuper dont tous les flots enflés
me tranfierunt. me paffent fur la tête. ;

In die mandavit Dans le jour de la prof- [•
Dominus miféricor- périté, j'éprouve la mile-
diam fuam , * & noâe ricorde de Dieu, & dans
canticum ejus. la nuit de l'adverfité , \t

chante encore fes louanges.
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: Mapriereeft toute pfê- Apud me oratio
e dans mon cœur ; je dis Deo vitae meae , * di-
,u Dieu de ma vie: Vous camDeo: Sufceptor

iltes mon refuge. meus es ;
Pourquoi m'oubliez- Quare oblitus es

vous ? Pourquoi me la:f- mei * & quare con-
fez-vous dans l'abatte- triftatus incedo, dum
ment fous l'oppreffion de affiigit me inimicus ?
mes ennemis ?

Tandis qu'on brife mes Dum confringuntur
os, mes bourreaux m'ac- offa mea , * exprobra-
cablent de reproches. verunt mihi qui tribu-

lant me inimici mei ;

Ils m'infultent chaque Dum dicunt mihi
jour, en me difant : Où per fxngulos dies ; *
eft donc ton Dieu ? Ubi e£> Deus tuus ?

:.J Mon arne , pourquoi Quare triftis es,
êtes-vous trifte, & pour- anima mea ? * & qua
nt: oi me jettez-vous dans re conturbas me ?
le trouble ?

I Efpérez en Dieu, car Spera in Deo, quo-
j'irai encore lui rendre niam adhuc confite-
mes aftions de grâces : il bor illi ; *ialutare vul-
eft mon Sauveur, il eft tus mei , & Deus
mon Dieu. meus.

. Ant. Travaillez , mon Ant. Stude fapien-
fils, à acquérir la fageffe , tiœ, fili mi, & lœtifica
& donnez de la joie à Cor meum ; ut poffis
mon Cœur ; afin que vous exprobranti refponde-
puiffiez répondre à celui re fermonera. Prov.
qui vous fera des repro- 2.7. li
mes.

Ant, Mou fils. Ant. t. j. A. Fili mi.
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Pfeaume 83.

QUàm dilefta ta- S Uevos tabernaclsibernacula tua , '"ont aimables, ô
Domine virtutum ! * Dica des armées ! mon

concupifcit & déficit ame languit & le conl'u-
anima mea in atria me du delir de revoir la

Domini. maifon du Seigneur.
Cor metim & caro Mon cœur, mon corps

mea * exultaverunt in même , trelFaillent d'ar-
Deum vivum. deur pour le Dieu vivant,

Etenim paffer inve- Le pafl'ereau fe prépare
nit fibi domum , * & une demeure , & la tour-
turtur nidum fibi, ubi terelle fe plaît dans un nid
ponat pullos fuos. oh elle éleve fes petits.

Altaria tua, Do- Que vos autels me fer-
mine virtutum, * Rex vent ainli de demeure,ô
meus & Deus meus. Dieu des armées ! vous

qui êtes mon Die a & mon
* Roi.

Beati qui habitant Heureux ceux qui ha-
in domo tua , Demi- bitent votre maifon ! ils
ne ! * in fœcula fecu- vous loueront dans l'éter-

lorum laudabunt te. nité.

Beatusvir cujus-eft Heureux l'homme qui
auxilium abs te :* af-"met en vous fon appui
cenfiones in corde dans cette vallée de lar-

fuo difpofuit in valle mes où vout l'avez ré-
lacrymarum , in loco duit ; il n'a dans le cœur
aucm pofuit. d'autres defirs que de

s'élever vers vous.

Etenim benediétio- Ceux-là feront bénis par
jiem dabit legislator , le fouverain Législateur ;
ibùnt de virtute in ils augmenteront en force
rirtutem ; * videbitur pour aller jufqu'à lui ; iJs
Deus deoruminSion. le verront dans Sion, ce

Dieu des autres dieux.
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Seigneur Dieu des ar- Domine. Deus vir-

tnées, exaucez ma priere; tutum, exaudi ora-
prètez-lui une oreille, at- tionem meam ; * auri-
tentive, Dieu de Jacob, bus percipe , Deus

O Dieu notre protec- Jacob.
teur, ouvrez les yeux fur Prote&or nofter ,
nous ! jettez un regard afpice, Deus, rel-
favorable fur celui que pice in faciem Chrifti

; vous avez confacré par tui ;
• l'onâionfainte.

Oui, un jour dans vo- Quia melior eft dies
. tre tabernacle , eft pré- una in atriis tuis * iu-

férable à mille dans tout per miliia.
autre lieu.

J'ai préféré d'être le Elegi abjeftus effe
dernier dans votre mai- in domo Dei mei, *

fon, plûtôt que d'iiabiter magis quàm habitare
avec éclat dans les ta- ia, tabernaculis pec-
bernacles des pécheurs ; catorum ;

Car notre Dieu aime Quiamifericordiara
la juftice & la miféricor- & veritatem diligit
de; c'eftluiqui accorde Deus ;*gratia & glo-
la grâce & la gloire. riam dabit Dominus :

Il ne refufera pas Tes Nonprivabit bonis
biens k ceux qui marchent' eos qui ambulant in
dans l'innocence ; Dieu innocentia : * Do-
des armées , heureux mine virtntum, bea-

I l'homme qui met en vous tus homo qui fperat
fon efpérance. in te-

Ant. Mon fils , fi votre Ani. Fili mi, fi fa-
efpriteftfage.mon Coeur piens fuerit animus
fe réjouira avec vous ; & tuus , gaudenit teeum

; mes entrailles, treflaille- Cor meum ; & exul-
ront de joie , lorfque vos taimntrenesmei, curn
levres auront prononcé locuta fuerir.t rectum
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labia tua. Prov. 33. des paroles de vérité;
15. 16.

-fr. Confitebor tibi Je vous louerai ,
in populis , Domine, Seigneur , au milieu des
B>. Quia magna eft peuples ; i£. Parce que
fuper coelos mifericor- votre miféricorde mérite
dia tua. Pf. 107. 3. 4. d'etre élevée jufqu'au

plus haut des cieux.
Abfolution.

Deusmeminerittef- Que Dieu fe fouvienne
tamenti fui , quod lo- de l'alliance qu'il a faite ,
cutus eft , & exaudiat & qu'il exauce vos prie-
orationes veftras. 2. res.

Miich. x. 2. 5*
Èénèdittion.

Detur tibi fermo Que Dieu vous ouvre
in apertione oris tui la bouche ^Scvous donne

' cum fiducia notum fa- des paroles , pour annon-
cere myfterium Evan- cer librement le myftere
gelii. Eph. 6. ig. de l'Evangile.
LefHo fâfl&i Evangelii Leçon du Saint Evangile
fecundùm Joannem. félon St. Jean.

Leçon vij.c. 1^. 9.6*17.

IN illo tempore ; Ans ce tems-là ; Je-Dixit Jefus difci- fus dit à fes difci-

pulis fuis : Sicut dile- pies : Comme mon Pere
x-it me Pater , & ego m'a aimé , je vous ai auffi
dilexi vos. Manete in aimés. Demeurez dans
dile&ione mea. Et re- inon amour. Et le refte.

liqua.
Homilia fanéti Joannis Homélie de Saint Jean

Chryfoftomi. Chryfoftome.
Homelie 7^ fur S. Jeun.

Sicut dilexit me Omme mon PerePater, &. ego di- m'a aimé , je vous
ai
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aufli aimés. Jelus- lexi vos. Hîc jam ma-
Chrift en cet endroit par- gis fecundùm hominé
)e plus félon l'homme. .. loquitur. . . . Nain
Car celui qui a voulu qui mori voluit, qui
mourir , qui a comblé de lèrvos, inimicos, hof-
tant d'honneur des ef- tes tanto honore di-
claves, des adverfaires, gnatuseft, &inccelû
& des ennemis , &. qui adduxit, quomodo di-
les a conduits au ciel , le&ionismenfuramof-
comment paroît-il don- tendit ? Si ergo vos
ner des bornes à fon diligo, confidite : Ci
amour ! Si donc je vous Patris gloria eftfruftu
aime , ayez confiance : fi facere , nihil mali luf-
la gloire de mon Pere picemini. Indè ne ne-
veut que vous portiez du gligentes faceret,vide
fruit, vous ne devez point quomodo eos rurius
craindre pour cela, qu'il excitât : Manete in
vous en arrive du mal. dilectione mea. Hoc
Mais de peur de les ren- in veftra eft poteftate.
dre négligents , voyez Quomodo autem hoc
comme il les excite de- erit ? Si praceptamea
rechef : Demeurez dans fervaveritis , iicut &
mon amour. Cela eft dans ego prœcepta Patris
votre pouvoir. Comment mei iervavi. Confi—
cela le fera-t-il ? Si vous dera autem quanta eos
obfervez mes comman- au&oritatealloquatur.
demens , comme j'ai ob- Non enim dixit j Ma-
firvé lescommandemens nete in dileâione Pa-
de mon Pere.... Confidé- tris3 fed mea, Indè

rez avec quelle autorité ne dicerent : Quando
il leur parle. Car il ne dit nos omnibus inimicos
pas: Demeurez dans l'a- reddidifti, tune nos
mour de mon Pere , mais, dimittis, tune difee-
dansmon amour. Enfuite dis: hoc negat, fed
afin qu'ils ne difent point: ita , modù velint,
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corïglutinari dicit, ut Quand yous nous "avez
palmes viti. rendus ennemis tous les

hommes, alors vous nous
abandonnez, alors vous
nous quittez : il nie que
cela foit, & il leur dit que
pourvu qu'ils le veuillent,
ils lui demeureront unis

comme le fep l'eft à la
vigne.

ïjj. Pone me ut fi- i)>. Mettez-moi comme
gnaculum fuper cor un fceau fur votre cœur,
tuum, ut fignaculum comme un fceau fur vo-
fuper brachiu tuum ; * tre bras, * Parce que l'a-
Quia fortis eft ut mors mour eft fort comme la
dileflio : lampades mort, fes lampes font des
ejus , lampades ignis lampes de feu & de flam-
atque flammarum. mes. -f/. Ni la mort, ni la
Neque mors, neque vie, ni les Anges, ni les
vita , neque Angeli, Principautés , ni toute au-
neque Principatus, ne- tre créature ne pourra ja
que creatura alia po- mfiis nous féparer de l'a-
terit nos feparare à mour de Dieu en Jefus-
charitate Dei , quae Chrift notre Seigneur. *
eft in Chrifto Jefu Do- Parce que.
mino noftro. * Quia.
Cant. 8. 6. Rem. 8.

'38. 39. # . .
BénédiSion.

Occilrramus omnes Que nous parvenions
jnunitatem fidei , & tous à l'unité d'une même
agnitionis Filii Dei ; ut foi, & d'une même con-
non circùmféràmur noifiance du Fils de Dieu;

omni vento doftrina:. afin que nons ne nous
£j)h. 4. 13. 14. -biffions point emporter à

tous les vents des opinions humaines.



à Marines'. ï zy
Leçon viij. là-mêmel

JÊttez, dit Jefus-Chrift Y N me, inquit 3 ref-à fes Difciples , les A picite ; diligit me
yeux lur moi. Mon Pere Pater , &tamen mors
m'aime , & cependant il mihi fubeunda propos
me propofe de fubir la nitur. Non igitur ego-
mort. Ce n'eft donc pas , vos , quia non diliga,
parce que je ne vous aime in prafentia relinquo.
point, que je vous quit- Nam fi ego morior^
te préfentcment. Car fi nec tamen propterea
je meurs , & que ce- non amari à Pâtre con-
pendant on n'en puifle je&uramfacio, neque
conclure que je ne fois vos perturbari cpor-
pas aimé par mon Pere , tet. Si in dileâions
vous ne. devez pas nrti mea manebitis , nihil
plus vous troubler. Si vobis nocere poterit.
Vous demeurez dans mon Magnum nempe 8c
amour , rien ne vous infuperabile quiddam
pourra nuire. Car la cha- dileftio eft, qus non
rite eft quelque chofe de nudis verbis , fed re
grand & d'infurmontable oftendenda eft. Ipfe
qu'il faut prouver non par inimicos reconciliavitj
de fimples paroles , mais nos in amore perfte-
par des effets. Jefus- mus: ipfe incœpit,
Clirift nous a reconciliés nos faltem profequa-
étant fes ennemis, de- mur : ipfe non fui
mettrons fermes dans fort commodi gratiâ ; nul-
amour : il a commencé, lius enim eget , nos
ayons foin du moins d'y faltem ad noftram uti-
répondre. Il nous a aimés litatemdiligamus:ipfe
fans aucun intérêt de fa inimicos nos : nos fal-

part, ( car il n'a befoin tem eum qui amicus
de perfonne ) aimons-le eft , amore profequa-
du moins pour notre uti- mur.
lité : il nous a aimé quoi-

Fij
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que les ennemis ; rendons-lui du moins
amour pour amour comme à notre «mi.

ri. Eeo diligentes ri- J'aime ceux qui
me' dilieo. * Et qui m'aiment ; Et ceux qui
manè vigilant ad me , veillent dès le matin pour
învenient me. f. me chercher me trou-
O m dilieit me, dilige- veront. $. Celui qui m ai-
tur à Pâtre meo, & me, fera aime par mon
ego diligameum, & Pere, & je 1 aimerai moi-
manifeftabo ei me- même , & je me mamfei-
ipfum. * Et qui. Prov. terai a lui. Et ceux qui.
2. 17. Joan. 14. ai.

BcnédiBion.

Fulgeat nobis illu- Que nous foyons
minatio Evangelii glo- étires par la lumière de
riœChrifti, qui eft 1 Evangile,de ^g^ede
imago Dei.i. Cor. 4.4- Jefus-Ghnft qui eft 1 ima-

ge de Dieu.
Le£KofanftiEvangelii Leçon du St. Evangile
fecundùm Joannem. lelon St. Jean.

Leçon ix. ch. a. v. 1.
N illo tempore; N ce tems- la > ^
Nuptiœ faite funt jL_i fe ht des noces a

in Cana Galilœœ : & Cana en Galilee , & la
erat mater Jefu ibi. mère de Jelu s y_ etoit.
Vocatus eft autem & Jefus fut aufii invite aux
Jefus j & difcipuli ejus noces avec fes Uiiciples.
ad nuptias. Et reliqua. Et le refte. ..
Homilia fancti'Auguf- HoméliedeSt. Auguftm

tini Epifcopi. Eveque.
Traité S. fur St. Jean. n. 1. & 3.

OUis eft qui con- f\ Uel eft l'hommefiderat opéra \J qui en concevant
jUei, quibus regitur &. les œuvres de Dieu daiw
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la conduite 8c l'ordre de adminiftrat'nrtotushic

tout cet univers , ne foit mundus , & non obf-
làifi d'étonnement, & ne tupefcit:, obruiturque
fuccombe en quelque miraculis ? Sed quia
forte à la multitude des homines in aliud in-

prodiges qui y éclatent ? tenti perdiderunt con-
Mais parce que les hom- fiderationem operum
mes livrés à d'autres foins, Dei , in qua darent
fe l'ont biffés diftraire de laudem quotidie Crea-
cette confidération des tori : lervavit fibi

œuvres de Dieu , qui Deus inufxtata quœ-
leureûtfait rendre chaque dam, quœ faceret,
jour un facrifice de louan- ut tamquam dormien-
ge au Créateur ; Dieu tes homines ad fe co-
s'eft refervé d'en opérer lendumirabilibus exci-
d'extraordinaires , pour taret. Priora miracula
réveiller les hommes de fecit perVerbumfuu
leur affoupifl'ement , & Deum apud fe : pof-
les rappeller à fon culte teriora miracula fecit
par l'éclat de fes prodiges, per ipfum Verbum
Il a fait les premiers par fuum incarnatum , <St
fon Verbe Dieu en lui ; i^ propter nos hominem
a fait les féconds par fon faftum. Cùmergotan-
mâme Verbe incarné & ta videamus facta per
fait homme pour nous : Deum Jefum , quid
donc , puifque nous miramur aquam in vi-
voyons tant de merveil- num converfam per
les opérés parJefusDieu, hominem Jefum? ipfe
eft-il étonnant que nous fecit hoc, quiillaom-
voyions l'eau changée en nia.
vin par Jefus homme ?
Celui qui a fait ce mjra-

' cle eft le même qui a
opéré tous les autres.

Jj2. Heureux celui qui Beatus homo qui
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audit me , fie qui vigi- m'écoute , qui veille tous
lat ad fores meas quo- les jours à l'entrée de ma
tidiè , & obfervat ad maifon , & qui fe tient à
portes oftii mei. * Qui ma porte ; * Celui qui
Tne invenerit, inve- m'aura trouvé, trouvera
ïiiet vitam, & f Hau- la vie , 6c f II puifera le
liet lalutem à Domi- falut de la bonté du Sei-

ïio. Aqua quam gneur. L'eau que je
ego dabo ei fiet in eo lui donnerai , deviendra
fons aqua; falientis in en lui une fource d'eau
vitam œternam. *Qui. qui rejaillira jufques dans
Gloria. fHauriet. Pro. la vie étemelle. * Celui,
S. 3 4- 3;. Joan. 4.14. Gloire. * 11 puifera.

TE Deum lauda- TH,T Ous vous louons,ômus ; * te Do- X n Dieu, nous céle-.
îïùnum confitemur» brons vos louanges ,

o notre louverain Sei->

gneur.
Te œternum Pa- Pere éternel, toute la ter-

trem* omnis terra ve- re vous révéré.

neratur.

Tibi omnes Ange- Tous les Anges, les deux
li ; * tibi cœli, & uni- & toutes las puiflances,
verfa poteftates ;
.. Tibi Cherubim & Les Chérubins & les Sé-

Seraphim * inceffabili raphins crient fans cef-
voce proclamant: feversvous:

Sandtus, Sanftus, Saint , Saint , Saint ,
Sanâus, Dominus Eft le Seigneur des ar-

Deus Sabaoth.- mées.
Pleni funt cœli & Les cieux & la terre font

terra * majeftatis glo- remplis de la majefté
riaB tuae. de votre gloire.
Te gloriofus * Apof- Le chœur glorieux des

tolorum chorus, Apôtres,
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Li louable multitude des Te Prophetarum *

Prophètes, laudabilis numerus,
Et l'armée des Martyrs TeMartyrum can-

exercée dans les {ouf- didatus * laudat exer-

frances , chantent vos citus,
louanges.

La fainte Eglife vous cé- Teper orbem ter-
lebre par toute la terre, rarum * lanfta confi-

tetur Ecclefia ,
O Pere d'une majefté in- Patrem * immenfa

finie ; majeftatis :
Avec votre adorable , Venerandum tuurrt

vrai & unique Fils ; verum , * & unicura
Filium,

Et le faint Efprit confo- Sanftum quoque *
lateur. paracletum Spiritum.

C'eft vous , ô Chrift, qui Tu Rex gloriae, *
êtes le Roi de gloire , Chrifte.

C'eft vous qui êtes le Fils TuPatris * fempw
éternel du Pere. ternus es Filius :

C'eft vous qui vous étant Tu , ad liberandum
fait homme pour déli- fufcepturus hominë, *
vrer l'homme , n'avez non horruifti Virginia
point eu horreur du uterum :
fein d'une Vierge.

C'eft vous qui après avoir Tu, devi&o mor-
brifé l'aiguillon de la tls aculeo , * aperuifti
mort, avez ouvert aux credentibus régna coe»
fideles la porte du lorum :
royaume des cieux.

C'eft vous quiètes aflïs à Tu ad dextera Dei
la droite de Dieu dans fedes , * in gloria Pa-
la gloire du Pere. tris.

Nous croyons que vous Judex crederis * efla
viendrez un jour pour venturus»
être notre Juge.
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Te ergo,quœiumus, Accordez donc , nous

famulis tuis ùibveni, * vous en fupplions, vo-
quos pretiofo fangui- tre fecours à vos fervi-
ne redemifti. teurs , que vous avez

rachetés par votre
fang précieux.

TTterna fac * cum Faites que nous (oyions
San&is tuis in gloria mis au nombre de vos
numerari. Saints dans la gloire

éternelle.

Salvum fac popu- Sauvez, Seigneur , votre
lamtuum,Domine,* peuple , & bénifler
& benedic haereditati votre héritage.
ture.

Et rege eos , * Se Conduifez-1es,&élevez-
extolle illos ufque in les jùfques dansl'éter-
seternum. nité.

Per lingnlos dies * Chaque jour nous vous
benedicimus te ; béniffons ,

Et laudamus nomen Et nous louons votre

îuum inlsEculum,* & nom dans les fiecles,
in faeculum Iaeculi. & dans les fiecles des

fiecles.

Dignare, Domine, Daignez, Seigneur, en ce
die ifto * line peccato jour nous, conferver
nos euftodire. fans péché.

Miferere noftrî , Ayez pitié de nous, Sei-
Domine, * milerere gneur , ayez pitié de
noftri. nous.

Fiat mifericordia Que votre miféricorde,
tua , Domine , fuper Seigneur , éclate lur
nos,* quemadmodum nous, de même que
fperavimus in te. nous avons mis en

vous notre efpérance.
In te , Domine , J'ai efpéré en vous, Sei*
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gneur , je ne ferai ja- fperavi ; * non con-
mais couvert de con- fundar in sternum,
fufion.

A LAUDES.

-if. Sacerd. ODieu,mon ~ir- Sacerd. Paratum
cœur eft dïïpofé ; mon cor meum ,Deus ; pa-
coeur eil préparé. ratum cor meum.i}>.

j^. Toujours je chante- Cantabo & pfalmum
rai vos louanges. dicam. Pf. ->6. 8.

-ty. ODieu, &c. • f- Deus,&c.
A11t. J'ai répandu. Ant. t, 1. irreg. Eftudi.

Pfeaume 92.

LE Seigneur regne , il Ominus regna-j s'eft revêtu 'de fa iL/ vit, decorem
rloire j il s'eft ceint^de fa indutus eft ; * indutus
Force , & il s'eft armé. eft Dominus fortnu-

dinem, &pracinxitle.
C'cft lui qui a affermi Etenim fii mavit cr

ia terre fur de folides fon- bem terrœ * qui non
demens , elle ne fera commovebitur.
point ébranlée.

Deslors votre trône Parata fedes tua ex
étoit établi ; vous régnez tune ; * à faculo tu es.
avant tous les fie des.

Les fleuves, Seigneur, ' Elevaverunt flumi- •
les fleuves élevent leurs na , Domine , ele—
voix pour vous louer. vaverunt flumina vo—

cemfuam.

Ils élevent leurs voix , Elevaverunt flumi-
par le bruit & l'agitation na fludlus lues , a
de leurs vagues. vocibusaquarummul-

tarum.

Que la msr en cour- Mirabiles elationss
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maris; * mirabilis in rouxeftadmirable.!Com=
altis Dominus. bien plus le Seigneur eft-

il admirable dans les deux !

Teftimonia tua cre- Vos oracles, Seigneur,
clibilia fafta funt ni- méritent toute notre con-

mis : * domum tuam fiance : la fainteté fera à

decet fan&itudo, Do- jamais l'ornement de vo»
mine , in longitudi- tre maifon.
ïiem dierum.

Ant. EfFudi anîmam Ant. J'ai répandu mon
meam m confpeâu ame en préfence du Sei~
Domini.Rcg. i. 1 5. gneur.
Ant. r. 3. E. Charitas. Ant. La charité.

Pfeaume 99.

JUbilate Deo, om- T% Euples de toute lanis terra , * lervite J. terre , pouffez vert.
Domino ia lstitiaa Dieu des cris de joie, fer-

vez le Seigneur ayec allé-
greffe.

ïntroite in confpec- Préfentez-vous devant
tu ejus, * in exulta- lui dans les tranfports
tione. d'une joie fainte.

Scitote quoniamDo- Sachez qu'il eft le vrai
minus ipfe eft Deus ; Dieu : c'eft lui qui nous a
Ipfe fecit nos , & non faits , : & nous ne nous-
ipfi nos : * populus fommes pas faits nous-
ejus oves pafcu® mêmes. Nous fommes
«jus.. fon peuple , les brebis de

fon pâturage.
ïntroite portas ejus Entrez dans fa maifon

în confèffione, atria pour célébrer fes louan-
ejus in hymnis, * co.n-- ges ; chantez des hymnes
£tenjini illi.. à fà gloire dans l'on ta->-

bernaclei.,

JUuùatenomen ejus,, Bénifle.z foniîuntnom»
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parce qu'il7 eft plein de quoniam fuavis eft
bonté , fa miféricorde eft Dominus , * in a:ter-
éternelle , & la vérité de nu mifericordia ejus ,
fes promefles paffe de & ufque in generatio-
ûecles en fiecles.. nem & generationem

veritas ejus.
Ant. La charité de Ant. Charitas Dei

Dieu a été répandue dans diffufa eft in cordibus
nos cœurs par le faint Ef- noftris per Spiritum
prit qui nous a été donné, fanûum qui datus eft

nobis. Rom. 5. 5.
Ant. Dieu». Ant. t. 5. F. Signavit»

Pfeaume 62.

M On Dieu , mon T~^ Eus , DeusDieu , je vous JL^ meus, * ad te
cherche dès le point du. de luce vigilo».
jour.

Mon ame altérée fou- Sitivit in te anima

pire après vous , mon mea ; * quam muhi-
corps fe reffent de cette pliciter tibi caro mea S
ardeur en miiie maniérés.

Dans ces déferts fecs , In terra delerta, &
ftériles & écartés , je me invia, & inaquofa , f c
prélente à vous , comme in fancto apparui tibi ,*
je ferois dansvotrfrtaber- ut viderem virtutetn.
nacle , je contemple vo- tuam, &. gloriâ tuam.
tre puiflance &. votre
gloire..

Parce que votre mifé- Quoniam melicreil'
ricorde m'eft plus douce mifericordia tua fuper
que mille vies , mes vitas ; * labiamealau»
levres chanteront, vos dabuntte..

louanges..
Ainfi vous bénirai-je Sic Beiredi'cam-feih;

toute ma vie , ainft leve.- vita mea , * & iii.no--
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mine tuo levabo ma- rai-je les mains vers vous
nus meas. pour invoquer votre nom.

Sicut adipe & pin- Mon ame fera engraif-
guedine repleatur ani- fée par vos confolations :
ma mea, ' & labiis & ma joie éclatera par
exultationis laudabit mes louanges.
os meum.

Si memor fui tuîfu- Quoique je penfe à
per ftratum meum , in vous dans le tems de mon
matutinismeditaborin repos, je m'en occupe
te ; * quia fuifti adju- encore dès le matin , par-
tor meus. ce que vous m'avez fe-

couru.

Et in velamento Je trefTaille de joie,
alarum tuarum exul- fous l'ombre de vos ailes,

tabo ; adhaefit anima mon ame s'attache a
meapoft te ; * me fuf- vous , & votre main me
cepit dextera tua. protège.

Ipfi vero in vanum C'eft donc en vain que
quaîfierunt animam mes ennemis cherchent
meam ; * introibunt in à m'oter la vie , ils def-
inferiora terras, tra- cendront eux-mêmes au
dentur in manus gla- tombeau ; livrés au ni de
dii, partes vulpium l'épée , ils feront la proie
erunt. des bêtes fauvages.

Rex vero latabitur Pour moi que le Sei-
in Deo , laudabuntur gneur a fait Roi, je me
omnes qui jurant in réjouirai en lui ; tous
eo ; * quia obftruétùm ceux qui le révèrent &
eft os loquentium ini- jurent par lui, le glori-
qua. fieront d'avoir fermé la

bouche auxméchans.

Ant. Sigravit nos Ant. Dieu nous amar-
Deus, & dédit plgnus quésdeionlceau, &pour
Spiritûs in cordibus arrhes il nous a donné le
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faint Efprit dans nos noftris. 2. Cor. 1. 2.2.
cœurs.

Ant. Il m'a aimé. Ant. t. 6. F. Dilexit.
Cantique d'Ifaie ch. 12.

JE vous louerai , Sei- éT~^ Onfitebor tibi ,gneur, car vous étiez Domine, quo-
irrité contre moi : mais niam iratus es mihi : *

votre fureur s'eftappaifée converfus efl: furor
& vous m'avez conlolé. tuus , & confolatus es

me.

Voici mon Dieu & mon Ecce Deus falvator

Sauveur qui vient : je meus ; * fiducialiter
prendrai confiance, & agam, & non timebo;
je ne craindrai point.

Parce que le Seigneur Quia fortitudo mea,
eft ma force , il elt ma Se laus mea Domi-
gloire , il s'eit fait mon nus, * & faâus eft
libérateur. mihi in falutem.

Ce fera dans les fon- Haurietis aquas in
taines de ce Sauveur que gaudio de fontibus
vous puiferez des eaux Salvatoris; * Se dicetis
avec joie : en ce jour-là in die illa : Confnemi-
vous direz : Béniffons le ni Domino : & invo-

Seigneur, Se invoquons cate nomen ejus:
fon nom.

Annoncez fesmerveil- Notas facite in pô
les à toutes les nations : pulis adinventiones
faites les fouvenir que ejus : * mementote
fon nom efl: grand. quoniam excelfum efl:

nomen e'ius.
Chantez à la gloire du Cantate Domino ,

Seigneur , car il fait des quoniammagnificè fe-
chofes admirables : an- cit : * annuntiate hoc

noncez-le à toute la terre in 'univerfa terra,

habitable.

V.



154 Office du facre Cœur*
Exulta & lauda, Et vous , maifôn cfe

habitatio Sion ; * quia Sion , louez votre Dieu
maenus in medio tùî avec des tranfports de
SanâusIiïaeL joie; car le Grand , le

Saint d lirael eit dans vo
tre enceinte.

Ant. Dilexit me , & Ant. 11 m a aime , &
tradidit femetipfum il s'eft livré lui-même à la
pro me. GaL 2. 9- mort pour moi.

Ant. 1.1. d. Beati. Ant Bienheureux»
Pfeaume 150.

LAudate Domi- T Ouez le Seigneurntim in Sanâis J_j dans fes Saints ;
ejus ; * laudate eum louez-le dans le ciel, le
in firmamento virtutis trône de fon empire.
ejus.

Laudate eum in vir- Louez-le dans la puii-
tutibus ejus ; * laudate fonce ; louez-le lelon
eum fecundùm multi- l'immenfits de fa gran-
tudinem magnitudinis. deur.
ejus.
Laudate eum in fbno Louez-le avec les trom-

tubse ; * laudate eum pettes, chantez Tes louan-
in pfalterio & cithara. ges fur la harpe & fur la

lyre.
Laudate eum in Unifiez enfemble tous

tympano & choroy; * les inftrumens de mufi-
]audate eum in choi que ; faites des concerts a
dis & organo. la gloire.

Laudate eum in Louez-le avec des tym-
cymbalis benefonan- baies harmonietifes , tai-
tibus , laudate eum in tes-y jouer des^ airs qui
cymbalisjubilationis:* infpirent la joje ; que
omnis fpiritus laudet tout ce qui refpire, lous
Dominum. le Seigneur.
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Ant. Bienheureux ceux Ant. Bèati mundo

qui ont le cœur pur , corde, quoniam ipfi
1 parce qu'ils verront Dieu.. Deum videbunt.

Matt. 5.8..
Capitule Thren. 3. 24. 25.

LE Seigneur eft mon Ars mea Domx-partage , dit mon 1 nus, dixit anima
ame en elle-même ; c'eft mea ; propterea ex»
pour cela que je l'atten- pe&abo eum. Bonus
drai. Le Seigneur eft bon eft Dominus fperanti-
à ceux qui efperent en bus in eum, animas
lui, il eft bon à l'ame qui quaerenti illum.
le cherche-.

-ty. Le Seigneur eft bon Suavis Dominus
envers toutes fes créatu- univerfis. ; li. Et mi-
res. T>1. Sa miféricorde ferationes ejus fuper
s'étend fur tous fes ou- omnia opéra ejus. Pf..
vrages. 144.9.

Ant. En jettant.. Ant. t. 7. D. Afpi-
cientes.

Cantique de Zacharie. Luc. 1. 68. ad79.

BEni foit le Seigneur "JT> Enedidhis Do-Dieu d'Ifrael : qui _0 minus Deus If-
daigne vifiter fon peuple rasl ; * quia vifitavit,
& le racheter., &. fecit redemptionë

plebis fuse ;
Il a établi dans la mai- Et erexit cornu fa-

fon de David fon fervi- Iutis nobis , * in domo
tenr , l'empire qui doit David pueri fui,
nous fauver.

Ainfi l'avoit-il promis Sicut locutus eft
ar.la bouche de fes faints per os fanâorum , *
rophêtes qui nous ont qui à vfœculo funt,

précédés dans les ftecles Prophetarum ejus,
paffés ;
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Salutefn ex mimicis De nous délivrer de nos

noftris, * & de manu ennemis , & des mains
omnium cjui oderunt de ceux g^uî nous haïflent}
nos; 111

Ad faciendam mi- Pour mettre le comble
fei'icordiam cum pa- aux miféricordes dont il a
tribus noftris , * &. ule envers nos peres en
memorari teftamenti conléquence de Ion ai-
fui fandti : lianes fainte.

Jusjurandum quod 1 el eft le ferment qu il
iuravit ad Abraham fit à notrepere Abraham,
patrem noftr'.im, * da- vk qu il accomplit en
turumfe nobis ; nous; ,

Ut fine timoré de Afin qu'étant délivrés
manu inimicorum nof- des mains de nos enne-
trorum iiberati, * fer- mis , nous le fervions ians
viamus illi , inquiétude ,

In fànftitate & juf- - En marchant en la pre-
titia coram ipfo , * fence dans la laintete <X
omnibus diebus nof- la juftice, tous les jours
tr;s- de notre vie.

Et tu, puer , Pro- Pour vous , mon fi:s,
phetaAltiffimi voca- vous ferez appelle le Pro-
beris; * prœibis enim phête du Très-Haut, car
ante faciem Domini vous précéderez le i>ei-
parare vias ejus ; gneur pour lui préparer

fes voies.

Ad dandam feien- Vous enfeignerez à fon
tia falutis plebi ejus ,* peuple la fcience du .alut
in remiffionem pec- pour la remimon de les
catorum eorum, pèches, _

Per vifeera miferi- Par les entrailles de la
cordiœ Dei noftri, * mifériçorde de Dieu ; par
in quibus vifitayit nos lesquelles le ioleil levant
oriens *ex alto, elt venu du haut des cieux

nous vifiter ,
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Pour éclairer ceux qui Illuminare lis qui

font a (lis dans les téne- in tenebris & in om-
'bres & l'ombre de la bra mortis fedent, *

mort ; pour conduire ncs ad dirigendos pedes
pas dans le chemin de la noftros in viam pacis.
paix.

Ant. En jettant les Ant. Afpicientes in
yeux fur Jefus, l'auteur au&orem fidei & con
gé le cor.fommateur c!e fummatorem Jefum ,
la foi, qui, au lieu de la qui propofiîo fibi gau-
vie tranquille & heureufe dio fuftinuit crucem,
dont il pouvoit jouir, a recogitate eum. Hei.-
fouft'ert la croix ; reprc- 12.2.3.
fentez-le fans ceffe à vo

tre efprit.
Oraifon, Deus , qui omnes , pag. 7$.

Mémoire du Dimanche.

Ant. Ce fut-là le pre- Ant. Fecit initium
mier des miracles de Je- fignorum Jefus in Ca-
fus, qui fut fait à Cana en na Galiijea: ; & mani-
Gaiilée , & par-là il fit feftavit gloriam fuam.
connoitre fa gloire. Joan. 1. ï.

ty. Dès le mitin je -p. Exultabo manè
chanterai votre miféricor- mifericordiam tuam ;
de ; 1^. Car vous êtes J^. Quia faftus es iul-
mon prote&eur. ceptor meus. PJ.il. 58.

Oraifon , Domine Deus , pag. 76.

~Â~~FR I M £~S.
Notre Pere. Je vous Pater. Ave.

falue. -p. O Dieu. -yi'. Deus, &c.
Hymne.

D'O u nous vient ce T T Oc unde , Patrisbonheur extrême jf IL unice,
Que des deux quittant la Quod fede lapfus

Ipleudeur «etheris
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Cœli triumphos defe- Le Fils de Dieu , tant iî

ris, nous aime
Jungifque nobis cor Nous fafie à tous don ds.

tuiim? fon Cœur ?

O Cor amoris C œ u r , de l'amour
viftima ! vafle incendie ,

Amoris o incendium ! Cœur viâime fur ncn
Autels

In te perennis hoftia ; Vous êtes l'éternelle
Hoftie

JVÎortalium culpasluis. Par qui font fauves les
mortels.

Vindex reis iraf- Le Très-Haut prêt à
citur mettre en poudre

Deus ; fed ut te ref- Des criminels audacieux,
pipit ,

Flacatus iras abjîcit, Quitte fes carreaux & fa
foudre ,

Et fulmen oblivifcitur. Dès qu'il jette fur vous
les yeux.

S i t lausPatri, laus Gloire au Pere , au
Filio, Verbe adorable,

Qui Cordis alto vul- Qui nous guérit par fes
nere douleurs

Nos fanat ; & quo Gloire à cet Efprit chari-
peâora table ,

Fervent , fit œqua Dont l'amour embrafe
Flamini. nos cœurs.

Amen. Ainfi foit-il.

Ant. t. i. irreg. Effudi. ' Ant. J'ai répandu.
Pfcaume 117.

GOnfitemini Do- T Ouez le Seigneur,mino , quoniam I 1 parce qu'il eit bon,
bonus , * quoniam in parce que fa miféricorde.
feculum mifericordia, eft étemelle».

«jus..
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C'eft maintenant qu'If-
rael doit s'écrier , o que

' ^[e Seigneur eft bon ! fa
miféricorde eft éternelle.

Que les'enfans d'Aaron
s'écrient de même , que
fa miféricorde eft éter

nelle.

Que ceux qui craignent
Dieu , le redifent fans
celle ; Sa miféricorde eft
éternelle.

Du fond de l'affli&ion

j'ai invoqué le Seigneur,
il m'a exaucé en me met

tant au large.
Le Seigneur eft mon

appui , je ne crains plus
le pouvoir de l'homme.

Le Seigneur eft mon
appui , je méprife tous
mes ennemis.

O qu'il eft bon de fe
confierait Seigneur ! bien
mieux que de fe confier
aux hommes.

O qu'il eft bon d'efpé-
rer dans le Seigneur ! bien
mieux que de mettre fon
efpoir dans les princes de
la terre.

Tous les peuples m'af-
fiégeoient ; mais au nom
du Seigneur j'en ai triom
phé..

s. 139
Dicat nunc Ifrael

quoniam bonus , *
quoniam in fœculum
mifericordia ejus.

Dicat nunc domus

Aaron , * quoniam in
fseculum mifericordia

ejus.
Dicant nunc qui ri

ment Dominum, *
quoniam in fœculum
mifericordia ejus.

De tribulatione in-

vocavi Dominufh , *
& exaudivit me in la-
titudine Domimis.

Dominiis mihi ad-

jutor; * non t.imebo.
quid faciat mihi horno.

Dominus mihi ad-

jutor ; * & ego defpi-
ciam inimicos meos.

Bonum eft confide-

re in Domino, * quàm
conildere in homine.

Bonum eft fperare
in Domino , * quàm
fperare in principibus»

Omnes gentes cir-
cuierunt me ; * & in

nomine Domini quia,
ultus fumin eos.
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Circumclan'tcs cir- Ils me ferroient de tou-

cumdederunt me ; 11 tes parts, mais je me fuis
& in nomine Domini vengé d'eux au nom d(t
quia ultus lum in eos. Seigneur

Circumdederunt me ïls m'enveloppoient
ficut apes, & exarfe- comme des abeilles irri-
runt ncut ignis in fpi- tées , comme un feu qui
nis : * & m nomine dévore un fagot d'cpi-
Domini quia ultus fum lies ; & par le nom du
in eos. Seigneur, j'ai triomphé

d'eux.

Impulfus everfus Ils me poufToient &
fum ut caderem , * & j'étois prêt à tomber ,
Dominus fufcepit me. mais le Seigneur m'a reçu

dans les bras.

Fortitudo mea , & Le Seigneur eft toute
laus mea Dominus ; * ma force , il eft l'objet de
& faflus eft mihi in mes Cantiques , c'eft lui'
falutem. qui m'a fauve.

Vox exultationis & Que 'es tentes desjuf-
falutis , * in taberna- tes retentifTent de cris de
culis juftorum. joie & de chants de triom

phe.
Dextera Domini fe- Le bras du Seigneur a

cit virtutem , dextera fignalé l'a force ; la main
Domini exaltavitme,* m'a relevé ; c'eft la droite
dextera Domini fecit du Seigneur qui a fait ce
virtutem. prodige.

Non moriar, fed J'échapperai donc à la
vivam ; * & narrafco mort, & je vivrai ; je
opéra Domini. raconterai les œuvres du

Seigneur.
Caftigans caftigavit II m'avoit châtié févé-

me Dominus , * & rement ; mais il n'a pas
mord nontradidit me. voulu me perdre.
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Ouvrez-moi mainte

nant les portes fuintes ,
Çue j'y entre pour louer
mon Dieu : ce font-là les

portes du Seigneur, c'eft-
là où les juites s'affem-
bleront.

Je vous louerai, ô mon
Dieu,parce que vous m'a
vez exaucé : vous êtes

devenu mon libérateur.

La pierre que les archi-
te£tes avoient rejettée ,
eft devenu la clefdubâti-

ment.

C'eft Dieu qui l'a fait
ainfi ; & nos yeux le
voient avec admiration.

Voici le j our que le Sei
gneur a fe.it, célébrons-le
par des transports de joie.

O Seigneur , fauvez-
moi ; ô Seigneur , com
blez-moi de vos profpé-
rités : béni foit celui qui
vient au nom du Sei

gneur.

Nous qui fommes de la
mailon du Seigne ur, nous
vous béniffons ; il eft no
tre Dieu & notre maître,
il a fait luire fa lumiere

fur nous.

Et vcus, ô peuples,
fendez ce jour folemnel,

is. 141
Aperite mihi por-

juftitise , ingrsffus in
eas confitebor Domi

no : * hsc porta Do-
mini , jufti intrabunt
in eam.

Confitebor tibi ,
quoniâ exaudifti me ,*
Se faftus es mihi in fa-

lutem.

Lapidem quem re-
probaverunt sdifican-
tes , * hic faâus eft i»
caput anguli.

A Domino faftum

eft iftud, * & eft mi-
rabile in oculis noftris.

Haec eft dies quam
fecitDominus ;* exul-
temus&l;etemurin ea.

O Domine , ialvum
me fac , o Domine ,
benè profperare : *
benediâus qui venit
in nomine Domini.

Benediximus robis

de domo Domini : *

Deus Dominus, Se il-
luxit nobis.

Conftituite diemfo-

lemné in condenfis, *



X\\ Office, du faire Cœur,
ufque ad cornu altaris« ornez le tabernacle de

feuillages , jufqu'au haut
de l'autel.

Deus meus es tu, Seigneur , vous êtes
& confitebor tibi j * mon Dieu , &. je vous
Deus meus es tu , & glorifierai ; oui, vous êtes
exaltabo te. mon Dieu, & je ne loue

rai que vous.
Confitebor tibi , Je vous louerai, parce

quonia exaudifti me ,* que vous m'avez exaucé,
& faâus es mihi in fa- vous êtes devenu mon

lutem. Sauveur.

Confitemini Domi- Louez le Seigneur, par-
iio , quoniam bonus ,* ce qu'il eft bon , parce
quoniam in fœculum que fa miféricorde eft
mifericordia ejus. éternelle.

Pfeaume il 8.

BEati immaculati TT Eureux ceux quiin via, * qui am- _aTÎ font dans la route
bulantinlegeDomini. de l'innocence , Se qui

marchent dans la loi du

Seigneur.
Beati qui ferutantur Heureux ceux qui étu-

teftimonia ejus,* in dient fes volontés, qui le
toto corde exquirunt cherchent de tout leur
eum. - cœur.

Non enim qui ope- Car ceux qui commet-
rantur iniquitatem , * tent l'injuftice , ne mar
in viis ejus ambulave- chent point dans fes voies,
runt.

Tumandafti* man- Cependant vous- avez
data tua euftodiri ni- ordonné de garder vos
mis. commandemens avec une

extrême exaélitude.

Utinam dirigantur Daignez donc conduire
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eiespas ,pour que jegar- via* meae * ad cufto-
de yos préceptes. diendas juftificationes

. tuas !

Alors je ferai fans re- Tune non conflin-
proche , quand je les au- dar,*cùm perfpexero
rai toujours devant ,les in omnibus mandatis
yeux. tuis.

Je vous louerai avec Confitebor tibi in

un cœur droit, parce que direâione cordis, * in
j'ai compris la juftice de eo qubd didici judicia.
vos jugemens. juftitiœ tu».

Je les garderai, ces or- Juftificationes tuas
donnances , pourvu que euftodiam ; * non me
vous ne m'abandonniez derelinquas ufquequa-
pas à ma foiblefte. que.

Comment remédier aux In quo corrigit ado-
égaremens de la jeunef- lefcentior via luam '*
fe ; En s'attachant à vo- in euftodiendo fermo»
tre loi. nés tuos.

Je vous ai cherché de In toto corde meo

tout mon cœur , ne per- exquifivi te ; * ne re
mettez. pas que je m'é- pellas me à mandatis
loigne de vos commau- tuis-
demens.

J'ai votre loi gravée In corde meo abf-
dans le fecret de mon condi eloquia tua, *
cœur, afin de ne vous ut non peccemtihi.
point offenfer.

Soyez béni à jamais , Benediâus es,Do-
Seigneur , inftruifez-moi mine ; * doce me juf-
de vos ordonnances. tificationes tuas.

Je les publie ; j'en inf- In labiis meis* pro-
tniis les autres ians en nuntiavi otnnia judicia
rien omettre. oris tui.

J'ai autant de plaiiir à ln via teftimonio-
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rum tuorum clelefta- marcher dans la voie de
tus fum , * ficut in vos préceptes , que h j'é-
omnibus divitiis. tois maître de toutes les

riche (Te s.

In mandatis tuis Je mediterai vos com-
exercebor, * & con- mandemens, & j'étudie-
fiderabo vias tuas, rai la voie qui conduit a

vous.

In juftificationibus Je méditerai votre fain-
tuis meditabor, * non te loi, je n'oublierai ja-
oblivifcar fermones mais vos commande-
tuos. ments.

I. Divlfion du Pfiaume 118.

REtribue fervo T> Epandez vos gra-tuo , vivifica lA. ces fur votre fem
me ; * & cuftodiam tcur, faites que je vive,
fermones tuos. & que je garde votre loi.

Révéla oculos Eclairez.-moi ; afin que
meos ; * & confide- je puiffe en contempler
rabo mirabilia de lege les merveilles.
tua.

Incola ego fum in Je fuis étranger fur la
terra ; * non abfcon- terre , ne me laiiTez pas
das à me mandata tua. ignorer vos commande-

mens.

Concupivit anima Mon ame defire avec
mea defxderare jufti- une extrême ardeur de
ficationes tuas , * in les obferver toujours,
omni tempore.
Increpaftifuperbos;* Vous puniffez les^ or-

maledicli qui decli- gueilleux qui les mepri-
nant à mandatis tuis. fent ; malheur à ceux qui

s'en éloignent.
Aufer à me oppro- J'ai recherché avec foin

brium & contemp- vos volontés j mettez-
moi
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moi à couvert des inful- tum ; * quia teftimo-
tes & des railleries de mes nia tua exquifivi.
ennemis. %

Car des hommes puif- Etenim federunt
fants déiiberent contre principes, & adverr
moi : votre ferviteur op- sùmmeloquebantur;*
ppfe à leur haine fa fidé- fervus autem tuus
lité à votre loi. exercebatur in jufti-

ficationibus tuis ;

' Elle eft le fujet de mes Nam & teftimonia
méditations, 6c vos pré- tuameditatiomeaeft,*
ceptes font mon conieil. & confilium meum

jufl.ificationes-tuaj.
Mon ame accablée fe Adhasfit pavimento

profterne devant vous ; anima mea ; * vivifîca
vivifiez-moi félon votre me fecundùmverbum

parole. tuum.
Je vous ai expofé mes Vias meas enuntia-

démarcnes , & vous m'a- vi, & exaudîiti me ; *
vez écouté , enfeignez- doce me juftificatio-
moi de nouveau vos vo- nés tuas.

lontés. .
Inftruifez - moi de la Viam juftihcationu

route qui les fait obfer- tuarum inftrue me ; *
ver ; & j'y méditerai vos & exercebor in mira-
merveilles. bilibus tuis.

Mon ame s'eft afloupie Dormitavit anima
d'ennui; foutenez-moi par mea pr® ta:dio ;
la penfée de vos corn- confirma me in verbes
mandemens. tuis. _

Eloignez-moi du che- Viam iniquitatis
min de l'iniquité ; & t'ai- amove à me; * & de
tes-moi miféricorde félon lege tua miferere meî.
la promeffe de votre loi.

J'ai embraiTé la voie de ' Viam veritatis ele-
G



146 Office du facré Cezur ,
gi, * judicia tua non la vérité , & j'ai toujours
lum oblitus. vos ordonnances devant

les yeux.
Adhaefi teftimoniis Je les aime, je m'y at-

tuis , Domine ; * noli tache ; Seigneur,ne ma
rne confundere. bandonnez donc pas à

l'opprobre.
Yiam mandatorum Quand il vous plaît de

tuorum cucurri , * dilater mon cœur par la
cùm dilatâfti cor meû. joie , alors je cours dans

la voie de vos comman-

demens.

Ant. Effudi animam Ant. J'ai répandu mon
meam in confpeûu ame en préferice du Sei-
Domini. Reg. 1. 15. gneur.

Capitule 1. Tim. I. 17.

REgi faeculorum A U Roi des fiecles,immortali, invi- xtïl immortel, învifible ,
fibili, foli Deo, honor à l'unique Dieu Toit hon-
& gloria in faïcula fe- neur & gloire dans les
culorum. Amen. fiecles des fiecles. Ainfi

foit-il.

1^. bref. Chrifte Fili Tj?. bref. Chrift Fils du
Deivivi, * Miferere Dieu vivant,* Ayez pitié
nobis. Chrifte. -ty. Qui de nous. Chrift. -fr. Vous
mitis es&humilis cor- qui êtes doux & humble
de.* Miferere. Gloria, de coeur, * Ayez pitié.
On répété Chrifte.Mat. Gloire. On répété , Chrift.
16. 16. Tob. 8. 10.

Matt. xi. 9.
•jîr.Exurge,Domine, Levez-vous, Sei-

adjuva nos. Etre- gneur, venez k notre fe-
dime nos propter no- cours. 1^. Délivrez-nous
tnentuum. P/43. 27. pour la gloire de votre

nom.
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Oraison. Oremus.

SEigneur , Dieu tout- "1 A Omine Deuîpuillant , qui nous omnipotens ,
avez fait arriver au com- qui ad principium hu-
inencementde cette jour- jus diei nos pervenira
née , fauvez-nous par la fecifti, tuâ nos hodie
force de votre bras ; afin falvavirtute ; ut inhae
que nous ne nous laiiîions die ad nullum decline-
aller à aucun péché pen- mus peccatum , fed
dant ce jour , mais que femperadtuam juftitia
nos paroles, nos penfées faciendam noftra pro-
6c nos aûions tendent cédant eloquia 3 diri-
toujoufs à l'accomplif- gantur cogitationes &
tement de votre juftice. opéra ; Per Dominvu.

•fr. Le Seigneur, &c. -f. Dominus, &c.
Et avec , &c. Et cum lpiritu tuo.

fy. Béniflons , &c. -fr. Benedicamus.
B>. Rendons , Sic. Deo gratias.

Enfuite on lit le Martyrologe ,ft on ejl au Chœur,»
Après le Martyrologe.

f. Elle eft précieule Pretiofa inconf-
iux yeux du Seigneur, pedtu Domini,

j)>. La mort des Saints. Mors fanciorum ejus,
Pf. 115. 15.

QUe lafainte Vierge Q Anâa Maria, &Marie, & tous les v3 omnes Sanâi in-
Saints intercedent pour tercedant pro nobis
nous auprès du Seigneur, ad Domimim ; ut nos
afin que nous méritions mereamur ab eo ad-
d'être fecourus & fauvés juvari & falvari , qui
par celui qui vit & regne vivit & régnât in fse-
dans les iiecles des lie- cula fœculorum.
cles. Ainfi foit-il. Amen.

•ijr. O Dieu , venez à -f. Deus, in adjuto-
mon aide : i}2. Hâtez- rium meum intende,

Ggi*
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ï^. Domine , ad adju- vous, Seigneur .
vandum me feftina. fecourir.

Pfal. 69. r.
p-, Deus, &c.
I}?; Domine, &c.

Deus, 6ce.
1^. Domine, &c.
•^r. Gloria Patri,&c.
Kvrie , eleïfon

de me'

•$/-. O Dieu , &c.
jj>. Hatez-vous, &c.
fr. O Dieu, &.c.

Hatez-vous, &c.
Gloire , &c.

Seigneur , ayezpitié de
Chrifte, eleïfon , Ky- nous. Chrift, ayez pitié
rie, eleïfon.

Pater nofter.
Et ne nos inducas in

tentationem ; ï£. Séd
libéra nos à malo.

Rêfpice in fer-
vos tuos , Domine ,
& in opéra tua, & di
rige filios eorum.

O

de nous. Seigneur , ayez
pitié de nous.

Notre Pere. $r. Et ne
nous laiffez point fuo
comber à la tentation ;

15J. Mais délivrez-nous
du mal.

•ty. Seigneur, jettez les.
yeux fur vos ferviteurs ,
qui font votre ouvrage ;
conduifez-les , eux &
leurs enfans

Et fit fplendor Que la lumiere du
Domini Dei noftri fu- Seigneur notre Dieu foit
per nos, & opéra ma- fur nous , quelle nous

1 éclaire dans toutes nos-nuum noftrarum dirige
•fuper nos , &. ©pus
mnniium noftrarnm

tiirige. Pf 89. 16. 17.
Gloria Patri, &c.

Oremus.

k Irigere & fanfti-
ficare , regere

& gnbernare dignare,
Domine Deus, Rex

aftions , afin que les œu
vres de nos mains, Sei
gneur , vous aient pour
guide. Gloire , &c.

Okaisos.

jneur Dieu, Roi du
ciel & de la terre.,

daignez diriger & faiaéti-
fier, conduire & gouver-
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,jer ' aujourd'hui , nos cœli & terra , hodie
çœurs Se nos corps , nos corda & corporanoi-
penfées, nos paroles & tru,fenfus fermones,
nos atlîons félon votre Scaftus.iioftrosinlege
loi & dans l'exécution de tua, Se in openbus
vos commandemens ;.afin mandatorum tuorum ,
que nous méritions d'être ut hic , & m sternum,
fauves St. délivrés, main- te auxiliante., ialvi fit
tenant Si dans l'éternité , liberi eile mereamur,
par votre iecours., ô Sau- Salvator mundi ; Qui
veuç; du monde ,\ Qui viyis & régnas in. U-
vivez. & régnez dans les cula. feculomm..
fiecles des fiecles. ?£. Ain- Amen.
fi jpit-il. _ .

Bénédiflipn. ,

Que le Seigneur im- DçtDominuslege»
prime fes loix dans, notre fyas in mentem nol-
efprit,& qu'il les écrive tram, St.mcordenot
ons notre cœur. tro fyperfenbat eas..

Hcb. 8. 10.t£. Amen.

CANON. Seff. 6. delajuftif. c. i l-
Du Concile de Trente. Ex Concilie 1 riden-

tino.

CEux qui font enfans (f~\ . '"J1' J1''*de Dieu, aiment Je- uex, Chmtum
fus-Chrift ; Or ceux qui diligunt : qui autem
l'aiment, comme il le té- diligunt eum , ut ip-
moigne lui-même, gar- fem£t teitatur , ter-
^entfes commandemens: vant lermones ejus ;
ce que certainement ils quod utique cum &i-
peuvent accomplir avec v'n° auxiuo praitare
le fecours divin. Pour poflunt. Tu autem,
vous Seigneur , ayez Dominp,milereie not-
pjtié de nous. DÎ. Ren- tri,Deo granas,
dons "races à Dieu.

•0
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p. Adjutorium nof- ^r. Notre appui eft dans-

trum in nomine Do- le nom du Seigneur ; i£.
mini , Qui fecit De celui qui a fait le ciel
cœlum & terram. Pf. & la terre.
Ï23. 8.

jlr. Sit nomen Do- Que le nom du Sei-
Riini benediftunv, 1^. gneur l'oit béni , ij^.De~
Ex hoc , nunc, & puis ce moment jufqu^s
ufijue in feculum.P/ dans l'éternité.
lil2. 2.

$r. Benedicamus. -fr. Béniflons , &c.
Deo gratias. Rendons, &c.

Bénédiction.

Deus pacis aptet Que le Dieu de p»x
vos in omni bono , ut vous rende difpofés à tou-
faciatis ejus volunta- te bonne œuvre, afin que
tem , faciens in yobis vous falîiez fa volonté ,
quod placeat coram lui-même faifant en vous
fe, per Jefum Chrif- ce qui lui eft agréable,
tum, cui eft gloriain par Jefus-Chrift, auquel
fa:cula fœculorum. foit gloire dans les fiecles
Amen. Heb. 13.20. des fiecles. 3^.Ainfi foit-il.

FidelhimanirricEper Que les ames des fi-
îhifericordiam Dei re- deles , par la miféricorde
quiefcant in pace. de Dieu , repofent en

Amen. paix. i>>. Ainfi foit-il.

A TIERCE.

Pater. Ave. Notre Pere. Je vous
f. Deus, &c. falue. $. O Dieu.

Hymne.

OU 1 b u s , Re- i E s feux dont vousdéptor, seftuat U J brûlez fans ceffe ,
Amore noftri Cor Cœur de Jefus , pour

îuum t notre amour
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One par un rerour de Sac ris amoris œmuli

tendreffe Adure peftus ignibus.
Nos cœurs pour vous

brûlent toujours.
Pressés parionamour Nos urget ingratu
extrême genus

Serons-nous toujours en Immenfa Chrtih cha-
langueur ? ritas :

Pour "nous il s'eft livré Se fponte nobis tra-
lui-même , didit, _

Confacrcns-lui donc no- Litemus illi peétora.
tre cœur.

Gloire au Pere , &c. S iTlaus,prfg. 130.
^nl.La charité. Ant. t. 3. £. Clia-

j ritas.

2. Divifion du Pfeaume 118.

ENfeignez-moi a Sei- T Egemponernihi,gneur,lavoiedevos J 1 Domine , v'anJ
commandemens, & je les juftificationu tuarum,
fuivrai toujours. & exquiram eam fenv»

per.
Donnez-moi l'intelli- Da tn;hi intelleftu,

gence de votre loi, afin Se ferutabor legera
que la méditant, je m'at- tuam , * & euftodiam
tache de tout mon cœur illam in toto corde
à la garder. meo. _

Conduifez-moi dans Deduc me in femi-
la route de vos précep- tam mandatorumtuo-
tes , car c'eft tout ce que rum , * quia ipfam
je defire. volui.

Portez mon cœur à l'a- Inclina cor meuni
mour de votre loi , & in teftimonia tua , 8t
garantiiïez-le de l'avarice, non in avaritiam.

Détournez mes yeux Averte oculos meos
de deffus les biens frivo- ne videant va^itâté j t
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1 *)2 Office du
in via tua vivifica me.

Statue fervo tuo

eloquium tuum , * in
timoré tuo.

Amputa oppobrium
meum quod fufpicatus
fum ; * quia judicia tua
jucunda.

Ecce concupivi
mandata tua ; * in
œquitate tua vivifica
me.

Etveniat fuperme
mifericordiatua, Do-
rrtikë, * falutare tuum
fecundùm eloquium
tuum.

Et refpondebo ex-
probrantibus mihi ver-
bum ; * quia fperavi
in fermonibus tirs.

Et ne auferas de' ore
meo verbum veritatis

ufquequaque ; * quia
in judiciis tuis fuper-
fperavi.

Etcuftodiam legem
tuam fcmper , v in
feculnm & in feculum
faeculi.

Et ambulabam in la-

titudine , * quia man
data tua exquifiVi.

facri Cœur,
les , & animez-moi à
marcher dans vos voies.

Affermirez votre loi
dans le cœur de votre

ferviteur, par votre crain
te.

Epargnez-moi la honte
que jecrains , puifque vos
jugemens me font chers.

Vous voyez avec quelle
ardeur je m'y attache ;
animez-moi félon votre
loi. »

Que votre miféricor-
de , Seigneur , vienne fur
moi, lauvez-moi félon
vos oracles.

Si quelqu'un me repro
che que je m'attache à
vous , je répondrai que
j'efpere en vospromeffes.

Faites que ma bouche
foit toujours fidele à la
vérité, cas je mets toute
mon elpérance en votre
loi.

Je garderai toujours
cette loi, je l'obfer.verai
éternellement.

Je firs au large & je
marche à mon aiie, quand
je fuis la route de vos
commandemens.



à Tierce. 15 £
J'en ai parlé hardiment Et loquebar de tef-

devant les rois , & je timoniis tuis in conf
ien ai point rougi. peftu regum, * & non

confondebar.

Je les ai médités , ces Et meditabar in
commandemens qui me mandatis tuis, * quas
font il chers. dilexi.

Je les ai mis en pràti- Et levavi manus
que , parce que je les meas ad mandata tua
aime'; je me luis exercé à quœ dilexi, * & exer-
les oblerver. cebar in juftificationi-

bus tuis. >

j>. Divifion du Pfe.iume 118.

SOuvenez-vous de !a A /f Emor efto ver-promeffe que vous l*ibi tui fervo
ayez laite à votre fervi- tuo , * in quo mihi
teur, en laquelle j'ai mis fpem dedifti.
mon efpérance.

C'eft elle qui ma con- Hase me confolata
folé dans mes maux , & eft in humilitate mea;*
votre parole m'a rendu la .quia eloquium tuum
vjei vivificavit me.

Les orgueilleux fe font Superbi inique age-
Jivrés en tout à rinjufticè, bant ufquequaque, *
ma:« ne me fois point à lege autem tua non
écarté de votre loi. declinavi.

Je me fois fouvenu , Memorfui judicio-
Seigneur, de l'équité éter- rum tuorum àfeculov
iielïe de vos jugemens , Domine ; * & conlo-
& j'ai été confoie. latus fom.

Mais j'ai féché d'hor- Defeftiotenuitme,*
reur , en voyant les mé- pro peccatoribus de-
chans' abandonner votre relinquentibus legem
loi. tiuun,
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Cantabilesmihi erant J'ai fait de vos loix le

juftiucationes tué , * fujet de mes Cantiques,
jn loco peregrinatio- dans l'ennui de mon exil,
nis mese.

Memor fui nofïe Je m'occupe de votre
nominis tui, Domi- nom pendant la nuit, ô
ne ; * & cuftodivi le- mon Dieu , & je médite
gemtuam. votre loi.
Haec fafta eft mihi ; * C'eft par ce que je l'ai-

quia juftificationes me , & que je m'y appli-
îuas exquifivi. que ainfi.

Portio mea,Domi- Seigneur, ai-je dit ,
»e , * dixi cuftodire mon partage eft d'obfer-
iegem tuam. yer votre loi.

Deprecatus fum fa- Je vous conjure auffi
ciem tuam in toto cor- de tout mon cœur, d'a-
tle meo ; * miferere voir pitié de moi feloa
meî fecundùm elo- vospromeffes.
quium tuum.

Cogitaviviasmeas,* J'ai penfé à la route
& converti pedes que je devois tenir, &
Hieosinteftimoniatua. j'ai tourné mes pas vers

vos préceptes.
Paratuslum,&non Je fuis prêt à les gar-

fum turbatus , * ut der, & rien ne me peut
cuftodiam mandata ébranler.
tua.

Funes peccatorum Les pécheurs m'entou-
tircumplexifuntme,* rent de leurs pièges ;
&l lëgem tuam non mais je n'oublie pas ce
fum oblitus. que je dois à votre loi.

Media noâe furge- Je me leve au milieu
bam ad confitendum de la nuit pour vous louer
tihi, * fuper judicia dan? VOS loix équitable
jjiftifiçadonis tuje.
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J'ai lié amitié avec tous Particeps ego fum

eeux qui les gardent, & omnium timentiu te
qui vous craignent. & cuftodientium man-,

data tua.

Seigneur qui rempliffez Mifericordiâ tuâ ,
la terre de vos miféricor- Domine , plena eft
des, enfeignez-moi vos terra ; * juftificationes
commandemens. tuas doce me.

4. Divifion du Pfeaume 118.

YOus avez , Sei- T> Onitatem feciftigneur , lelon vos 13 cum fervo tuo,
promettes , exercé votre Domine , * fecundùm
bonté fur votre ferviteur. verbum tuum.

Donnez-moi la bonté , Bonitatem & dif-
la docilité j inftruifez- ciplinam, Se fcientiam

moi , car je me fie a vos doce me ; quia man-
paroles. datis tuis credidi.

Vous m'avez humilié , Priufquam humma-
parce que j'avois péché ; rer ego ^ deliqui -,
c'eft ce qui m'a appris a propterea eloquium
garder votre loi. tuum cuftodivi.

Vous êtes bon , ô mon Bonus es tu ; * & in
Dieu, & dans votre bon- bonitate tua doce me
té enfeignez-moi vos or- juftiîicationes tuas.
donnances. n. r

Mes ennemis pleins Multiplicata eit lu-
d'orgueil 5 ont multiplié. per me iniquitas fu-
leurs - innïftices contre perborum ; * ego au-
moi: &moi, je m'appli- tem in toto corde
que de tout mon cœur à meo fcrutabor maa-
obfervervos commande- data tua.

Leur cœur s'endurcit Coagulatnm eft^ficut
comme le lait quis'épaiffit lac cor eorum ; * ego
&. devient un corps fo- vero legem tuaiu me-
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f)6 Office du facrè Cœur ,
ditatus fum. lide , & moi e m'atten

dris en méditant votre loi,

Bonum mihi quia Soyez béni de ce que
humiliâfti me, * ut vous m'avez Humilié, afin
difcam juftificationes que j'apprenne mieux vos
tuas. ordonnances.'

Bonum mihi lex Rien de plus aimable
oris tui * fuper millia que votre loi, je la pré*
auri & argenti. fere à des millions d'or &

d'argent.
Manustuœfec^runt Vos mains m'ont créé

me , & plafmaverunt & m'ont formé ; donnèz-
me ; * da mihi intel- moi l'intelligence , afin
leétum , & difcam que j'apprenne vos com-
mandata tua. mandemens.

Qui timentte , vi- Vos f'ervitçursme ver-
debunt me , & lœta- ront; ils verront avec joie
buntur ; * quia in ver- la vive efpérance que j'ai
ba tua lliperfperavi. en vos promettes.

Cognovi, Domi- Je reconnois , 6 mon
ne , quia aecfûitas ju- Dieu , que vos jugemens
dicia tua, * & in veri- font équitables , Ik que
tate tua humiliafli me. vous m'avez aiiiigé avec

juftice.
Fiat mifericordia Que votre miféricorde

tua ut confoletur me,* me confole , ainfi que
fecundùm eloquium vous l'avez promis à votre
tuum fervô tuo. ferviteur.

Veniant mihi mife- Verfez fur moi vos

rationes tuae , & vi- bontés, afin que je ref-
vam ; * quia lex tua pire : puifque votre loi ,
meditatio mea eft. fait mes délices.

Con&ndantiir fuper- Confondez les orgueil-
bi, quia injtiftèiniqui- Ieux qui m'ont periecuté
taté tecerunt in me * injuftement, ce moi je
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m'occuperai de vos com- ego autem exercebor
mandemcns. in mandatis tuis.

Que ceux qui connoif- Convertantur mihi
fent votre loi, & qui vous timenteste, * & qui
craignent, s'unifient avec noverunt teftimonia
moi. tua.

Confervez mon cœur Fiat cor meum im-
dans l'innocence par vos maculatum in juftifi-
préceptes, afin que je ne cationibus tuis, * ut
fois pas confondu. non confundar.

Anl.Ys. charité de Dieu Ani. Chantas Dei
a été répandue dans nos diffufa eft in cordibus
cœurs par le faint efprit noftris per Spiritum
qui nous a été donné. fandtum qui datus eft

nobis. Rom. <Ç. 5.
Capitule 1. Joiin. 4. 11.

MEs Bien-aimés , fi HarifTimi ; Si fieDieu nous a aimés Deusdilexitnos,
de cette forte , nous de- & nos debemus alter-
vons aufli nous aimer les utrum diligere.
uns les autres.

j=>. Qu'ai-je à defirer Quid mihi eft
dans le ciel. & que puis- in cœlo , & à te
je aimer fur la terre , fi quid volui fuper ter-
ce n'eft vous, Seigneur rarn ? * Mihi autem
Pour moijefaismon bon- adhrerere Deobonum
heur de rr>"attacher à eft. Omnes qu»
Dieu. -#•.Tous cherchent fua funt quàerunt ,
leurs propres intérêts , & non qure Jeiu Chril-
non ceux de Jefus - ti. * Mihi autem.
Chrift.* Pour. Gloire.* Gloria. * Mihi.Pf.72.
Pour moi. 35. 2.8. Phd.2.11.

ty. En Dieu eft mon In Deo falutare
falut ; 1^. Et ma gloire, meum; if. Et gloria
Louez Dieu. mea. Alléluia. PJ. 6i«

Oraifon , Deus , qui omnes ,page 75.
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A LA PROCESSION.

Répons.

MIsehatiOnum TE me fouviendrai desDomini recor- J miféricordes du 'Sei-

dabor,Sclaudem Do- gneur , & je chanterjï fes
mini,* Super omnibus louanges * Pour tout le
qu;c reddidit nobis , bien qu'il nous a fait, &'
& fuper multitudinem pour la multitude des
bonorum quae largitus graçes qu'il a répandues
eft fecundùm indul- Jiir nous , félon fa bonté,
gentiam fuam. -p. Be- -fr. Bénédi&ion , & ac-
nediélio , & gratiaru tions de grâces, 8c hon-
aftio, & honor Deo neur à notre Dieu , *
noftro. * Super. Glo- Pour. Gloire. * Pour,
ria Patri, &c. * Super. _
Jf.6y.y. ApoC. 7;22.

Au milieu de la Nef.
Ant. Benediftus Pa- Aru. Béni foit le Pere

terDomini noftri Jefu de notre Seigneur Jefus-
Chrifti, in quo habe- Chrift , dans lequel nous
mus redemptionem trouvons la rédemption
per fanguinem ejus , par fon fang , félon les
fecundiirfl divitiasgra- richefles de fa grâce,
tia ejus. Eph. 1.3.7.

Dicant femper : Que ceux quimet-
Magn'ficetur Domi- tent leur joie en vous
nus, Qui diligunt s'écrient fans ceffe :
falutare tuum. if. 39. Gloire foit au Seigneur,
17'

Oraifon Du Sacramentaire Romain.

LAudentte, Do- Ç Eigneur , que nosmine, ora noftra": v3 bouches vous louent,
laudet anima: laudet que notre ame vous bé-

w
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nifTe, ainfi que notre vie ; & vita : & quia tui
Se puifque c'eft de votre muneris eft quod i'al-
grace que nous fommes vati fumus, tuum fit
iauvés , que tout ce que omne quod vivimus ;
nous fommes foit à vous ; Per te , Jefu Chrifte 3
Par vous, Jefus Chrift, Quivivis.
Qui vivez.

A LA MESSE.

Introït.

VEnez à moi, vous ~\T~ Enite ad me ,tous qui êtes fati- V omnes qui labo-
gués & qui êtes chargés , ratis, & onerati eftis ,
& je vous foulagerai. & ego reficiam vos.
Prepez mon joug fur Tollite jugum meum
vous ;•& apprenez de moi fuper vos , & difeit#
que' je fuis doux &. hum- à me quia mitis fum
bie de cceur. &humilis corde. Mac.

il. 28. 2.9.
Pf. Mon coeur eft pré- Pf Paratum cor

paré, o mon Dieu, mon meum , Deus, para-
cœur eft préparé : je chan- tum cor meum : * can-
terai, & je ferai retentir tabo & pfallam in glo-
vos louanges fur .les inf- ria mea. Vf. 107. 1.
trumens au milieu de ma Gloria. Venite.

gloire. Gloire, &.c.

Otaifon , Deus, qui omnes , page 7;. Mémoire
du Dimanche , Domine Deus 5 pag. 76.

JLeSio Epiftolae beati Pauli Apoftoli î&
PvQBiaiios. Rom. 8. v. 29- ad finem.
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OUos praifcivitDeus, & pi îe-
deftinavit conformes

fieri imaginis Filii lui,
ut lit ipfe primogeni-
tus in multis fratribus.

Quos autcm pnedef-
tinavit, hos <Si voca-
vit ; & quos vocavit,
hos & juffificavit ;
quos autem juftifica-
vit , illos Stglorinca-
vit. Quid ergo dice-
mus ad haec i Si Deus

pro nobis , quis cen
tra nos ? Qui etiam
proprio Fiiio fuo non
pepercit, fed pro no
bis omnibus tradidit

illum : quomodo non
etiam cum illo omma

nobis donavit ? Quis
accufabit ac^versiis e-
le&os Dei ? Deus qui
juftificat, quis eft qui
condemnet ? Chriftus

Jefus, qui mortuus
eA , immo qui Se re-
furrexit, qui eft ad
dexteram Dei , qui
etiam interpellât pro
nobis. Quis ergo nos
feparabit à charitate
Chrifti ? Tt bulatio ?

An anguftia : Au fa-

facrè Cœur,

CEux que Dieu a connus dans fa prefeien-
ce , il les a aufti prédefti-
nés pour être conformes
à l'image de fon 'Fils, afin
qu'il fut'l'ainé entre plu-
fienrs frères 7 & ceux
qu'il a prédeftinés , il les
a auffi appelles ; & ceux
qu'il a appellés , il les a
aulîi glorifiés. Après cela
que dirons-nous ? Si Dieu
eft pour nous , qui fera
contre nous ? S'il n'a pas
épargné fon propre Fils,
mais l'a livré à la mort

pour nous tous , que ne
nous donnera-t-il point
après nous l'avoir donné?
Qui accufera les Elus.de
Dieu ? C'eft Dieu même

qui les juftilie. Qui ofera
les condamner ? Jefus-

Chrift eft mort ; & il n'eft
pas mort feulement, mais
encore il eft reffufeté ;
& il eft à la droite dé

Dieu où il intercede pour
nous. Qui donc nous fé-
parera de l'amour de Jj-
fus-Chrift ? Sera-ce l'af-

fli&ion , ou les déplailirs,
011 !a faim , ou la nudité ,
ou !e péril, ou la persé
cution, ou le glaive? félon
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qu'il eft écrit : On nous mes? An nuditas ? An
égorge tous les jourspour periculum ? An per-
l'amourdevous,Seigneur, fecntio? An gladius ?
on nous regarde comme ficut fcriptum èft:
des brebis deftinées à la Quia propter te mor-
boucherie. Mais parmi tificamurtotâ die :
tous ces maux , nous de- timâtifumusficut oves
menrons viâorieux par occifionis. Sed in bis
celui qui nous a aimés, omnibus fuperami.s
Car je fuis affuré que ni propter eum qui dile-
la mort, ni la vie , ni les xit nos. Certus fum
Anges , ni les Principau- enim , quia neque
tés, ni les Pu'nTances, ni mors , neque vita,
les chofes préfentes , ni neque Angeli, neque
les futures , ni la violefi- Principatus , neque
ce, ni tout ce qu'il.y a dé Virtutes, neque inf-
plushant, oude pluspro- tamia, u-eqac futura ,
fond , ni toute autre créa- neque foititudo , ne-
ture ne nous pourra ja- que altitudo , neque
mais féparer de l'amour profundum , neque
de Dieu en Jefus-Chrift creatura alia poterit
notre Seigneur. nos feparare à chan-

tateDei, cjuœ.cft in
Chrifto J élu Domino

noftro.

Graduel. Que Dieu le Grad. Det vobis
PerefaffequeJefus-Chrift Pater Chriitum habi-r
habite par la foi'dans vos tare per fidem in Cor-
coeurs,afin quevous puif- dibus veftris: ut poffi-
fiez comprendre avec lis côprehendere cum
tous les Saints , quelle eft: omnibus Sanéiis qu®
la largeur , la longueur , fit latituao , Se lon-
la hautenr, & la profon- gitudo, & fublimitas,
deur de cemyftere.'J''. Et & prolundr.m.
connoître l'amour de Je- Scire etiam L'upere-
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minentë fcientiae cha- fus-Chrift envers nous
ritatem Chrifti, ut im- qui furpaffe toute con-
pleamini in omnem noiffance , afin que vous
plenitudinem Dei. foyiez remplis félon toute
Eph. 3. v. 16. 17. 18. la plénitude de Dieij
19. même.

Alléluia, alléluia, Louez le Seigneur,
$r. Vidimus gloriam louez le Seigneur.
ejus , gloriam quafi Nous avons vû fa gloire ,
Unigeniti à Pâtre, fa gloire , dis-je , comme
plénum gratias &. ve- du Fils unique du Pere,
ritatis. Et de plenitu- étant plein de grâce de
dine ejus nos ofnnes vérité. Et nous avons tous
accepimus , & gra- reçû de fa plénitude &
tiam pro gratia. Allel. grâce pour grâce. Louea
Jouri. i.v. 14. 16. le Seigneur.

Profe.
Il Enite , gentes, T E Cœur de Jefut
V currite B 1 vous convie .

Ad Cor Patris mitiffi- Accourez,peuples, hâtez-
mum : vous :

Omnes vocat, con- Que chacun en lui fe
fidite , confie,

Amoris eft incendiû. Il eft brûlant d'amour

pour vous.

En illa vobis pan- Voila que du coup
ditur d'une lance

Fornax amoris ignea: Cet ardent brafier eft
ouvert :

En militis recluditur Delà coule avec abon
dance

Is gratis fons, lancea. L'amour pur qui vous
efl: offert.

O Cor! amoris OCœue pour nous
victima j plein de tendreffe »
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Vi&ime de la charité 3 Amore noftri fauciu ,
Des trilles mortels l'allé- Mortaliu fpes ultima ,

greffe ,
L'elpoir & la félicité. Solamen hic mœren.

tium.

A U Dieu du ciel & de Tu Trinitatis glo-
la terre ria :

Vous rendez hommage Jungit tibi fe Filius,
en tous lieux :

L'Eiprit faint, le Fils, & Sunt Patris in te gau
le Pere , dia ,

En vous réunifient leurs In te quieicit Spiritus.
vœux.

Pa r oissez - vous ? Tuportusorbi nau-
fbrage ceffe , frago ,

Le calme regne en tous Secura pax fidelibus,
les cœurs :

Vous paiffez ceux que la Cordi cibus famelico
faim preffe ,

Et donnez l'azile aux pé- Reis azylu mentibus.
cheurs.

Nid des plaintives Nidus gementuns
tourterelles, turturum,

Beau Jardin émaillé de Hortus refulgens flo-
fleurs , ribus ,

Banquet des colombes Gratum columbis pa-
fideles, bulum, _

L'Epoufe goûte vos dou- Sponfse quies & lec-
ceurs. tulus.

La, des Vierges le Hic cafta fperant
cœur s'épure , ofcula ,

Parmi de laints embraffe- Quibus nitefcunt \ ir-
mèns : gines :

Là regne la paix que pro- Hic fede régnât pro
cure pria
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Pax a'ma virtutis co- La. vertu des chartes

mes. amans.

H) cparta Martyres Ek vous les Martyrs in-
beant trépides

Duro labore prsmia: Sont couronnés de leurs
travaux ,

Hic tuta milites pa- Les combattans les plus
rant, timides

Pulfo pavore, prseiia. Bravent les plus rudes
affauts.

Amore peftus Plongé dans une fain-
ebrium, teyvreffe,

Amore nos inebria : Coeur qui nous aimei
fans retour :

. Vitalis ardor cce'i- Les Saints pôur vous
, tûm , brûlent fans çefie ,

Pa pu;-a c-xîi gaudia. Enyvrez-nous du même
amour.

Grandi reclufum Ou'késites-tu ,
. vulneie cœur indocile ?

Amor dédit te per- Les traits enflammés de
. vinm ; l'amour ,
Hortanfque nos per- Pour te ménager un aille,

vadere

Nobis reclufit oflium. T'ouvrent un amoureux

féjour.
Venis apertis om- Sur d'infideles créa-
nibus, tures,

Quos abluifli fangui- Jefus, votre fang a coulé;
ne , Renfermez - nous dans

Nosjintimisrece'ïïbus vos blefiures.
Semel receptos con- Dieu Sauveur pour nous

tine. immolé.

Castis amicum Des Efprits purs anii
mentibus ûncere,
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Digne de ravir tous les Cor , Patris amantLU

cœurs, firnum,
Divin Cœur, délices du Puris amandum cor-

Pere , dibus,
Embraiez-les de vos ar- In corde régnés om-

deurs. nium.
Aiafi foit-il. Amen.

Scquentia fanâi Evangelii fecundùm Joannem.
Jean. 15. v. p. ad 18.

EN ce tems-là , Jefus T N illo tempore ;dit à les Diiciples : J_ Dixit Jefus dilcipu-
Comme mon Pere m'a lis luis : Sicut dilexit
aimé , je vous ai auflî ai- me Pater , & ego di-
més. Demeurez dans lexi vos. Manete in
mon amour. Si vous gar- di!e£Hone mea. Si prie
riez mes commandemens, cepta mea iervaveri-
vous demeurerez dans tis, manebitis in dileo
mon amour ; comme j'ai tione mea , ficut &
moi - même gardé les ego Patris mei prce-
commandemens de mon cepta iervavi, & ma-
Pere , & que je demeure neo in ejus dileftione.
dans fon amour. Je vous Hxc locutus fum vo-

ai dit ces chofes , afin que bis , ut gaudiû meiun
ma joie demeure en in vobis lit, &i gau-
vous , &. que votre joie dium veftrum împlea-
foit pleine & parfaite. Le tur. Hoc eft praecep-
•commandement que je tum tneum , ut diliga-
vous donne , eft de vous tis invicem , ficut di-
aimer les uns les autres, lexi vos. Majorgrfihaç «
comme je vous ai aimés, dilethonem nemo ha-
Perfonne ne peut avoir bet, ut animam fuam
un plus grand amour , ponat quis pro amicis
que de donner fa vie pour iuis. Vos anrici mei
les amis. Vous ctes mes eftii, fi feceritis qu®
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ego prœcipio vobis.
Jam non dicam vos

fervos ; quia fervus
nefcit quid faciat do-
minus ejus. Vos autem
dixi amicos, quia om-

' nia qiuecumque au-
divi à Pâtre meo, nota
feci vobis.Non vos me

elegiftis : fed ego ele-
gi vos , & pol'ui vos
ut eatis , &. fru&um
afteratis, & fruâus
vefter mancat : ut

quodcumque petieri-
tis Patrem in nomme

meo , det vobis. Haec
mando vobis , ut dili-
gatis invicem.

Offert. Ad Dominu
accedentes lapidem
vivum , ab ho minibus

quidem reprobatum ,
à Deo autem eleâum

& honorificatutn ; &
ipfi tamquam lapides
vivi fuperEednîcamini,
domus fpiritualis , fa-
cerdotium lanâum ,
offerre fpirituales hof-

facri CotUf
amis fi vous faites lei
choies que je vous com
mande. Je ne vous appel,
lerai plus ferviteurs , par»
ce que le ferviteur ns
fait point ce que tait Ion
maître ; mais je vous ai
appellé mes arnis,parce-
que je vous ai fait lavoir
tout ce que j'ai appris de
mon Pere. Ce n'eit pas
vous qui m'avez choiii,
mais c'eft moi qui vous ai
choifis , & je vous ai éta
blis , afin que vous mar
chiez , que vous rappor
tiez du fruit & que votre
fruit demeure toujours,
Se que mon Pere vous
donne tout ce que vous
lui demanderez en mon

nom. Ce que je vous
commande eft de vous

aimer les uns les autres.

Offertoire. Vous appro
chant du Seigneur com
me de la pierre vivante
que les hommes ont re-
jettée, mais que Dieu à
choifie & mile en hon

neur , entrez vous-même
dans la ftruâure de l'édi

fice comme étant des

pierres vivantes , pour
compoier une maifon
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fyirituelle , un Sacerdoce tias, acceptables Deo
feint -, & offrir à Dieu des per Jefum Chriftura.
hofties fpirituelles qui lui 1. Pétri, a. 5. N-
foient agréables.

Sccrete.

Dieu tout -puiffant, Ordibus nof-répandez avec bon- \*_j tris, omnipcteni
té dans nos coeurs l'efprit Deus, Spiritum &
& l'onâion de Jeius votre unftionem dileftilîimi
Fils bien-aimé ; afin que Filii tui Jefu benignu*
par un même efprit, & infunde ; ut nos 11110
lin même cœur immolant fpiritu , & uno corde
avec lui une feule Se cum ipfo unam eam-
même hoftie, nous méri- demque hoftiam ini
tions ds nous offrir nous molantes, tibi etiam
mêmes à vous en obla- noimetipfos munus
tion éternelle ; Par le œternum offerre me-
même Seigneur. reamur; Per eumdem.

Mémoire du Dimanche.

âCcordez-nous , Sei- Oncede , quas-gneur , que votre fumus, Domine,
inique,qui, pour ren- ut Unigenitus tuus ,

dre recommandable le qui, ut myfterium
myftere qui eft grand en ciuod magnum eft in
Jefus-Chrift, & en l'E- Chrifto & in Eccleila,
glife , a changé miracu- commendaret, in Ca-
leufement l'eau en vin à na Galilais aquam in
Cana en Galilée , change vinu mirabiliter tranf-
nosoblations en Ton corps mutavit; oblationes
& en fon fang , & que , noftras in corpus &
par la vertu de ce facre- fanguinem fuum con-
ment, il transforme nos vertat, & hujus vir-
cceurs en lui, Qui vit avec tute facramenti, cor-
vous a Scc. da noftra in fe tranf-

formet ; Qui tecum.
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Prcfacc.

ï.r tous les fiecles des
liecleh. Ainfi foit-

il. $•. Le Seigneur foit
vobifcum; i£. Et eum avec vous; ij>. Et avec

votre efprït. -^r. Elevez
vos ccéurs. Ils font

élevés vers le Seigneur,
tias agamus Domino •$'. Rendons gra.cc» au
Deo noftro: i)>. Di- Seigneur notre Dieu. j^.
gnum & juftum eft. Ceîa eft digne 6c jufte.

11 eft véritablement digne
& jufte , convenable &
falutaire que nous vous
rendions grâces toujours

Er omnia faecu-

la feculorum. if!.
Amen. -$r. Dominus

.fpiritu tuo. y. Surfum
corda.: Habemiis

adDominum. y. Gra-

Vcrè dignum & juf
tum eft , aaquum Se fa-
lutare , nos tibi fem-
per Se ubique gratias
agere , Domine fane- Se en tout lieu , Seigneur
te, Pater omnipotens, faint, Pere tout-pui'Tant,

~ Dieuéternel;parleChrift
notreSeigneur, qui, ayant
diffipé les ombres des
victimes charnelles, re-
nouvellant d'une maniéré

non fanglante le facrifice
mundi redemptione fanglant qu'il vous a offert
fi'mel obtulit, cruen- une fois fur l'autel de la

pour la rédemp-

teterne Deus ; Per
Chriftum Dominum

noftrum : qui , vié}i-
marum remotis carnaT

lium umbris , quod
tibi in ara Crucis pro

ttm facrificium in in-

cruento me mcriaii re-

novans, Corpus Si
Sauguinem fuum no-
bis in -perenne façrifî-

, cium commendat, ip-
fe Sacerdos Si Hoftia;

. m in omni loco offera-

. tur noxnini tuo , quse
, tibi i'ola complacuit,

croix

tion du monde , nous
donne fon corps Se ion
fang en facrifice perpé
tue! , dont il eft lui-même
le Prêtre & la Viélime ;

afin qu'en tout lieu on
offre à votre nom l'obla-

tion pure qui feule a pu
vous plaire ; 8c faifant de

pius
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plus de ce Sacrement de oblatio munda. Sect &:
pfopitiation le my itéré Sacramentum propi-
de Ion union avec nous , tiationis myfteritim
afin de nourrir & de fan- unionis efficiens ; ut,
îlifier par la participation quos oblatione tibj
de lui-même ceux qu'il réconciliât, fui parti-
reconciiie avec vous par cipatione nutriat &
fon oblation. Nous, de- fandificet. Nos unain
venant une même hoftic iecuin hoftiam effec-

avec lui , il nous invite tos ad facrum invitât
à ce facré banquet, dans convivium, in quo ip-
lequel nous le prenons fe cibus nofter fumi-
lui-même en vraie nour- tur,recoliturmemoria
riture ; nous renouvel- Pafiionis ejus , mens
Ions la mémoire de fa impletur gratiâ, 8c
Paillon ; notre ame eft futuraî gloriee nobis
remplie de grâces , & pignus datur. Et ideo
nous recevons le gage cum Angelis & Ar-
de la gloire future. C'eft changelis, cum Thro-
pourquoi de concert avec nis 6C Dominatior.i-
les Anges & Archanges , bus , cumque omni
avec les Trônes & les m;litiâ cœleftis ex«r-

Dominations , & avec citûs, hymnum glo-
toute la milice de l'armée ria; tuae caniinus , line
célefte , nous chantons fine dicentes:
l'hymne de votre gloire,
en répétant lans fin :

Saint, Saint, Saint eft _ Sanftus , San&us ,
le Dieu des armées, les Sanâus , Dominus
.cieux&la terre font rem- Deuj Sabaoth. Pie ni

plis de votre gloire ; Sa- funt cccli & terra glo-
lut & gloire au plus haut riâ tuâ, Iiofanna in
des cieux.. Béni foit celui exceliis. Benedi£lus

qui vient au nom du Sei- qui venit in nomine
jjneur. Salut Si doire au Doraini, Hcfanna in

H
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excelfis. plus haut des deux.

Comm. Pax Chrifti Cornm. Que la paix ds
cxultetin cordibtisvef- Jefus-Ch-rift regne dans
tris, in qua & vocati vos cœurs , à laquelle
eftis in uno corpore ; tous avez été appelles
ëc grati eftote. Colojf. comme ne faifant t®us
j.y. x ^. qu'un corps ;& foyez en

reconnoinans.

Tojlcommunioru

EXaudi, qnaefu- T7 Xaucez , nous vousmus , clementif- J_i en fupplions , Pere
lime Pater , preces très-débonnaire , les prie-
familiae tusstoto corde res de votre famille prof-
tibi proftratae ; & ternée de tout l'on cœur à
prœfta, ut amantiffimi vos pieds ; & faites , que
Cordis dile&i Filii tui la charité immenfe de
immenfacharitas, cor- l'aimable Cœur de votre
dis noflri intima pene- Fils bien-aimépénétrant
trans , divinum nobis l'intérieur de notre cœur 3
augeat fervorem ; Per augmente en nous la fer-
eumdem Dominum. veur divine ; Par le mê

me Seigneur.
Mémoire du Dimanche.

AUgeatur in no- Tj1 Aites, Seigneur,quebis , quatfumus , f l'opération de votre
Domine, tuae virtutis puiffance 's'augmente en
operatio ; ut divinis nous ; afin qu'étant for-
Agni immaculati epu- tifiés par le divin banquet
lis^vegetati, ad œter- -de l'Agneau fans tache,
nam nuptiaram ejus nous arrivions heureufe-
cœnam feliciter per- ment au feftin éternel^ de
«lucamur; Per. fes noces, Par le mcni£

Seigneur.
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Sïqo'ehtia S. Evangelii fecundùm Joannem.

Cap. 2. v. i. ad. 12.

EN ce tems-là ; Il fe TN illo tempore ;fit des noces à Cana X Nuptiae faftae funt
en Galilée ^ & la Mere in Casa Galilsese ; &C
de Jefus s'y trouva. Jefus erat mater Jefu ibi.
fut auffi invité aux noces Vocatus eft autem &
avec les Difciples. Et Jelus -, & difcipuli
comme le vin manqua , ejus ad nuptias. Et
la Mere-de Jefus lui dit : déficiente vino , dicit
Ils n'ont .point de vin. mater Jefu ad eum :
Jefus lui dit : Femme , Vinum non habent.
qu'y-a-t-il de commun'Et dicit ei Jefus:
entre vous & moi ! mon Quidmilji &tibi eft,
heure n'eft pas encore mulier r nondum ve-
venue. Sa Mere dit à nit hora mea. Dicit
ceux qui fervoient : Fai- mater ejus miniftris;
tes tout ce qu'il vous dira. Quodcumque dixerit
Or il y avoit là dé grands vobis , tacite» Erant
vafes de pierre pour les autem ibi lapides hy-
purifications des Juifs , driae fex pofitœ fecun-
dont chacun tenoit deux dùm purificationem
ou trois mefures. Jefus Judœorum ,capientes

leur dit : Emplifiez les fingulae metretas bi-
vafes d'eau. Et ils les em- nas , vel ternas. Dicit
plirent jufqu'au haut. Js- eis Jefus : Impiété hy-
fus ajouta.: Puifezmain— drias aqua. Et impie-
tenant , & portez au maî- verunt eas ufque ad
tre d'hôtel. Et Us en fummum. Et dicit eis
portèrent. Le maître d'hô- Jefus: Hauritenunc,
tel ayant goûté l'eau qui & ferte architriclino.
avoit été changée en vin. Et tulerunt. Ut autem
& ne fachant d'où venoit guftavit architriclinus
ce vin, quoique les fer- aquam vinum factam,
yiteurs qui avoient puifé & non fciebat unde



iji Office du facri Cœur,
effet, miniftri aiitem l'eau , le fuSent bien , il
fciebant, qui haufe- appella l'époux , - & lui
rant aquam , vocat dit: Tout le monde fert
fponfum architricli- d'abord le bon vin ; &
nus , & dicit ei : Om- après qu'on a bu , on en
nis honio primlim bo- donne du moindre : mais
num vinum ponit : & vous, vous avez refer-
cùm inebriati fuerint, vé le bon vin jufqu'à
tune id, quod dete- cette heure. Ce fut le
rius eft : tu autem fer- premier des miracles de
vafti bonum vinum Je'us. Il le fit a Cana
ufque adhuc. Hoc fe- sn Galilee \ Se par-l? il fit
cit initxum fignorum connoitre fa gloire ;& fes
Jefus in CanaGalilœs: Difciples crurent en lui.
&. manifeftavit glo-
riam luam , & credi-
derunt in eum difei-

puli ejus. ï£. Rendons grâce à
jj2. Deo gratias. Dieu.

A S E X T E.

Pater. Ave. Notre Pere. Je vous
falue.

Deus. O Dieu.

Hymne.

COr, vera lux' T) Ar vos lumieresfidelium, J, ineffables
Mentis fugacaligines; Jefus , éclairez notre foi;
Imis'ut una lextua, Nos cœurs feront de vi-
Infculpta vivat cor- ves tables ,

J bus. Oji vous graverez votre
loi.

Legi paternœ te La Loi fainte de.votre
lubens Pere,,



à. SexCe. ïjl
fait vos délices , mon Adufque mortemi'ub-

Sauveur ; •
Confondez notre humeur Amore noftrum fac

a'.tiere, tujs
Brifez notre indocile Subdatur & cor lcgi-

cœur. * ^ns-
Gloiee au Pere , &c. S i t laus ,pag. 13».
Ant. Dieu. Ant. t. 5. F. Signa-

vit.

!j. Dïvifion du Pfeaume 118.

M On ame languit "JTX Efecit in falu:-dans l'attente de 1 > tare tuum am-
fon falut, mais vos pro- ma mea , * & in ver-
meffes animent mon ef- bum tuum fuperfpe-
pérance. ravi.

Mes yeux: s'affoiblif- Defecerunt ocuh
fent à force d'être fixés mei in eloquiu tuum,*
fur votre Loi ; ils vous di- dicentes : Quand»
fent ; Quand me foulage- confolaberis me }
rez-vous ?

Quoique je fois defle- Quia fa£fcus fum fi
ché comme une peau ex- eut uter in pruina ; *
pofée à la gelée 9 je n'ou- juftificationes tuas non
blie pas vos ordonnan- fum oblitus*
ces*

Combien dureront les Quot funt dies 1er-»
jours malheureux de vo- vi tui t * Quando fa
ire ferviteur ? Quand fe- ciesde perfequentibus
rez-vous juftice de mes me judicium ?
perféeuteurs ?

Les méchansm'ontcon- Narraverunt mini
té des tables quelle dif- iniqui fabuiationes ;
férence d'avec votre Loi ! fed non ut lex tua.

Tous vos commande- Omnia mandata tua
mens lont l'équité même, yeritas : * inique per^



74 Office du
iecuti funt me : adjuva
me.

Paulo mirAs con-

fummaverunt me in

terra ; * ego autem
non dereliqui manda
ta tua.

Secundùm miferi-

cordiam tuam vivifica

me , * & cuftodiam
teûimonia oris tui..

In aeternum , Do
mine, * verbum tuum
permanet in cœlo.

In generationem &
generationem veritas
tua: * fundaftiterram,
&. permanet.

Ordinatione tuâ

perfeverat dies ; * quo-
niam omnia ferviunt
tibi..

Nifi quod lex tua
meditatio mea eft , *
tune fortè periiffem in
humilitate mea.

In œternum non

s oblivifear juftificatio-
nes tuas ; * quia in
ipfis vivificafti me.

Tuus fum ego, fal-
vum me fac ; * quo-
niâ juftificationes tuas
ftxquifivi»

facri Cœur9
aiïiftez - moi contre tnïs

perfécuteurs injuftes.
Ils m'ont prefque anéarj-

ti ; cependant j'obferve
toujours -vos comman-
demens.

Soutenez-moi par vo
tre miféricorde, afin que
jerefte fidele.à yotre Loi.

Votre parole , Sei
gneur , fubnfte éternelle
ment dans le ciel..

Les tems ne changent
point votre vérité c'eft
ainfi que vous avez ren
du la terre ftable, & rien
ne l'ébranlera..

Les jours fe fuccedent
dans l'ordre que vous
avez prejTcrit » parce que
tout vous eft fournis.

Si votre Loi ne m'avoit

inftruit , peut - être au
rais-je fuccombé à mon
abattement.

Auflï ne l'oublierai-je
jamais cette loi, puifque
par elle vous m'avez ren
du la vie.

Je fuis à vous , Sei
gneur, fauvez-moi ; puif
que j'ai tant d'ardeur pour
yos préceptes.
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tes pécheurs-ne cher- Me expe&averunt
«hent qu'âme perdre, Se peccatores ut perde-
moi je ne fonge qu'à com- rert me ; * teftimonia
prendre vos commande- tua intellexi.
mens. .

J'ai confédéré- ce qu'il Omnis contumma-
y a de plus parfaitje le tionis vidi finem ;
trouve bienborné en com- latum mandatu tuum
paraifon de votre Loi. nimis..

6. Divifion du Pfiawr.e 118.

OUe j'aime votre /~\ Uomodo dilexiLoi , ô mon Dieu! lègem tuam r
j'emploie, tout le jour à Domine, * totâ die
la méditer. meditatio mea eft.

Par elle vous m'avez Super inimicos meos
rendu plus éclairé que prudentem me fecifti
mes ennemis : parce que mandato tuo ; * quia
je l'ai toujours devant les in sternum mihi eft..
yeux.

Parce que je m'appli- Super omnes clo
que à la méditer , je fuis centes me intellexi ; *
devenu plus favant que quia teftimonia tua
mes maîtres. meditatio mea eft.

J'ai eu plus de pruden- Super fenes intel-
ce que les vieillards ; par- lexi ; * quia mandata
ce que j'ai étudié vos pré- tua quœfivi.
ceptes. ...

Pour les-obferver fidé- Ab omni via mala
îèment, je m'éloigne de prohibuipedesmeos,*
toute voie qui conduit au ut euftodiam verba
mal. tua.

Je ne m'écarte point A ludiciis tuis non
de votre Loi ; parce que declinayi ; * quj?4
vous me l'avez donnée legem pofuifti milù.
pour.regle*.



*7^ Office du facré Cœur,
Quim cîulcia tauci- Qu'il m'eft doux de

biis meis ëloquia tua ! * parler de votre Loi, bien
fuper mel ori meo. plus que de goûter le miel

le plus délicieux.
A mandatis tuis in- Vos préceptes m'ont

tejîexi; * proptereà rendu intelligent : ils
odivi omnem yiam m'ont fait haïr°toute voie
iniquitatis. d'iniquité.

Lucerna pedibus Votre Loi eft un flam-
verbum tuum ; * & beau qui conduit mes
lumenfemitismeis. pas, une lumiere qui é-

claire ma route.

Juravi &ftatui* cuf- Auiil ai-je réfolu & ju~
tbdire judicia juftitiaî ré de garder vos faints
tUîe* Commandements.

Humiliatus fum uf- Soutenez - moi donc
quequaque , Domi- Seigneur , félon vos prô
ne ; * vivifica me fe- méfiés ; car je fuis pro-
cundùm verbu tuum. fondement humilié.

Voluntaria oris mei Ayez agréable les vœux
beneplacita fac , Do- que ma bouche vous of-
mine ; * & judicia tua fre ; & enfeignez - moi
doce me. . vos Commandements.

^ Anisia mea in ma- Je fais dans de conti-
nibus meis femper, * nuels dangers de mort ;
& legem tuam non mais je n'oublie pasvotre
fum oblitus. Loi.

Pofuerunt peccato- Les méchans me ten-
res laqueum mihi, * dent des pièges , je ne
& de mindatis tuis m'écarte point pour cela
non erravi. de vos préceptes.

Hxreditate acqui- Jls feront à jamais mon
Gvi teitimonia tua in héritage ; car ils font tou-
aternum ; * quia exul- te la joie de mon cœur,
tatio cordis mei funt.



à Sexte. *77
Tous mes defirs ten- Inclinavi cor meura

dent à les garder toujours, ad faciendas juftifica—
à caufe de*la récompenfe. tiones tuas in seter-

num , * propter retn-
butionem.

7. Divijîon du Pfeaume 118.

JE hais les méchans, I Niquos odio ha-ôc je chéris votre Loi. JL bui , * & legem
tuam dilexi.

Vous êtes mon Dieu & Adjutor & fufçep-
ma défenfe ; car toute tor meus es tu ; * & m
mon efpérance eft en vos verbum tuum fuper-
prometles. fperavi. ^

Retirez-vous de moi , Declinate a me ,
méchans, jeveuxmédi- maligni ; * & feruta-
ter la Loi de mon Dieu, bor mandata Dei meu

Recevez-moi,Seigneur, Sufcipe me fecun-
felon vos promefles ; afin dam eloquium tuum ,
que je vive , & que je ne & vivam ; * Se non
fois point confondu dans confurtdas me ab ex-
mes efpérances. peâatione

Secourez-moi & je fe- Adjuva me ,
rai délivré ; * je ne m ap- vus ero ; * & medita-
pliquerai qu'à méditer vo- bor in juftificatiombus
tre fainte Loi. tuis femper.
Vous méprifeztous ceux Sprevifti omnes dil-

qni s'éloignent de vos pré- cedent'es . à juaicus
ceptes; parce que leurs tuis; * quia injuita co-
defïeins font injuftes. gitatio eorum.

Je regarde tous les pé- Praevaricantes re-
cheurs comme autant' de putavi cmnes pecca-

, prévaricateurs ; c'eft ce tores terra; iceo di-
cui m'attache àvotreLoi. lexi teft;monia tua.
* Pénétrez ma chair de Confige timoré tuo
votre -crainte , je tremble carnes meas; ¥ à ju-
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diciis enim tuis timui. à la vue de vos jugemensi

Feci judicium & Je garde la juftice &
juftitiam ; * non tra- l'équité ; ne me livrez
das me calumniantibus pas à mes calomniateurs,
me.

Sufcipefervu tuum Prenez foin de votre
in bonum ; * non ca- ferviteur , & faites taire
lumnientur me fuper- mes fuperbes calomnia-
ii. teurs.

Oculi mei defece- Mesyeuxs'affoibliffent
runt in falutare tuum;* à force d'attendre votre
fie in eloquium juftitiœ fecours, & l'effet des ora-
tuae. cles de votre Loi.

Fac cum fervo tuo Ufez de votre miféri-
fecundùm mifericor- corde envers votre fervi--
diam tuarn ; * & juffi- teur, & ènfeignez - moi
ficationes tuas doce vos commandements.
me.

Servus tuus fum Je fuis votre efclave ,
ego ; * da mihi tntel- donnez-moi l'intelligence,
leftum, ut feiam tef- de vos préceptes.
timonia tua.

Tempus faciendî, H eft tems que vous
Domine ; * d'ffipave- agiffiez , Seigneur ; ori
mnt legem tuam. foule aux pieds votre Loi»

Ideo dilexi mandata C'efl: pour cela que je
tua , * fuper aurum & l'aime davantage , je l'ai-
topazion». »e plus que for- & les

pierreries.
Propterea ad' om- C'eft pour cela que je

nia mandata tua diri- me porte à tous vos pré-
gebar; * omnemviam ceptes , que je< fiais,toute
iniquam odio habui.. voie.d'iniquité»

Ant* Signavit nos, Ank. Dieu nous a mar-
& àt&t pi-- qués de.- ibis: £ceau &.
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«our arrhes il nous a don- grms Spiritûs in cor
né le S. Efprit dans nos dibus noftris. a. Cor.

t. 22..
cœurs.

Capitule. i.Joan. 3.21.2a.

M Es biens aimés rû Hariffimi ; Si cornotre cœur 11e nous noftrum non re
condamne point , nous prehenderit nos, fidu-
avons de la confiance de- cia habemus ad Deu
Tant Dieu ; & quelque & quidquid petieri-
chofe que nous lui de- mus, accipiertius ab
mandions , nous le rece- eo , quoniam man-
vrons de lui, parce que data e]us cuflodimus^
nous gardons les com- &. ea quae funt p lacita,
mandements, & que nous coram eo , facimus..
fail'ons ce qui lui eft
agréable- . .
%>. bref. Mon cœur . #. bref. Tibi dixit

vous parle. * Louez Dieu, cor meum ; * Alléluia,
louez Dieu. Mes yeux allel. Xibî. Faciem
vous cherchent. * Louez, tuam , Domine , re—
Gloire. * Mon cœur.. . quiram. * Alléluia.

Gloria.Tibi. Pf.26. S.
lr. Mon ame s'attache f. Adhœfit anima

à vous. I)?.. Et votre mea poft te. i£. Me
main me protège. Louez fufcepit dextera tua».
j)jeu- Alléluia. Pf 62. 8.

Oraifon, Deus ^ qui omnes, page-j^..

A N O N E.

Notre Pere. Je vous Pater. Ave».
falue.

f. ODieu. f- Dèus*
Hymne.

1 (Eur, du Très-Haut Cor , Deo par
* viaima-MC(Eur, du Très-Haut 'digne yi&ime., v/



180 OJÇce du facrè Cœur ,
Cor ara cœlo celJior, Autel plus grand que tous

les deux,
Quas ante non exce- De toute offrande Dieu

péris, _ _ n'eftime
Deus repeilit hoftias. Que celle qui plaît à vos

yeux.
Ut pura fummo ju- Detachez nos cœurs

g'ter de la terre ,
Litent Parenti mu- Captivez - les par votre

liera 3 amour ;
Pennis amoris erige Sans tache aux yeux de

v tre Pere,
Amxa terra; peftora. Nous les offrirons nuit &

jour.
Sit laus , pag. 138. Gloire au Pere , &c.
jfoit. t. 2. d. Beati. Ant. Bienheureux.

8. Dïvifion du Pfeaume 118.

MIrabiliateftimo- / \ Ue votre Loi eftad-nia t'ja ; * ideo mirable,Seigneur!
ferutata eft ea anima c'eit pourquoi mon ame

_ la médite profondément.
Declaratio fermo- L'explication de votre

num tuorum illumi- parole'porte la lutniere ;
rat j tv mtclleûum el'e donne l'intelligence
dat parvulis. aux fimples.

Os meum aperui, Preffé du defir d'ac-
& attraxi fpiritum ; * complir votre Loi,'efou-
quia mandata tua de- pire après elle, & né ref-
fiderabam. pire que par elle.

Afpice in me, & Jettez fur moi des re-
miferere me! , * fe- gards de miféricorde
cundnm judicium di- comme vous en u!ezavec
ligentium uomen tufi. ceux qui vous aiment.
. Greilus meos di- Réglez mes pas ielon

nge fecundum élu- vos préceptes, & ne iouf-
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frez pas que je fois domi- quium tuum , * & non
né par l'iniquité. domlnetur meî ompis

injuflitia.
Délivrez-moi de la ca- Redime me à ca

lomnie des hommes; afin lumniis hominum ; *
que je ne fonge qu'à ob- ut cuftodiam mandata
ferver vos loix. tua.

Faites briller vos re- Faciem tuam illu-

gards fur votre ferviteur, mina fuper fervum
& inftruifez-moi de vos tuum , * & doce me
ordonnances. juftifïcationes tuas.

Les infidélités qu'on Exitus aquarum de-
commet dans l'obfervan- duxerunt oculi mei ; *

ce de votre Loi , me font quia non cuftodierunt
verfer des torrens de lar- legem tuam.
mes.

Vous êtes jufte , Sei- Juftus es, Domi-
gneur, & vos arrêts font ne , * & rectum judi—
équitables. cium tuum.

Oui , ils font l'équité Mandafli juftitiam
même, c'eft avec raifon teftimonia tua, * &
que vous voulez qu'ils veritatem tuam nimis.
loient gardés.

Parce que mes ennemis Tabefcere me fecit
les ont méprifés, mon zèle zelus meus; * quia
me fait fécher de dou- obliti funt verba tua
leur. inimici mei.

Votre Loi eftpurecom- Ignitum eloquium
me l'or éprouvé au feu ; tuum vehementer ; *
& votre ferviteur n'aime & fervus tuus dilexit

qu'elle. illud.
Je fuis jeune Se mépri- Adolefcentulus fum

fé : cependant je n'oublie ego, & conremptus, *
pas vos ordonnances. jufbficationes tuas non

fum oblitus.



ïSi Offîce du facrè Cœur ,
Juffitia tua , juftitia Votre juftice eftlajuffi-

în aeternum , * &kx ce éternelle , &. votre loi
tua veritas. la vérité même.

Tribulatio&anguf- Au miiie-.i des traver
sa invenerunt me , * fes & des maux que j'c»
mandata tua meditatio prouve, vos Commande-
uiea efl:.. ments font mon occupa

tion continuelle.

vEquitas teftimonia Vos préceptes feront à
tua in seternum; * in- jamais équitablesjdonnez-
telledhim da mihi, Se. m'en l'intelligence &. je
vivant,. vivrai..

9. D'ivifion du Pfeaume 118..

CLamavi in toto i/"\ Mon Dieu , je criecorde meo,exau- \__Jr vers vous de~tout
di meDomine ; * mon cœur ; exaucez-moi,
juftificationes tuas re- afin que je garde vos Qr-
quiram. donnances.

Clamavi ad te , fat- Je crie vers vous ,.(an-
vum me tac ,. * ut euf- vez-moi, afin que j'obfer-
todiam mandata tua. ve vos commimdemens.

Prœveni m maturi- Je préviens le jour pour
tate , & clamavi ; * crier à vous , dans l'atten-
quia in verba tua lu- te de vos promefTes..
perfperavi.

Prœvenerunt oculi Je m'éveille dès le point
mei ad tediluculo, * du jour , pour méditer
ut meditarer eloquia votre Loi.
tua.

Vocem meam audi Seigneur, écoutez-mor
fecundùm mifericor- dans votre miféricorde ,
diam tuam, Domine/ rendez-moi la vie félon
& fecundùm judicium votre équité.
îuum vivifica me.

Appropinquaverunt Mes perfécuteurs cou*
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rent à l'injuftice, & ils perfequentes me ini-
s'éloignent de votre Loi. quitati ; * à lege auté

tua longé faâi funt.
Mais vous êtes près de Propè es tu , Do-

moi , Seigneur , & vos mine , * & omne#
démarches prouvent vo- vise tuas veritas.
tre fidélité.

Je l'ai conçu dès le Initio cognovï de
commencement, que vos teftimoniis tuis ; * quia
promeffes font inviola- in aeternu fundafti ea.
bles.

Voyez mon abailTe- Vide humilitatem
ment, & délivrez-moi; meam, & eripe me ; *
puifque- je n'oublie pas quia legem. tuam non
votre Loi.. fum oblitus.

Jugez macaufe&fau- Judica iudiciu meuy
vez-moi ; fecourez - moi & redime me , * pro-
felon vos promeffes.. pter eloquium tuum

vivifica me.

Le lalut s'éloigne des Longé à peccatori-
pécheurs ; parce qu'ils bus falus ; *" quia jufti-
méprifent vos Loix.. ficationes tuas non ex-

quifierunt.
Cependant vos miféri- Mifericordiae tuœ

cordes font abondantes; multse Domine , *"
rendez-moi la vie félon fecundum judicium
Yotre-juftice.. tuum vivifica me.

Mes ennemis & mes Multi qui perfe-
perfécuteurs font en grand quuntur me & tribu-
nombre ; mais je ne m'é- lant me ; * a teffimo-
carte point de vos pré- niis tuis non declinaviv
eêptes.

Je vois- ceux qui lès Vidi prœvaricantesy
violent, & j'en féche ds & tabefcebam ; * quia
douleur; parce qu'ils tné- eloquia tua non cuf-
grifent vçtre Loi» todierynu



I?4 duj'acré Cœur,
V ide quoiùam man- Vovez, Seigneur,com-

data tua dilexi, Do- bien j'aime vos comman-
mine ; * in mifericor- dements , ranimez - moi
diatua'vivifica me. par votre bonté.

Principium verbo- La vérité eit le prin-
rum tuorum veritas ; * cipe de vos piomeffes ,
in sternum omniaju- & vos juftes décrets font
dicia juftitiae tuae. éternels.

10. Divifion du l'feaume i 18.

I~y Rincipes perfe- T Es grands me perfé-cuti funt me gra- J i cutent fans raifon ;
tis , * & à verbis tuis mais mon cœur ne craint
formidavit cor meum. que vous.

Lanaborego fuper Je ohe réjouis dans vos
eloquia tua, * licut oracles, comme un vain-
quf invenit fpolia mul- queur chargé de dépouil-
ta. les.

Iniquitatem odio J'ai haï l'iniquité , je
habui, & abominatus l'ai en horreur; & j'aime
fùm, * legem autem uniquement votre Loi.
tU3m dilexi.

Septies in die lau- Sept fois le jour je çé-
dem dixi tibi, * fuper lebre vos louanges , & la
judicia juftitiœ tuœ. jùftice de vos jugemens.

Pax multa diligen- Quelle paix pour ceux
tibus legem tuam, * qui aiment votre Loi ! il
& non eft illis fcan- n'y a point, de fcandale
dal' m. pour eux.

Expeôabam faluta- J'attends votre fecours,
re tmim , Domine ; * Seigneur; car j'aime vos
& mandata tua dilexi. Commandements.

Cuftodivit anima Je les garde avec fidé-
mea teftimonia tua ; * litë; je les aime avec tea-
& dilexit ea vehe- drefîe.

jnenter.



à Nom. 1X5
Je farde vos précédés Servavi mandata

& vos loix ; parce que tua&teftimoniatua;*
vous êtes témoin de tou- quia omnes viœ meai
tes mes avions. in confpe&u tuo.

Que mes vœux arri- Appropinquet de-
vent jufqu'à vous , Sei- precatio moa in conf-
gneur, donnez-moi l'in- peftutuo, Domine; *
telligence lelon votre juxta eloquiû tuum da
promeffe. mihi intelieéhun.

Faites attention à ma Intret poftulatio mea
priere ; & félon votre pa- in ccnfpethi tuo ; * fe
r-oie délivrez-moi. cunclùm eloquiû tuum

eripe me.
Mes levres vous chan- Eruftabunt labia

teront un cantique , lorf- mea hymnum , * cum
.que vous m'aurez inftruit docueris me julMca-
de vos Loix. tipn.es tuas.

Ma langue publiera vos Pronuntiab't lingua
louantes, parce que vos mea e'oquium tuum;*
Loix iont l'équité même, quia omnia mandata

tua œ quitas.
Puiique je m'y attache Fiat manus tua, ut

par préférence , que vo- falvet me ; * quoniam
tre main me foit falutaire. mandata tua elegi.

Je foupire , Seigneur, Concupivi fa Intare
après votre fe :ours ; & ;e tuum , Domine ; oc
me foutiens par lamédi- lex tuameditatio mea
tation de votre Loi. eft.

Mon ame vivra pour Vivetanima mea,
vous louer ; vos juge— & laudabit te ; &. ju
ments feront mon appui, d'cia tua adjuvabunt

me.

Je fuis errant comme Erravincut ovis quae
une brebis égarée ; cher- periit; * qiuere fer-
chez votre ferviteur,\ mf- vum tuum, quia man-.



i86 Office duJacre Cceur,
data tua non fum obli- que je n'oublie pas voa
tus. Commandements..

Ant. Beati mundo Ant. Bienheureux ceux
corde , quoniam ipfi qui ont le cœur pur , par-
Deum videbunt-jVfa/. ce qu'ils verront Dieu.

8.

Capitule Joan. 5. 23. 25.

yEnithora,&nunc T E tems vient, & il efteft, quando veri jf j déjà arrivé , que !qs.
adoratores adora- vrais adorateurs adore-

bunt Patrem. in fpiritu ront le Pere en efprit Si
& veritate ; nam & vérité ; car ce font là les
Pater taies quasrit qui adorateurs que le Pere
adorent eum. Spiritus cherche. Dieu eft efprit,
eft Deus , & eos qui Se il faut que ceux qui
adorant eum in fpi- l'adorent , l'adorent en
ritu & veritate opor- efprit & en vérité,
tet adorare^

ï£. bref. AfferteDo- rf. bref. Venez, ô vous
mine, filii Dei..* Al- enfans de.Dieu. * Louez
leluia , alléluia. Affer- Dieu, louez Dieu
te. -fr..AffërteDomi- VenezrendreauSeigneur
no gloriam & hono- l'honneur Se 1^ gloire qui
rem ; * Alléluia , aile- lui font dues. * Louez,
luia. Gloria. Afferte. Gloire. * Venez.

Pf. 28. 1.
-jïr. AfferteDomino $. Venezrendre hom-

gloriam nomini ejus : mage àfon nom :
^. Adorate Dominu p/. Adorez le Seigneur
in atrio fan£to ejus, dans Ton faint tabernacle,
alléluia. Pf. 28. 2. Louez Dieu.

Qruifpn , Deus, qui omnes , pag. 75,
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Notre Pere. Je yous Pater. Aye.
felue.

f. ODieu. # Deus.
Ant. Perfonne- Ar.t. t. i.D. Maja-

rem.

Pfeaume 109.

LE Seigneur a dit à 3 Ixit Dominu smon Seigneur : Af- X^ Domino mco^
feyez-vous à ma droite , Sede à dextris meis ».

Pendant que je mettrai Donec ponam ini-
vos ennemis lous vos micos tuos * fcabel.û
pieds. pedum tuorum.

Le Seigneur fera fortir Virgam virtutis tu»
de Sion le fceptre de vo- emittet Dominus ex
tre puiffance : régnez fur Sion : * dominare in
tous vos ennemis- medio inimicoru tuo

rum..

En vous fera l'autorité Tecum principium
dans le jour de votre for- in die virtutis tuse , in,
ce par l'éclat de votre fplendoribus fanéto-
fainteté : je vous ai en- rum : * ex utero ants
gendre avant tous les luciferum genui te.
tems.

Le SeigneurTa promis Juravit Dominus r
avec un ferment irrévo- & non pœnitebit
cable: Vous êtes le Prê- eum : * Tu es Sacer-
tre éternel félon l'ordre dos in œternum fe-
de Melchifedech., cundu ordinem. Mel-

chifedech.

Le Seigneur fera ton- Dominus a dextiis
jours à vos côtés : il met- tuis , * confregit in die
tra en poudre les Rois irse lu$ reges.
au jour de fà colere.



188 Office du facrc Cctur,
Jndicâbit in natio- 11 vous vengera des

nibus , implebit mi- nations , il les extermi
nas : * conquaflabit nera : il brifera contre
capita in terra multo- terre une foule de tètes
rum. orgueilleufes.

• De torrente in via Mais il ne fera élevé à

bibet -, * propterea cette pûiffance, qu'après
exahabit caput. avoir bù dans le torrent.

des affîifîions.

Ant. Majorem hâc Ant. F'erfonne ne peut
dileftionem nenio ha- avoir un plus grand a-
bet : ut animam fuam mour , que de donner fa
ponat quis pro amicis vie pour fes amis.
fuis. Joan. if. 13.

Ant. t. 2. ci. Corn- Ant. Mais ce qui fait,
mendat.

PfeaL'me 110.

COnfitebor tibi, (? Eigneur , je vousDomine,intoto louerai de tout mon
corde meo , * in con- cœur dans l'afletnblée des
cilio juftorum & con- juftes.
gregatione.

Magna opéra Domi- Les ouvragés du Sei-
ni , * exquifita in om- gneur font grands , &
nés voluntates ejus. toujours proportionnés à

fes deffeins.

Confeflio & ma- Tout ce qu'il a fait an-
gnificentia opu$ ejus,* nonce fa grandeur &
-& 'juftitia ejus manet fa magnificence: fa juftice
in fœculum fstcuii. demeure éternellement.

Memoriam fecit Ce Dieu bon & mifé-

mirabilium fuorum mi- ricordieux a éternifé la

fericors & miferator mémoire de fes merveil-
Domrnus : * efcam les : il a donné une nor.r-

dedit timentibus fe. riture à ceux qui le crai
gnent.



aux 11, Vêpres. 1S9
Il fe fouviendrade ion Memoreptin fecu-

alliance dans la fuite des lum teftamenti fui : *
fiec'.es : il manifefte fa yirtutem operum fuo-
puifiance dans fes œu- rum annuntiabit po-
yres aux yeux de fon pulo fuo ;
peuple f

En lui donnant les na- Ut det illis Crédi
tions-, pour héritage : il tatem gentium. * Ope-

- fait éclater fa vertu & fa ra manuum ejus veri-
juftice. tas & judicium.

Oui, fes promettes font Fidelia omnia man-
inviolables, lesfiecles n y data ejus, confitmata
changent rien ; elles font in iasculum fa?culi,
fondées fur là vérité & fa fafla in veritate &
droiture. œquitate.

Il a délivré fon peuple Redemptionem mi-
de la captivité 3 il a fait fit populo fuo, man-
avec lui une alliance éter-, davit in aeternum tef-
nelle. tamentum fuurn.

Son n-om eft faint , il Sanéhim&terribile
eft terrible ; craignons le nomen ejus : v initium
Seigneur, c'eit le princi- fapientia: timor Do
pe de ia lageffe. mini.

Ceux qui le reglent par Intelleûus bonus
cette crainte ont la vraie omnibus facieniibus
intelligence , elle fera eum ; * laudatio ejus
louée dans tous les iiecles. manet in jxculnni lae-

culL

Ant. Mais ce qui fait Ant. Ccmmendat
éclater davantage l'a- autem charitatë fuam
mour de Dieu envers Deus in nobis, quo-
nous , c'eft que lors me- niam ciim adhuc pec-
me que nous étions en- catores ciïemus , fe-
core pécheurs , Jefus- cundumtempu» Chrif»
Chrift n'a pas lailïé dans tus pro nobis mortuus



ïoo Office du f&crè Cœur »
dt, Rom. 5.8. le tems de mourir pbur

nous,

Ant. t. 3. A. Ha- Ane. Nous avons,
bemus.

Pfcautne 111.

LAudate , pueri, j,1 Nfans , louez le Sei>Dominum;* lau- H 1 gneurj célébrez la
date nomen Domini. gloire de fon nom.

Sit nomen Domini Que depuis ce moment,
benediftum: * ex hoc, jufques dans l'éternité,fon
nunc , & ufque in &- nom foit beni.
culum.

A folis ortu ufque Qu'il foit célébré par
ad occafum * lauda- tout, & cela de l'orient
bile nomen Domini. jufqu'à l'occident.

Excelfus lùper om- Le Seigneur eft élevé
nés gentesDominuSj* au - deiTus de toutes les
& fuper cœlos gloria Nations , l'éclat des cieux
•ejusj n'approche pas de fa gloi

re.

QuisficutDominus Qui eft: égal au Sei—
Deus nofter-, qui in gneur notre Dieu ? Il ha-
altis habitat, * &. bu- bite le plus haut du ciel ,
miiia refpicit in ccelo de-là il abaifle fes re-
Sl in terra ? g-ards fur fes moindres

ouvrages , foit au ciel ,
foit fur la terre.

Sufcitans à terra II tire le pauvre de la
mopem , * & de fier- pouffiere & de la fange ,
core erigens paupe- pour le mettre au rang
rem, des prinees de fon peu»

Ut collocet eum pie.
cum principibus , *
cum principibus po-
puli fui i

!



aux IL

'Cefi: lui qui efïuie les
larmes d'une mere fté-

rile , en rempliflant fa
maiion d'une nombreufe

poftérité.
Ant. Nous avons la ré

demption par fon Sang ,
& la rémiffion des péchés
félon les rickeffes de fa

grâce, qu'il a répandue
iùr nous avec abondan

ce , en nous rempliflant
d'intelligence & de la-
geffe.

Ant. "Aimons.

Pfeaumc

J'Ai crû aux promettesdu Seigneur,c'efl: pour
•cela que j'ai élevé ma voix
vers lui du fonds de mon

accablement.

J'ai dit dans le trouble

où j'étois ; Il n'eft point
d'homme qui ne foit
trompeur.

Que rendrai-je à mon
Dieu , pour tous les biens
que j'en ai reçus ?

Je prendraile calice du
falut , & j'invoquerai le
nom du Seigneur.

Je lui rendrai mes voeux

devant tout le peuple ; je
publierai que la mort de
les ferviteurs eft précieu-
fe à fes yeux-.

Veprts. ïc)C
Qui habitarc facit

fterilem in domo , *
matrem filiorum lac—

tantem.

Ant. Habemus re-

demptionem per fan-
guinem ejus, remiffio-
nem peccatorum fe-
cundùm divitias gra
tis: ejus , quae fupera-
bundavit in nobis , in
omni lapientia & pru-
dentia. Eph. i. 7. 8.

Ant. t. 6. F. Nos.

(' > R.edidi, propterquod locutus
fum : * ego autem hu-
miliatus fum nimis.

Ego dixi in exceflu
meo : * Omnis homo
mendax.

Quid retribuam Do
mino * pro omnibus
quae retribuit milii ?

Calicem falutaris

accipiam , * & nomen
Domini invocabo.

Vota mea Domino

reddam coram omni

populo ejus : * pretiofa
in confpeâu Domini
mors fandtorum ejus.



lyx dufacré Cœur ,
O Domine , quia O Seigneur, je fuis vo

ego fervus tuus; * ego tre efdave; oui, je fuis vo-
fervustuus &.filiusan- tre efclave , 6c le fils de
cilla tuœ. celle qui étoit à vous.

Dirupifti vincula V ous avez rompu mes
piea ; * tibi facrificabo chaînes : aufli vous offii-
lioftinm laudis, & no- rai - je un facriface de
men Domini invo- louange en invoquant yo-
fabo. tre nom.

Vota mca Domino J'acquitterai à la vue de
reddam in confpeftu tout fon.peuple les vcçux
omnis populi ejus, * que j'ai faits au Seigneur ;
in atriis domûs Do- ce iera dans fon temple ,
mini, in medio tui, & au milieu de tes murs,
Jeiufalem. ô Jerufalem.

Ant. Nos ergo di- Ant. Aimons donc
ligamus Denm , quo- Dieu , puifque c'elt lui
ni; m Deus p>rior di- qui nous a aimés le pre-
lexit nos. i. Joan. 4. miei.
19-

Ant. t.-j. D. Si quis. Ant. Si quelqu'un.
Pfiaume 116.

Audate Demi- 7 Ations, louez tou-

num, omnesgen- tesleSeigneur;peu-
tes : * laudate eum , pies , célébrez tous fa
omnes populi ; gloire.

Quoniam confit- Parce qu'il a fignalé
mata efl fuper nos pour nous famiféricorde,
miiericordia ejus ;* & Se que la vérité du Sei'
verites Domini manet gneur demeure éternel-
in reternum. lement.

Ant. Si quis non Ant. Si quelqu'un n'ai-
amat Doimuum nof- me point notre Seigneur
trum Jefum Chriflum, J. C , qu'il ioit anathéme.
fit anathema. 1. Cor.

16. 2.2. Capiiule,
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Capitule. 2. Cor. /. 14. '/•

L'Amour de Jefus- Haritas ChriftiChrift nous preffe-, urget nos : aefti-
confidérant bien que fi mantes hoc, quoniam.
un leul eft mort pour fi unus pro omnibus
tous , donc tous font mortuus eft , ergo
morts , & que Jefus- omnes mortui funt j
Chrift eft mort pour tous; & pro omnibus mor-
afin que ceux qui vivent , tiras eft Chriftus ; ut
ne vivent plus pour eux- & qui vivunt , ]am
mêmes , mais pour celui non fibi vivant, ied
qui eft mort & qui eft ei qui pro ipfis mor-
teflulcité pour eux. tuus eft r & refurrexit.

Hymne.

JEsus des eaux vives Hrtste , fons.la fource ; ^ jugis laiientis.
Ouvrez-moi votre facré unds ,

Cœur: Pettoris facros aperù
Que vers le mien prenant receftus

leur courfe , Ut Deo plenos bibafr
Vos falutaires eaux lui ore puro

rendent la ferveur. Spiritus amnes.
Caché dans cet aima- Hic latens blando^.

ble azile , placidus fopore ,
Loin du monde conta- Noxio mundiprocul a

gieux, tumuftu ,
L'on jouit 'd'une paix Ebrius largo jacet af-

tranqnille, fluentis
Enyvré de ce vin que Numinis hauftu.-

répandent les cieux.
L'amour pur par des Ignets pe&us ja--

traits de flamme, culis ferituc i.



194 Office du facrè Cœur,
Vulnus infligit Deus Pour nous bleffer fait fes

ipfe ; telum efforts ;
Laedit , & fanat fe- Mais cet amour qui blefTe

rientis idem l'ame,
I&us amoris. Se plaît à les guérir par les

plus doux tranfports.
Ardor hinc cref- Plu.s il brûle , plus il

cit , priùs hinc augmente,
amata

Mensamat Chriftum, Plus il nous unit au Sau-
redamante Chrifto: veur ;

iEmulum peftus aimis De-là vient que l'ame
œftuanti fervente

Solvitur igne. Sans ceffe fe confume , &L
meure de langueur.

Chris te, quo Qu'un même feu
ferres , cremer qu'un même zele ,
intus aeftu ,

Corda fac zelus bene Jefus nous enflamme avec

doftus urat : vous :

Qui tuos régit, regat Que votre E-fprit notre
ille noftros modele

Spiritus aftus. Nous réglé,nous conduife
& nous anime tous.

Cordis m facris Dans votre Cœur en-

latebris fepulta, fevelie
Mens fibi fanftè mori- Que notre ame vive en

tura vivat , mourant':
Vana dedifcens , tibi, Du monde oubliant ià

Chrifte , fida folie

Serviat uni.. Qu'elle n'ait que vous
feul pour maître &
pour amant.

Qui pari féfe re- Au Pere, au Fils, qu'u-



aux II. Vêpres '. Ï91}
nit. enfemble damant amore

Un faint & mutuel amour, Summa laus Patri ,
Genitoque fumma ;

Au facré nœud qui les Laus tibi , compac
affemble utriufque fanftum

Qu'un culte fouverain Flamen amoris.
foit rendu nuit &. jour.

Ainfî foit-il. Amen.

fi. -Que rendrai-je à -fi. Quid rétribuant
mon Dieu , Domino,

1^. Pour tous les biens i^.Pro omnibus qua
que j'en ai reçus? retribuitmihi?Pf. 115,

3- ,
Ant. Le Prince dés Adms^.Ant. t.1. D.

Rois de la terre nous a Princeps-regum terra
aimés & nous a lavés de dilexit' nos , & lavit
nos péchés dans Ion fane, nos à peccatis noftris
& il nous a fait devenir le in fanguine fuo , &
Royaume &. les Prêtres fecit nos regnum &
de Dieu Ton Pere : à lui facerdotes Deo&Pa--

foit la gloire & l'empire tri fuo ; ipfi gloria 8c
dans- les fiecles des fie- imperium in faecula
cles : Ainfi foit-il. faîculorum, Amen»

Apoc. 1. f. 6.

Oraifon , Deus , qui omnes, page 75.
Mémoire du Dimanche.

Ant. L'homme aban- Ant. Relinquet ho="
donnera fon pere & fa mo patrem, & ma--
mere , pour s'attacher à trem fuam , & adhœ-
fa femme ; & de deux rebit uxori fu$ ; &
qu'ils étoient, ils devien- erunt duo in tarne
aront une même chair, una. Sacramentu hoc

Ce. Sacrement eft grand, magnum eft, in Chrjl-



5^)6 Office du facrc Cctur.
to , & in Ecclefxa. en Jefus-Chrift , 5c en
Eph. s- 3 u l'Eglife.

jjr. Hic. eft Deus, -f. C'efl: le Dieu au-
Deus nofier in œter- teur de toutes ces mer-

sium ; Ipfe reget veilles, qui eft notre Dieu
mos ia fsecula. Pfi 47. de toute éternité ; i£. Et
fj. qui à jamais régnera fur

nous,

Oraifon, Domine Deus, page 76.

ÇvmpHes comme hier-

F I N.










	Instructions, pratiques et prieres pour honorer le sacré coeur de Jesus ; imprimées par ordre de Monseigneur l'Illustrissime & Révérendissime, Évêque, Comte de Toul, Prince du Saint Empire, &. &c. A l'usage de son Diocèse
	Avertissement

	Mandement de Monseigneur l'Évêque, Comte de Toul, Prince du Sainte Empire, &c.
	Lettre du Roi de Pologne à M. l'Évêque de Toul

	Amende Honorable au Sacré Coeur de N.S.J.C. Pour le jour de la Fête
	Litanies du Sacré Coeur de Jesus

	Office du Sacré Coeur de Notre Seigneur Jesus-Christ

	Aux Premieres Vêpres
	A Complies

	A Matines
	A Laudes
	A Primes
	A Tierce

	A la Procession

	A la Messe
	A Sexte

	A None
	Aux II. Vêpres



